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Erasme,   Cicéronianus (1528)  Texte de l’édition électronique de Louvain, assorti de  vocabulaire et de notes 


Erasme ( 1467 – 1536 )

Ciceronianus ( 1528)

Dialogus cui titulus CICERONIANUS
sive    DE  OPTIMO  DICENDI  GENERE.

Personae : Bulephorus, Hypologus et Nosoponus.

Section 1 

(Phrases 1-605) 



Albrecht Dürer, Portrait d’Erasme de Rotterdam 

(1526, 25 x 19cm), 
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Musée départemental Dobrée, Nantes.
Lecture préparée  (voir la page d’accueil du site ) 

Projet  

Offrir la possibilité de lire dans sa langue originale un des textes les plus provocateurs  du XVI° siècle, le Cicéronianus d’Erasme (1528), qui suscita en son temps de nombreuses réactions, divisant le monde humaniste en Cicéroniens et Anticicéroniens, et  entraîna une conception nouvelle des rapports avec la pensée antique. Les introductions à cette œuvre ne manquent pas.  Je renvoie le lecteur à deux ouvrages de grande portée, dont on trouve quelques extraits en ligne.   


L’âge de l’éloquence de Marc Fumaroli,  particulièrement les pages 92à 115consacrées à Erasme et au Cicéronianus.  L’article fait le point et montre les problèmes que soulève le pamphet socratique d’Erasme)

http://books.google.fr/books?id=eB_rQnfh56sC&dq=erasem+cic%C3%A9ron+fumaroli&source=gbs_navlinks_s>


Dans les Colloquia Erasmiana Turonensia, (Jean Claude Margolin, Centre d'études supérieures de la Renaissance, Volume 1, Vrin 1972) l’article « Dolet et Erasme » ( p. 407- 440) d’Emile V.Telle, montre les différents aspects de la « guerre du cicéronianisme », liés sans doute autant aux enjeux théologiques qui animent Erasme qu’à sa personnalité chatouilleuse. Derrière le conflit entre Dolet et Erasme se pose la question de la liberté d’une langue philosophique qu’Erasme n’envisageait peutêtre pas en dehors du Christianisme.  

http://books.google.fr/books?id=sSWv0gKKQOMC&dq=erasem+cic%C3%A9ron&source=gbs_navlinks_s

Partis pris typographiques (contestables) 

J’ai rétabli, selon l’usage scolaire français, la distinction entre u et v et entre j et i.

Pour éviter les ambiguïtés, l’ablatif et le nominatif de la 1° déclinaison sont parfois distingués par la quantité de leur finale : A long  (ā) indique un ablatif de la première déclinaison (rosā) //  A bref  (ǎ)  indique un nominatif de la première déclinaison (rosǎ).   

Dans les notes, les virgules ont été omises entre les différentes formes latines, pour gagner de la place. De même dans les abréviations le point est généralemnt omis, pour éviter la succession point + deux points ou point + virgule (Rosa ae f : la rose). 

Un mot est parfois noté sans son sens (évident ; déjà rencontré maintes fois, etc.) pour aider à l’identification de sa forme : Homo minis m ; Attribuere ; in summa,  etc.   

Principes adoptés   

Cette présentation du Cicéronianus  n’est pas un travail d’érudition philologique : c’est d’abord un aide à la lecture !  


Au commencement presque tout le vocabulaire est noté, ne serait-ce que pour l’identification des formes. 


Les points de grammaire sont tous élucidés au début soit par une traduction soit par une note de bas de page, soit par un encadré qui fait le point sur une difficulté. 


Dans les premières pages les raretés grammaticales ne sont pas expliquées mais simplement traduites.  


Au fur et à mesure, le vocabulaire simple et déjà rencontré ne sera plus noté. Les points de grammaire déjà explicités sont renvoyés à l’encadré correspondant (avec, entre crochets, le numéro de la phrase dans l’édition ITINERA ELECTRONICA (UCL-LLN) ([Ph. 122]) ou aux  Récapitulations  grammaticales (R GR.) de fin de section qui reprennent les encadrés et répertorient de façon plus complète les exemples rencontrés. 

Première section 

Une première section du Cicéronianus est ici mise en ligne selon ces principes d’aide à la lecture. Elle correspond aux trois premiers mouvements, et au début du quatrième que P. Mesnard distingue dans sa présentation de l’œuvre. En voici les grands titres. J’ai transposé (approximativement) les lignes et pages de l’édition P. Mesnard dans la numérotation de l’édition des Itinera Electronica. 

A) Introduction [Phrases 1-43]
B) Psychologie et comportement d’un cicéronien en crise [Ph. 44-359] 

C) Critique de Cicéron par réduction de l’idole [Ph. 360- 455]  

D) Difficulté du’une heureuse imitation de Cicéron [Ph. 463- 881]
E) Langage cicéronien et pensée chrétienne [Ph.890-1029]
F) Retour au problème de l’imitation et du parfait orateur  [Ph.1030- 1257]
G) A la recherche du vrai cicéronien dans le temps et dans l’espace  [Ph.1258 -1790]
H) Place actuelle du cicéronianisme dans l’humanisme chrétien : vaccination et propédeutique [Ph.1825-1937]  

I) Conclusion [Ph.1938-1990] 

On le voit cette première section ici présentée ne représente qu’une faible partie de l’œuvre. 

Justification (partielle) de cette 1° coupure : vers la fin de cette 1° section Nosopon, malgré le sursaut de la phrase 600,  est prêt à discuter une autre conception de l’orateur.

Traduction : une traduction personnelle, plus grammaticale que littéraire est proposée dans un autre fichier, de ce même site.  

Méthode conseillée

Les pages sont organisées pour être téléchargées et imprimées telles quelles, c'est-à-dire avec notes et vocabulaire, dans le but de pouvoir les lire et relire jusqu’à l’acquision d’une certaine aisance. La première section (les 605 premières phrases) comporte, à cet effet, des pages de Récapitulations GRammaticales. Le reste du texte devrait être beaucoup moins annoté et la lecture devrait bénéficer de l’élan acquis ! 

Il me paraît difficile de proposer une méthode de lecture proprement dite à des latinistes qui ont tous des niveaux et des expériences différentes : cette lecture guidée du Cicéronianus  n’est pas un manuel d’apprentissage progressif. 

Ce qui fera passer le plus facilement du déchiffrage à une lecture plus aisée est sans doute de  travailler en trois (ou quatre) phases : 

a) Lecture d’exploration d’une première section d’une vingtaine de lignes, pratiquement sans consulter les notes. Plusieurs lectures successives conduisent à se faire une idée de ce qui est dit ! 

b) Analyse proprement dite, selon le principe du mot à mot, appris à l’école.  Utiliser à fond les notes et réfléchir en termes de grammaire.  


(c) Vérification éventuelle par la traduction) 

d) Acquisition / imprégnation : Relire plusieurs fois jusqu’à ce que certaines tournures, expressions et constructions deviennent familières. On en  retrouvera presque nécessairement  quelques unes dans les vingts lignes suivantes !

Et alors on peut espérer le bref mais intense plaisir d’une lecture presque naturelle… 

Références 

Le texte  est pris de l’édition électronique des ITINERA ELECTRONICA (UCL-LLN), qui reproduit le texte latin  de WERNER WELZIG, Erasmus von Rotterdam. Ausgewählte Schriften. t.7, Darmstadt, Wissenschaftliche Buchgesellschaft, 1972 et dont suit l’adresse : 

[http://www.sflt.ucl.ac.be/files/AClassFTP/Textes/Erasme/ciceronianus_ref.txt]. 

Le texte est parfois confronté à l’édition du Ciceronianus  établie par Pierre Mesnard « Opera omnia D. E. R. », tome I - 2 (1971), dont M. Schumacher, responsable informatique de ces mêmes ITINERA ELECTRONICA (UCL-LLN), m’a obligeamment fourni une copie.     

Bon nombre de références proviennent ainsi de l’édition de Pierre Mesnard, qui édite quant à elle le texte du manuscrit A, celui de la première édition Froben, Bâle 1528. 

Voir  pour les traductions et les  notes : 

J. Chomarat, Erasme, œuvres choisies,  Le livre de Poche n° 6927. 

Cl. Blum, A.Godin, J-Cl. Margolin et D. Ménager,  Erasme dans la collection Bouquins. 

La traduction anglaise de M. IZORA SCOTT (1910, réeditée en 2009).
http://www.archive.org/stream/ciceronianusorad00erasuoft/ciceronianusorad00erasuoft_djvu.txt. (ouvrir en PDF,  par  le bouton, « print détails »)  

Et une récente traduction espagnole :  http://books.google.fr/books?id=5l7uyc-cpKgC&dq=editions:ISBN8446024616&source=gbs_navlinks_s

Dictionnaires et grammaires utilisés 

Gaffiot   

Dictionnaire Jeanneau en ligne [http://www.prima-elementa.fr/Dico.htm ]

Bailly  et LSJ  pour le grec. 

Occasionellement : Lewis &Short en ligne /Dictionnaire d’Oxford en ligne :  

Du Cange :   [ http://ducange.enc.sorbonne.fr/ ] /

Estienne :    [http://artfl.atilf.fr/dictionnaires/ESTIENNE/index.htm]

Syntaxe latine de Ernout et Thomas  (Citée : E&Th., p.. ).  

Grammaire Magnard Précis de Grammaire des Lettres latines, de Morisset/ Gason-Thomas-Baudiffier  chez  Magnard  (citée : Gr, § ) 

Voir également  Grammaire en ligne de M. Hassid sur le site Prima Elementa ; et celle de Mme Boxus  http://bcs.fltr.ucl.ac.be/gramm/001.tabgram.html

*************

Tolle !  Lege !  

(Saint Augustin, Confessions) 

******************************

Erasme Cicéronianus  [P. 606 dans l’ édition P. Mesnard  ]

[I,1]
 Dialogus cui titulus Ciceronianus  sive  De optimo dicendi genere.  

[Phrase 2]
 Personae : Bulephorus, Hypologus et Nosoponus.
*****************

[Ph.3] Bulephorus
  Quem video nobis procul in extremā porticu
 deambulantem ? [4]
 Nisi parum prospiciunt oculi, Nosoponus est, vetus sodalis et studiorum « suntrophos
 »!  
[5] Hypologus
  An
 hic
 est ille Nosoponus, olim congerronum omnium lepidissimus, rubicundulus, obesulus, veneribus et gratiis undique scatens ?

[6] Bulephorus
  Is ipse est.

[7] Hypologus
 Unde haec nova species? [8]
 Larvae similior videtur quam homini. [9]
 Num quis
 hominem habet morbus?

[10] Bulephorus
   Habet gravissimus. [P. 606 éd. P. Mesnard, L. 11 ]
[11] Hypologus
 Quis obsecro? [12]
 Num hydrops ?

[13] Bulephorus
  Interius malum est quam in cute.

[14] Hypologus
 Num novum hoc leprae genus, cui vulgus hodie scabiei nomine blanditur ?

[15] Bulephorus
  Et hoc interior haec lues.

[16] Hypologus
 Num ptysis?

[17] Bulephorus
 Penitius insedit malum quam in pulmone.
[18] Hypologus
 Num phthisis aut icterus ? 

[19] Bulephorus
 Est quiddam felle interius.

[4,20] Hypologus
  Fortasse febris in venis et corde grassans.

[21] Bulephorus
 Febris est et non febris, interius quiddam adurens quam si febris in venis aut corde grassetur, ab intimis animi penetralibus quae in cerebro sunt proficiscens. [22]
 Sed desine frustra divinare : novum mali genus est.

[23] Hypologus
 Nondum igitur habet nomen?

[24] Bulephorus
  Apud Latinos nondum, Graeci vocant zelodulean.

[25] Hypologus
 Nuper accidit, an « chronion » est malum ? 

[26] Bulephorus
  Annos jam plus septem eo tenetur miser. [27]
 Sed heus ! conspecti sumus. [28]
 Videtur huc gradum flectere ; melius ex ipso cognosces quid sit mali.  [29]
  Initio Davum agam, tu fac orationi subservias et fabulae partem agas.
[30] Hypologus
  Equidem id faciam sedulo, si norim quid mihi deleges.

[31] Bulephorus
   Percupio veterem amiculum tanto levare malo. 

[32] Hypologus
  Etiamne rem medicam calles ? 

[33] Bulephorus [33a]
  Scis esse dementiae genus, quod non totam mentem  adimit, sed unam modo partem animi laedit, verum insigniter,  [33b]
 veluti sunt qui sibi videntur capite taurina gestare cornua [33c]
 aut naso praelongo onusti  [33d]
 aut ingens idque fictile portare caput exili collo innixum, mox comminuendum, si se vel tantulum commoveant, [33e]
 nonnulli sunt qui, quoniam se mortuos arbitrantur, vivorum exhorrent congressum.

[6,34] Hypologus
  Desine! [35]
 Novi istud morbi genus.

[36] Bulephorus  [36]
 Ad his medendum
 non aliǎ viǎ
 commodior quam si te simules eodem teneri malo.

[37] Hypologus
  Istuc audivi frequenter.

[38] Bulephorus
   Id nunc fiet.

[39] Hypologus
 Hujus fabulae non modo spectator, verum etiam adjutor libens fuero. [40]
 Nam homini cum primis bene volo.

[41] Bulephorus
  Ergo compone vultum et sume personam, ne quid illi suboleat rem de composito geri.
[42] Hypologus  Fiet. [P. 607  éd. P. Mesnard L. 10 ]

[43] Bulephorus
  Nosoponum etiam atque etiam salvere jubeo.

[44] Hypologus
  Et Hypologus Nosopono salutem dicit.

[45] Nosoponus
 Equidem vobis ambobus paria vicissim precor. [46]
 Sed utinam adsit quod optatis mihi.

[47] Bulephorus
   Non abesset, si nobis tam esset in manu dare, quam est optare. [48]
 Sed quid est, rogo te, mali ? [49]
 Nam istǎ facies ac macies nescio quid sinistri pollicentur. [50]
 Apparet hepatis esse vitium.

[51] Nosoponus
   Immo cordis, vir optime.

[52] Hypologus  Bona verba
. [53]
 Siquidem malum immedicabile narras.

[54] Bulephorus
  Nullǎne spes in medicis?

[55] Nosoponus
   Ab humanis praesidiis nihil est quod sperem.  [56]
 Numinis opus est ope.

[57] Bulephorus
 :  Atrocem morbum narras. [58]
 At cujus tandem numinis ?

[59] Nosoponus
  Est divǎ quae Graecis dicitur « peithô ».

[8,60] Bulephorus
  Novi deam flexanimam.

[61] Nosoponus
   Hujus amore depereo, emoriturus, ni potiar.

[62]Bulephorus
   Haud mirum, Nosopone, si contabescis. [63]
 Novi quam sit res violentǎ cupido et quid sit esse « numpholêpton
 ». [64]
 Sed quam pridem te corripuit amor ?
Nosoponus  [65]
 Anni sunt ferme decem, quod hoc saxum volvo nec adhuc succedit. [66]
 Itaque certum est aut immori negotio aut assequi tandem quod amo.

Bulephorus   [67]
  Tenacem pariter atque infelicem amorem narras, qui tot annis nec elabi potuerit nec copiam adamati fecerit
.
Hypologus  [68]
 Fortassis hunc nymphae suae copiǎ discruciat magis quam inopiǎ.

Nosoponus  [69]
 Immo inopiā maceror infelix.

Bulephorus  [70]
 Qui potest ? [71]
 Quando sic hactenus omnium unus excelluisti dicendi facultate, [71b]
 ut plerique de te  praedicarent, quod olim de Pericle dictum est, Suadelam in tuis sessitare labiis.

Nosoponus [72]
 Ut paucis dicam, mihi putet omnis eloquentia praeter Ciceronianam. [73]
 Haec est illǎ nymphǎ cujus amore colliquesco.

Bulephorus  [74]
 Nunc affectum intelligo tuum. [75]
 Speciosum illud et amabile Ciceroniani cognomen ambis.
Nosoponus  [76]
 Adeo ut, ni consequar, vitam mihi acerbam existimem. 

[10,77] Bulephorus
  Prorsus mirari desino. [78]
 Ad rem enim omnium pulcherrimam animum adjecisti, sed nimium verum  est quod dici solet : « duskola ta kala
 ». [79]
 Jam tuis votis in me ipso faveo, si quis deus propitius nos respiciat.

Nosoponus  [80]  Quid rei est ?

Bulephorus [81]
 Dicam, si potes rivalem perpeti.

Nosopgonus [82]
  Quorsum ista?

Bulephorus [83]
 Ejusdem nymphae me discruciat amor.

Nosoponus [84]
 Quid audio? [85]
 Teneris eādem curā?

Bulephorus [86]
 Ut qui maxime, et in dies accrescunt flammae.

Nosoponus [87]
 Isto quidem nomine mihi carior es, Bulephore, ut,  quem hactenus semper in primis dilexi, nunc etiam amare incipiam
, posteaquam conveniunt animi.

Bulephorus  [88]
 Fortasse nolles isto levari morbo, si quis herbis, gemmis aut incantamentis opem polliceatur.

Nosoponus    [89]
 Istuc esset occidere, non mederi. [90]
 Aut moriendum est aut potiundum, nil medium est.  [ éd. Mesnard,  P.608 L.9 ]
Bulephorus [91]
 Ut facile tuum affectum ex meo divinabam !

Nosoponus  [92]
 Nihil itaque te celabo velut iisdem mysteriis initiatum.

Bulephorus  [93]
   Tuto quidem istuc feceris, Nosopone.

Nosoponus  [94 a]
 Me non solum pulcherrimi cognominis splendor sollicitat, verum etiam Italorum quorundam procax insultatio,  [94b]
 qui cum nullam omnino phrasim probent praeter Ciceronianam [94c]
 summique probri loco ducant
 negari quempiam esse Ciceronianum
,  [94d]
 tamen hujus cognominis honorem ab orbe condito nemini Cisalpinorum contigisse jactitant  praeterquam uni Christophoro Longolio
, qui nuper e vivis excessit. [12,95]
 Cui ne videar hoc laudis invidere, idem ausim de illo praedicare, quod de Calvo  scripsit Quintilianus
 : "Fecit illi properatǎ mors injuriam".

Hypologus  [96]
 Immo non tam illi quam optimis studiis praepropera Longolii mors fecit injuriam. [97]
 Quid enim ille non potuisset nobis in bonis litteris restituere, si tali ingenio, tali industriae justum vitae spatium addidissent superi ?

[98]Bulephorus   [98]
  Verum quid vetat quominus, quod uni datum est, Musis faventibus, obtingat pluribus ?  [ éd. Mesnard,  P.608 L.22 ]
[99]Nosoponus  [99]
 Ille huic pulcherrimo facinori immortuus est, meā sententiā, felix. [100]
 Quid enim pulchrius, quid amplius, quid magnificentius, quam Cisalpinum hominem  Italorum suffragiis appellari Ciceronianum ? [101a]
 Gratulandum arbitror illius felicitati, qui suo tempore decesserit,  [101b]
 priusquam hanc gloriam aliquǎ nubeculǎ offuscaret  [101c]
   vel ob Graecarum litterarum studium, cui se dicare coeperat, [101 d]
 vel ex Christianis auctoribus obortā nebulā,  [101e]
  a quibus fortasse non satis constanter abstinuisset, si diuturnior vitǎ contigisset.

Bulephorus [102]
  Sic est, ut ais; illi pulcherrimo facinori immori datum est. [103]
 At mihi spes est, futurum ut huic pulcherrimo facinori supersimus etiam, non immoriamur.

[14,104] Nosoponus
  Quam faveo tuis votis! [105]
 Dispeream, ni istuc malim quam in divorum ascribi numerum.

[106]Bulephorus[106]
  Quis enim non malit apud posteros celebrari Ciceronianus quam sanctus? [107]
 Ceterum, quando hoc amoris genus zelum nescit, obsecro te perque curas  perque spes mihi tecum communes, [107b]
 ut pariter amanti saltem consilium tuum impartias,  quibus rationibus tu tuam amicam ambias. [107c]
 Fortasse citius perveniemus ambo si uter alteri fuerit auxilio.

[ éd. Mesnard,  P.609  L.2 ]   Nosoponus : [109]
 Musae nesciunt invidiam, multo minus Gratiae, Musarum sodales. [110] 
 Studiorum socio nihil negandum est et amicorum oportet esse communia omnia.

[111] Bulephorus 
 Plane bearis me, si id feceris.

[112] Hypologus
  Quid si me quoque in vestrum contubernium recipiatis ? [113]
 Sum enim jam pridem eodem oestro percitus.

[114] Nosoponus  Recipimus. [115]
 Ergo velut eidem initiatis deo retegam mysteria. [116]
 Iam annos septem totos nihil attingo praeter libros Ciceronianos, a ceteris non minore religione temperans quam Carthusiani temperant a carnibus.

[117] Bulephorus
  Cur istuc ?

[118] Nosoponus
  Ne quid alicunde haereat alienae phraseos ac veluti labem aspergat nitori Ciceroniani sermonis.  [119a]
  Proinde ne quid hic peccem imprudens, [119b]
 quidquid est aliorum codicum, ab oculis submovi scriniis inclusum [119c]
 nec ulli prorsus est locus in mea bibliotheca praeterquam uni Ciceroni.

[120]
 Bulephorus  O me negligentem!  [121]
 Tanta religione nunquam colui Ciceronem.

[16,122]
 Nosoponus  Non tantum in larario museoque, verum et in omnibus ostiis  imaginem illius habeo belle depictam, [122b] 
quam et gemmis insculptam circumfero, ne unquam non obversetur animo. [123]
 Nec aliud simulacrum in somnis occurrit praeterquam Ciceronis.

[124] Bulephorus
 Non miror. [ éd. P. Mesnard, P. 609  L 17]
[125] Hypologus
  Ego Ciceroni inter apostolos in calendario meo locum dedi.

[126] Bulephorus
  Nihil miror. [127]
 Deum enim eloquentiae quondam appellabant.

[128] Nosoponus
  In hujus igitur scriptis evolvendis ac revolvendis adeo sum assiduus, ut totum propemodum edidicerim. 

[129] Bulephorus
  Industriam tuam mihi narras.

[130] Nosoponus
  Nunc accingor ad imitationem.

[131] Bulephorus
  Hic quantum temporis destinasti?

[132] Nosoponus
  Tantundem quantum lectioni.

[133] Bulephorus
  Rei tam arduae parum est. [134]
 Utinam mihi vel septuagenario contingat tam speciosi cognominis decus.

[135] Nosoponus
  At mane!  [136]
 Non huic fido diligentiae. [137]
 Nulla est in omnibus divini viri libris vocula, quam non in lexicon alphabeticum digesserim
.

[138] Bulephorus
  Ingens volumen sit oportet.  

[139] [P.609 L.25 éd.M] Nosoponus
  Duo robusti bajuli vix tergo gestent probe clitellati  

140] Bulephorus
 Hui! [141]
 At ego vidi Lutetiae, qui elephanto gestando sufficerent.

[142] Nosoponus
  Verum est alterum volumen hoc etiam grandius, [142 b]
 in quod juxta litterarum ordinem annotavi formulas loquendi M- Tullio peculiares.

[18,143] Bulephorus
  Nunc demum me pudet oscitantiae meae pristinae.

[144] Nosoponus
  Additum est tertium. [ éd. P. Mesnard, P. 609  L .30]
[145] Bulephorus
  Hui ! etiamne tertium ?

[146] Nosoponus
  Sic opus est. [147a]
 In hoc congessi pedes omnes, quibus Cicero vel incipit vel finit commata, cola, periodos, [147b]
 quibusque numeris horum media temperat, [147c]
tum quibus sententiis, quam modulationem accommodet, ut ne tantillum quidem possit suffugere.

[148] Bulephorus
  Verum qui fieri potest, ut primus index tanto major sit toto Cicerone ?

[149] Nosoponus
  Disce rem et mirari desines. [150]
 Tu forte me credis hac curā  contentum, ut singulas annotem dictiones.

[151] Bulephorus
  Sic opinabar. [152]
 Estne amplius ?

[153] Nosoponus
  Immo istuc plus quam nihil est.

[P.610 L1  éd.M]    [154] Bulephorus
  Qui, quaeso ?

[155] Nosoponus
  Vide, quantum aberres a scopo. [156]
 Eadem vox non semper eodem usurpatur modo. [157a]
 Sit – exempli gratia –  "refero" verbum : aliam vim habet, [157b]
cum  ait M- Tullius  "referre gratiam", [157c]
aliam, cum  ait "liberi parentes et forma corporis et moribus referunt", [157d]
  aliam, cum ait "refero me ad intermissa studia", [157e]
 rursus aliam, cum ait "si quid erit quod mea referat scire", [157f]
denique aliam, cum ait "non ignota referam". [158]
 Item aliud est "orare Lentulum", aliud "orare causam".

 [159a]
 Rursus aliter "contendit" qui cum altero certat, [159b]
 aliter qui quid instanter ab aliquo petit, [159c]
aliter contendit qui magno studio conititur ad aliquid efficiendum, [159c]
 aliter qui res duas inter se committit comparatque.

[160] Hypologus
  Papae, istuc est scribere « lexikous elenchous ». [ éd. Mesnard, p. 610  L .9]
[161] Bulephorus
  Nunc demum intelligo et tuam vigilantiam et meam oscitantiam

[162] Nosoponus
  Nec singulas dictiones incomitatas noto, sed adjungo quae praecedunt ac sequuntur. [163a]
 Nec sat habeo unum aut alterum notasse locum, quod alii solent, 163b]
sed  quoties dictio reperitur apud Ciceronem, quamvis consimili formā,  toties noto paginam, latus paginae,  et versus numerum, [163c]
 addito signo, quod indicet, in medione versus sit dictio an in initio an in fine. [164]
 His rebus fieri vides, ut una dictio plures occupet paginas.

 [165] Bulephorus
 Deum immortalem! Quid tanta non efficiat cura ?

[166] Nosoponus
  Manedum, Bulephore! [167]
 Nihil est, quod hactenus audisti.

[168] Bulephorus
  Quid istis potest accedere ?

[169] Nosoponus
 Quid prodest tenere verbum, si haereas aut etiam labaris in deflexis, derivatis et compositis ?

[170] Bulephorus
  Non satis perspicio, quod dicis.

[171] Nosoponus
  Expediam. [172]
 Quid tritius aut vulgatius his verbis: amo, lego, scribo?

[173] Bulephorus
  Etiamne haec in dubium veniunt ?

[22,174] Nosoponus
 Aut his nominibus: amor, lectio, scriptor ?

[175] Bulephorus
  Nihil. [éd. P. Mesnard, P. 610  L .22]
[176] Nosoponus
  At illud habeto persuasum et necessum esse mihi et opus esse,  [176 b]
  quicumque contendat ad Ciceroniani cognominis dignitatem, tanta religione, ut nec his, quamlibet vulgatis,  dictionibus utatur nisi consulto indice : [176 c ]
 nisi forte tutum existimas fidere  grammaticis, qui verba per omnes modos personas genera et tempora, nomina pronomina  et participia per omnes casus et numeros inflectunt,  [176d  ]
cum nobis fas non sit quicquam horum  usurpare, quod a Cicerone non fuerit usurpatum
. [177]
 Non magnum est grammatice dicere,  sed divinum est Tulliane loqui.

[178] Bulephorus
  Dic, obsecro, clarius.

[179] Nosoponus
  "Amo, amas, amat", sit enim hoc exempli causa dictum, apud Ciceronem invenio, at "amamus" et "amatis" fortasse non invenio. [180]
 Item "amabam" invenio, "amabatis" non invenio. [181]
 Rursus "amaveras" invenio, "amaras" non invenio.[182]
 Contra "amasti" reperio, "amavisti" nequaquam. [183]
 Jam quid si "legeram, legeras, legerat" reperias, "legeratis" non reperias, si  "scripseram" invenias, "scripseratis" non invenias ? [184]
 Ad eundem modum conjecta de verborum omnium inflexionibus ! [185]
 De casuum inflexionibus similis est ratio : "amor", "amores", "amorum", "amori"  comperio apud Ciceronem, "o amor", "hos amores", "horum amorum", "his amoribus",  "o amores" non comperio. [186]
 Item "lectio", "lectionis", "lectioni", "lectionem" invenio, "lectiones", "lectionibus",  "lectionum", "has lectiones" et "o lectiones" non invenio. [187]
 Ita "scriptorem" et "scriptores" reperio, "scriptoribus" et "scriptorum" pro substantiuo  nomine non reperio [24,188]
 Non obsto quominus haec videantur ridicula, si vos audebitis "stultitias"  et "stultitiarum", "vigilantias" et "vigilantiarum", "speciebus" et "specierum", "fructuum",  "ornatuum", "cultuum", "vultuum", "ambitibus" et "ambituum" aliaque hujus generis innumera  fando usurpare. [189]
 Ex his paucis exempli gratia propositis aestimare potes de ceteris omnibus, quae consimilem ad modum inflectuntur.

[190] Hypologus
  "In tenui labor".

[191] Bulephorus
  "At tenuis non gloria".

[192] Nosoponus
 Succinam et ego, "si quem numina laeva sinunt auditque vocatus Apollo"
. [193
]  Nunc de derivatis accipe. [194]
 "Lego" non vereor usurpare, "legor" non ausim dicere. [195]
 "Nasutus" ausim dicere, "nasutior" et "nasutissimus" nequaquam. [196]
 "Ornatus" et "ornatissimus", "laudatus" et "laudatissimus" intrepide dico, "ornatior"  et "laudatior" nisi comperero, dicere religio sit. [197]
 Nec quia "scriptor" et "lectio" offendo apud Ciceronem,  statim ausim dicere "scriptorculus" et "lectiuncula".

[198]
 Bulephorus  Immensam rerum silvam video.

[199]
 Nosoponus  Nunc accipe de compositis. [200]
 "Amo", "adamo", "redamo" dicam, "deamo" non dicam. [201]
 "Perspicio" dicam, "dispicio" non item.

[26,202]
 "Scribo", "describo", "subscribo", "rescribo", "inscribo" dicam,  "transcribo" non dicam, nisi deprehendero in libris M- Tullii.

[203] Bulephorus
  Ne te plane commemorando defatiges
, Nosopone, rem non aliter quam in speculo videmus. [ éd. P. Mesnard, P. 611  L.16  ]

[204] Nosoponus
  Haec index ille minimus omnium complectitur.

[205] Bulephorus
  Cameli video sarcinam.

[206] Hypologus
  Et quidem justam.

[207] Bulephorus
  Qua ratione fit, ut in his tam variis non aberres ?

[208] Nosoponus
  Primum hic nihil fido nec grammaticis nec ceteris auctoribus, quamlibet  probatis, nec praeceptionibus nec regulis nec analogiis, quae plurimis imponunt. [209]
 In elencho noto omnes singularum vocum inflexiones, tum derivationes, postremo  compositiones. [210]
 Quae sunt apud Ciceronem, miniata virgula signo, quae non sunt, atra. [211]
 Ita fieri non potest, ut fallar unquam.

[212] Bulephorus 
  Quid si dictio sit apud Terentium aut aeque probatum auctorem ?  notabitur atra virgula?

[213] Nosoponus
  Nulla est exceptio. [214]
 Ciceronianus non erit, in cujus libris vel una dictiuncula reperiatur, quam non possit  in Ciceronis lucubrationibus ostendere  [214b]
 totamque phrasim hominis non aliter quam adulterinum  numisma reprobam judicabo, in qua vel unum verbum resederit, quod Ciceroniani characteris non habeat notam, [214c]
 cui soli velut eloquentiae principi datum est a superis Romani sermonis monetam cudere.

[215] Bulephorus
  Ista lex severior est etiam Draconis legibus, si ob unam dictiunculam parum  Ciceronianam totum volumen damnatur quamvis alias elegans ac facundum. [ éd. P. Mesnard, P. 611  L.33]
[28,216] Hypologus
  Atqui justum est. [217]
 An non vides ob unicum nummulum adulterinum ingentem pecuniae vim confiscari  [217b]
 et uno naevo, quamlibet exiguo totam puellae formam, licet alias egregiam, devenustari?

[218] Bulephorus
  Accedo.

[219] Nosoponus
 Ex his quae diximus, si jam omnia conicientes satis intuemini quanta  sit hujus indicis moles, [219b]
 cogitate quanto major sit ejus indicis, in quo formulas loquendi,  tropos et schemata, gnomas, epiphonemata, lepide dicta similesque dictionis delicias  omnes sum complexus. [220]
 Rursus tertii, qui numeros omnes et pedes, quibus M- Tullius orationis partes  inchoat profert finitque, continet. [221]
 Nullus est enim in toto Cicerone locus, quem non ad certos pedes redegerim.

[222] Bulephorus
  Ista moles vel elephantum bajulum desideret.

[223] Hypologus
  Prorsus « hamaksiaion » onus narras.

[224] Nosoponus
 Atqui nihil mentior.

[225] Bulephorus
  Ne tu septennium hoc haud male collocasti. [226a]
 Nunc, quando perpulchre instructus es indicibus, superest ut nobis amicus amicis  ac « summustais » et illud indices, [226b]
quibus rationibus supellectilem istam praeclaram ad scribendi dicendive usum accommodare soleas.

 [227] Nosoponus
  [P.612 L.10 éd.M]   Non committam ut quicquam per me quidem vos latuisse videatur. [228]
 Ac de scribendo dicam prius, quando vere dictum est stilum optimum esse dicendi  magistrum. [229a]
 Primum illud est : nunquam ad scribendum accingor nisi nocte intempesta, [229b]
   cum   profunda quies et altum silentium tenet omnia et, si mavultis Maronis audire carmen:

[229c] 
  Placidum cum carpunt fessa soporem 

Corpora per terras siluaeque et saeua quierunt 

Aequora, cum medio uoluuntur sidera lapsu,

Cum tacet omnis ager, pecudes pictaeque uolucres 
, 

denique, [229d]
   cum  tanta rerum omnium tranquillitas est, ut Pythagoras, si viveret, orbium caelestium harmoniam exaudire liquido posset. [230]
 Nam tali tempore dii deaeque gaudent cum puris mentibus miscere colloquium.

[231] Hypologus
  Isto noctis tempore nos profani lemurum occursus formidare solemus.

[232] Nosoponus
  At nobis Musae dederunt et inauspicatos lemures « et malignum  spernere vulgus ».

[233] Bulephorus
  At sunt noctes adeo tranquillae, ut in his Austri Boreaeque ruinas aedium ac miseranda ludant naufragia.

[234] Nosoponus
  Novi, sed ego tranquillissimas eligo.

[235]
 Non arbitror esse vanum, quod scripsit Ovidius: 

« Est deus in nobis, agitante calescimus illo ».

[236]
 Si quid igitur divinum habet hominis animus, id sese profert in eo profundissimo silentio. [ éd. P. Mesnard, P. 612  L.27]
[237] Bulephorus
  Non me fugit istud secretum semper a laudatissimis viris fuisse captatum, quoties aliquid immortalitate dignum molirentur.

[238] Nosoponus
  Habeo museum in intimis aedibus, densis parietibus, geminis et foribus et fenestris, rimis omnibus gypso piceque diligenter obturatis,  [238b]
  ut vix interdiu lux aut sonitus ullus possit irrumpere nisi vehementior, qualis est feminarum rixantium aut fabrorum ferrariorum.

[32,239] Bulephorus
  Vocum humanarum tonitrua et officinarum strepitus non sinunt animum sibi praesentem esse.

[240] Nosoponus [240a]
  Proinde ne in proximis quidem conclavibus patior quemquam habere cubile, [240b]
 ne vel dormientium voces ronchive cogitationis secretum interpellent. [P.612 L35  éd.M]   [241]
 Sunt enim qui in somnis loquuntur, et nonnulli tam clare stertunt, ut procul etiam audiantur.

[242] Hypologus
  Mihi frequenter et sorices noctu scripturienti negotium facessunt.

[243] Nosoponus
  In meis aedibus ne muscae quidem locus est.

[244] Bulephorus[244a]
  Sapienter tu quidem atque etiam feliciter, Nosopone, si queas et animi curas obstrepentes excludere ; [244b]
 quae si nos et nocte comitantur in abditum illud, quid profecerimus captato silentio?

[245] Nosoponus
  Recte mones, Bulephore. [246]
 Nam intelligo tumultus istos aliis saepe molestiores esse quam vicinorum  fabrorum folles aut malleos.

[247] Bulephorus
  Quid ergo ? tibi nunquam obstrepunt amor, odium, livor, spes, metus, zelotypia ? [ éd. P. Mesnard, P. 613  L. 8]
[248] Nosoponus
  Ne te multis morer, illud semel scito, Bulephore, qui amore, zelotypia, ambitione, studio pecuniae, similibusque tenentur morbis, eos frustra hanc ambire laudem,  cujus nos sumus candidati. [249]
 Res tam sacra requirit pectus non modo purum ab omnibus vitiis, verum etiam ab omnibus curis vacuum, non aliter quam secretiores illae disciplinae, magia, astrologia et quam vocant alcumisticam.  [250]
 Porro leviores illae curae facile cedunt intentioni tam acri tamque seriae.   [34,251]
 Quamquam et has, si quae sunt, dispello, priusquam sacrum illud adeam. [252]
 Nam in hoc animum multo studio consuefeci meum.    [253a]
 Atque hac potissimum de causa caelebs agere decrevi, nequaquam ignarus quam sacra res sit conjugium, [253b]
sed quod vitari nequit quin uxor, liberi, affines, multam curarum materiam secum trahant.

[254]Bulephorus
    Sapuisti, Nosopone. [255a]
 Nam mea conjux, si noctu parem ad istum modum operam dare Ciceroni,  [255b]
 perrumperet ostium, laceraret indices, exureret schedas Ciceronem meditantes et, [255c]
  quod his etiam est intolerabilius, dum ego do operam Ciceroni, illa vicarium accerseret, qui ipsi pro me operam daret. [256]
 Itaque fieret, ut dum ego meditor evadere Ciceroni similis, illa gigneret aliquem  Bulephoro dissimilem.

[257]Nosoponus
  Istuc quoniam scio quibusdam usu venisse, alieno monitus periculo mihi in tempore cavi. [258]
 Eodem consilio nec ullum munus publicum nec ecclesiasticam dignitatem suscipere  volui, ne quid ex his accederet animo sollicitudinis. [éd. P. Mesnard, P. 613  L.26]
[259] Bulephorus
  At ista magnis studiis ambiuntur ab aliis. 

[260] Nosoponus
 Non equidem invideo. [261]
 Mihi vel consulatu vel summi pontificis regno potius est tum esse tum haberi Ciceronianum.

[262] Hypologus
  Qui vere amat, praeter unam amare non potest.

[263] Nosoponus
  Tum si quid hujus rei paro, sub eam noctem a cenā  tempero, leviter etiam pransus,  [263b.]
 ne quid crassae materiae liquidioris animi sedem invadat  [263c.]
 neu qua nebula e stomacho exhalata  gravet « atque affigat humo divinae particulam aurae »
.

[264] Bulephorus
  Sic affectum fuisse arbitror Hesiodum, cum Musae cum ipso loquerentur.
[265] Hypologus
  « At Ennius ipse pater nunquam nisi potus ad arma prosiliit dicenda
 ».

[266] Nosoponus
 Et ideo scripsit vinum olentia carmina.

[267] Bulephorus
  « Et satur est, cum dicit Horatius « ohe ».

[268] Nosoponus
  Quid agat furor poeticus, nihil ad nos. [269]
 Ciceronianum esse sobria res est.

[270] Hypologus
  Me cerebrum destituit, si quando jejuno.

[271] Nosoponus
  Non plane jejunum est. [272]
 Sumo decem acinos uvae passae minutulae, quam Corinthiacam vocant. [273]
 Hic neque cibus est neque potus et tamen utrunque est.

[274] Bulephorus  Intelligo
. [275]
 Leniter humectant conferuntque cerebro ac memoriae.

[276] Nosoponus
  Addo tria coriandri grana saccaro incrustata.

[277] Bulephorus
  Optime, ne quid vaporis ex decem illis acinis provolet in mentis sedem.  [ éd. P. Mesnard, P. 614  L.3]
[278] Nosoponus
  Neque vero quibuslibet noctibus abutor ad hanc operam.

[279] Bulephorus  Non ? [280]
 Eas excepisti, quibus saevit Auster aut Boreas. [281]
 Fortassis hibernas fugis ob noctis rigorem.

[282] Nosoponus
  Hoc incommodi  facile depellit focus luculentus. 

[283] Hypologus
  At interim obstrepit fumus et materiae crepitus.

[284] Nosoponus
  Acapnis utor.

[285] Bulephorus
  Quas igitur noctes deligis ?

[286] Nosoponus
 Paucae sunt felices huic sane negotio, proinde prosperas deligo.

[287] Bulephorus
  Unde, quaeso ?

[288] Nosoponus
  Ex astrologia.

[289] Bulephorus
  Cum te plus quam totum possideat Cicero, qui fuit otium astrologiae perdiscendae ?

[290] Nosoponus
  Indicem mihi mercatus sum ab hujus artis peritissimo. [291]
 Hujus consilio rem gero.

[292] Hypologus
  Audio multos indicibus istiusmodi fuisse delusos, quoties scriptor erravit in numero.

[293] Nosoponus 
 Exploratum ac spectatum emi.

[294] Bulephorus
  Deum immortalem! [295]
 Istuc est scribere. [296]
 Nec jam miror, Hypologe, si nostra sunt incondita rudiaque. [297]
 Verum ad istum composito modum utra cogitatio prior, de rebus an de verbis ? 

[298] Nosoponus
  Utraque prior et utraque posterior.

[299] Bulephorus
  Aenigma dedisti, non responsum. [ éd. P. Mesnard, P. 613  L.2]
[300] Nosoponus
  At explicabo nodum.  [301]
 In genere de rebus prior est cogitatio, in specie posterior.

[302] Bulephorus
  Nondum satis liquet, quid velis.

[303] Nosoponus
   Exemplo faciam perspicuum.   [304]
 Statui scribere Titio (sic fingite), ut quam primum curet ad me remittendos codices
, [304b]
 quos illi commodato dederam, si nostram amicitiam velit esse incolumem. [305]
 Nam incidisse quiddam, ut illis mihi vehementer sit opus. [40,306]
 Id si fecerit, nihil esse in rebus meis, quod non suum ducere possit. [307]
 Sin minus, me veteris amicitiae tesseram illi remittere ac simultatem denuntiare. [308]
 Haec prima cogitatio nimirum de re, sed in genere.

[309] Bulephorus  Intelligo
.

[310] Nosoponus
  Huic illico succedit verborum cura. [311]
 Evolvo quam plurimas Ciceronis epistulas, elenchos meos omnes consulo, [311b]
 seligo voces aliquot insigniter Ciceronianas, deinde tropos, formulas, tum numeros.  [312]
 Demum affatim instructus hujusmodi supellectile dispicio, [312b]
 quos flosculos quibus locis possim inserere. [313] Mox ad sententiarum curam redeo
.  [314]
 Hoc enim jam artis est sensus ad haec verborum ornamenta invenire. 

[315] Hypologus   [P.614 L30  éd.M]   [315a]
 Haud aliter quam si quis egregius artifex vestem praeclaram apparet,  ad haec,  monilium, anulorum et gemmarum vim, [315b]
 mox ceream affingat statuam, cui  haec accommodet ornamenta vel potius,  quam ad ipsa conflectat ornamenta.

[316] Bulephorus
  Quidni?  [317]
 Verum age, Nosopone, num tota nox uni datur epistulae ?

[318] Nosoponus
  Quid mihi narras unam?  [319]
 Musis pulchre videor litasse, si periodum unicam absolverit nox hiberna.

[320] Bulephorus
  Itane de re tam non magna tam prolixas scribis litteras ?

[321] Nosoponus
  Immo perbreves, ne sis insciens, ut quae sextam periodum non excedant.

[322] Bulephorus
  Quin igitur sex noctes sufficiunt his absoluendis ?

[42,323] Nosoponus
  Quasi satis sit scripsisse semel !  [324]
 Decies refingendum quod scripseris, decies ad indicem exigendum, ne qua forte dictiuncula te fefellerit adulterina. [325]
 Rursus altera superest examinatio de tropis ac formulis, postrema de numeris et compositione.

[326] Bulephorus
  Istuc nimirum est opus absolvere.

[327] Nosoponus
   Ne id quidem satis, o bone. [328]
 Dehinc, quod elaboratum est curā quanta potest maxima, seponendum  est in aliquot dies, [328] 
ut ex intervallo, refrigerato iam inuentionis amore, velut aliena  legas quae tua sunt. [329]
 Hic demum gravis agitur censura. [330]
 Hoc severum, incorruptum et, ut Graeci vocant, « adekaston » judicium,  ubi qui scripsit, ex parente fit Areopagites. [331]
 Hic saepenumero fit ut verso stilo nihil relinquas.

[332] Bulephorus
  Omnino sic fiunt accuratae litterae, sed interim ille fruitur codicibus abs te desideratis. [éd. P. Mesnard, P. 613, L.2]
[333] Nosoponus
 Istuc incommodi malim perpeti quam aliquid a me proficisci quod non sit Ciceronianum. [334]
 Ducitur suo quisque judicio. [335]
 Ego malim multum scribere quam multa.

[336] Bulephorus
  Scribendi rationem habemus. [337]
 Ad dicendum qua meditatione te paras ?

[338] Nosoponus
 Prima cautio est, ne cui loquar Latine, quod queam effugere.

[339] Bulephorus
  Ne Latine? [340]
 Atqui dicendo fieri praedicant, ut bene dicamus.[341]
 Novum autem exercitationis genus, si silendo discimus loqui.

 [44,342] [P.615 L17, éd.M]  [342] Nosoponus
   Dicendo fit ut dicamus expedite, ut Ciceroniano more, nequaquam. 

[343]
 Qui se parant equestri certamini, generosos equos a cursu prohibent, quo ad seriam rem integris viribus veniant. 

[344]
 Nec venator prius demit lorum generoso cani, quam uisa est fera. 

[345]
 Ad garriendum de quibuslibet nugis sufficit mihi sermo Gallicus aut Batavicus ;  profanis ac vulgaribus fabulis non contamino sacram linguam. [346]
 Quodsi qua res urget, ut Latine dicendum sit, et pauca loquor nec sine praemeditatione. 

[347]
 Et in eum usum habeo paratas aliquot formulas.

[348]
 Bulephorus  Quas dicis formulas ?

[349] Nosoponus
  [349a]
 Velut si sit salutandus aut resalutandus amicus  eruditus, qui forte factus est obvius, [349b]
 aut vicissim laudandus, qui te laudarit,

 [349c]
aut si gratulandum ex longinqua peregrinatione reduci sive ex aegrotatione gravi redivivo, [349d]
 aut agendae gratiae,  qui praestitit officium, [349e]
aut bene precandum ei, qui nuper duxerit uxorem, [349f]
aut deplorandus casus, cui periit uxor. [350]
 Ad haec et hujusmodi formulis instructus sum e Cicerone decerptis atque concinnatis;  eas edidici, quo possim uti velut ex tempore. [351]
 Porro si quis casus inciderit, ut vitari non queat quin in longum proferatur sermo, [351b]
 protinus multa lectione diluo quod contractum est labis. [352]
 Neque enim me fugit, hoc ipso colloquio, quod vobiscum nunc habetur, quantum  flagitiorum admittam, quantum detrimenti capiam ad id quod molior. [353]
 Itaque ad sarciendium vix menstrua suffecerit lectio.

[354] Bulephorus
  Quid si detur spatium meditationi?

[46, 355] Nosoponus
  Tum quod fuerit iis quas dixi rationibus elucubratum edisco, quoque sit memoria certior, subinde mecum recito; [355]
  ita fit ut, cum res  poscit, veluti de scripto pronuntiem.

[356] Bulephorus
  Quid si qua necessitas exigeret  extemporalem orationem ?

[357] Nosoponus
   Qui potest incidere, qui nihil ago publicam? 

[358]
 Et si quam functionem publicam obirem, non sum melior Demosthene, qui nunquam  voluit nisi meditatus assurgere, quamlibet populi vocibus efflagitatus.

[359a]
 Nec mihi pudendum ducerem, quod in oratorum apud Graecos principe laudatur, [359b]
 nec me paeniteat convicii, si quis dicat mea « ton luchnon apozein ».
 [360] [P.616 L6, éd.M]  Bulephorus [360a]
   Equidem et propositum tuum admiror et animi fortitudinem suspicio, Nosopone, supra quam dici possit ; [360b]
 inviderem etiam, si vel in hoc genere studiorum  vel inter tam conjunctos amicos ac sodales tanta pestis incidere posset. [361a]
 Ceterum, quoniam arduum est quod expetimus et via non modo longa ac perdifficilis est, verum etiam anceps, [361b]
si periculum proprie tuum esset, tamen arbitrarer hoc esse necessitudinis nostrae, neque vulgaris neque recentis,   liberis consiliis amico prospicere,  

[361c] 
 ne tot curas, tot vigilias cum valetudinis ac rei familiaris dispendio frustra susciperet, susceptas urgeret [361d]
 neve, quod in rebus humanis nimium frequenter accidere videmus, pro thesauro diu multumque quaesito tandem reperiret carbones.  [362a]
 Nunc vero, cum pari cupidine ducamur omnes ejusdemque nymphae teneamur amore  – nam et Hypologus ejusdem est animi – [362b]
 tuae quoque fuerit  humanitatis et si quid admonemus, boni consulere, et si quid habes melius,  libenter amicis communicare.  

[363] Nosoponus
   Aequissimum, Bulephore, postulas ; proinde nec te gravatim audiam, nec maligne, si quid consulere queam, in medium conferam.

[364] Bulephorus
  Primum illud mihi tecum convenit, opinor, ei qui dicendi scribendive laudem affectat, cognitis ante diligenterque perceptis artis praeceptionibus, ex multis laudatis scriptoribus optimum quempiam esse seligendum, [364b]
quem imitetur et ad quem exprimendum se componat.

[365] Nosoponus
   Maxime.

[366] Bulephorus [366a]
  Neminem autem esse, dumtaxat apud Latinos, qui pluribus eloquentiae virtutibus excellat quam M- Tullius, [366b]
de quo jure optimo praedicatum est quod de Apelle,  [366c]
 in quem unum conflatum erat, quicquid in ceteris pictoribus erat eximium ac singulare. 

[367] Nosoponus
   Quis istuc neget?

[368] Bulephorus
  Dabis veniam, Nosopone, si crassius rusticiusque collegero,  dialectices rudis.

[369] Nosoponus
   Inter amicos decet omnia boni consulere. [370]
 Quamquam et alioqui mihi satis argute colligit, qui vere colligit.

[P.616 L30  éd.M]         [371]
 Bulephorus  Age, quid igitur sentis de Zeuxide Heracleota ?

[372] Nosoponus
   Quid aliud, quam quod excellentissimo graphices artifice dignum est ?

[373] Bulephorus
  Num et ingenio judicioque valuisse putas ?

[374] Nosoponus
   Qui potuit ars tanta carere judicio?

 [50,375] Bulephorus
  Commode respondes. [376a]
 Quid igitur illi veniebat in mentem, quod, [376b]
cum Crotoniatis picturus Helenae  simulacrum, [376c]
 in quo decreverat quicquid artis suae viribus posset explicare et absolutum formae muliebris ( [376d]
nam in hoc argumento ceteris antecelluisse legitur) exemplar,  vivae simillimum edere, [376e]
in quo nulla venustatis portio desiderari valeret, [376f]
 non unam quampiam omnium pulcherrimam adhibuit, [376g]
 sed ex omnibus oblatis aliquot ceteris praestantiores elegerit, [376h]
ut ex singulis decerperet quod in quaque decentissimum esset, [376i]
 itaque demum admirandum illud artis suae monumentum absolverit ?

[377] Nosoponus
   Diligentissimi pictoris officio functus est.

[378] Bulephorus
  Vide igitur, num recto consilio ducamur, qui eloquentiae simulacrum ab uno Cicerone, quamvis praestantissimo, petendum arbitramur.

[379] Nosoponus
   Si tali forma virginem Zeuxis esset nactus, qualis est in eloquentia M- Tullius, fortassis unius corporis exemplo fuisset contentus.

[380] Bulephorus
  Atqui hoc ipsum quo pacto judicare potuisset nisi multis corporibus diligenter inspectis ?

[381] [P.617 L9  éd.M]  Nosoponus [381]
   Finge persuasum fuisse.

[382] Bulephorus
  In hac igitur es sententia nullam in aliis oratoribus esse virtutem imitatu dignam, quae non eximia sit in M- Tullio ?

[383] Nosoponus
   Ita censeo.

[52,384] Bulephorus
  Nec ullum in hoc esse naevum, qui non major sit in ceteris ?

[385] Nosoponus
   Ita prorsus.

[386] Bulephorus [386a]
  Non hic proferam M- Brutum, qui totum hoc dicendi genus, quod Ciceroni visum est optimum, improbavit, [386b]
cumque status ac divisionis propositiones, velut causae totius columnae, praecipua sit orationis pars, [386c]
 in oratione pro Milone, quam adeo suspiciunt omnes, Brutus non probavit primarium ac secundarium causae statum adhibitum a M- Tullio, sed eandem causam aliter tractavit. [387a]
 Non obiciam Pomponium Atticum, cujus unguiculos ac miniatulas cerulas se metuere  scribit Cicero, quibus ille notare solitus est quae in M- Tullii scriptis offendebant,  [387b]
 non M- Catonem qui Ciceronem, cum sibi maxime festivus videretur, ridiculum appellavit.  [388]
 Hactenus et viros graves et amicos Ciceronis recensui.

[389a]
 Hic   si  adiciam Gallum, Lartium Licinium, Cestium, Calvum, Asinium, si Caelium ac Senecam,  si  complures alios,  [389b]
qui cum de Ciceronis ingenio non satis magnifice senserunt tum orationis genus damnarunt, [389c]
 aliis illum appellantibus aridum, jejunum, exsucum, exsanguem, elumbem ac dissolutum, mollem ac parum virum, [389d]
rursus aliis  tumidum, Asiaticum ac  superfluis redundantem,  [389e]
  respondebis  haec esse vel inimicorum vel invidorum judicia, qui jam triumvirali proscriptione
 dejecti famam etiam moliti sunt si minus exstinguere, certe obscurare.

[390]
 Nosoponus   Recte divinas.  [391]
 Nam istuc plane responsurus eram et optimo jure respondendum arbitror.

[392] [P.617 L31  éd.M] Bulephorus  [392]
 Tribuantur sane haec judicia vel odio uel livori, certe fateberis, opinor, cum eruditis omnibus facetiam seu risum esse partem artis rhetoricae.

[393] Nosoponus
    Alioqui quorsum opus erat ab oratoribus tam multa de hoc praecipi?

[394] Bulephorus
  Nemo negat Ciceronem in jocando fuisse multum, alii nimium praedicant, tum intempestivum et scurrilitati proximum.    [395]
 Certe modum illi defuisse quemadmodum Demostheni facultatem, doctorum fere consensus fuit. [396]
 Nec admodum repugnat Quintilianus, culpam in Tironem conferens, qui nimium indulserit numero dictorum ac plus in congerendis studii quam in eligendis judicii adhibuerit.  [397]
 Verum haec Tironis accusatio in patronum recidit.

[398]
 Sed haec utcumque habent, quis unquam in hoc genere laudis primas tribuit M- Tullio?  [399]
 Lacedaemoniorum peculiaris haec erat laus et secundum hos Atticorum.  [56, 400]
 Adeo ut, cum poema bucolicum et comoedia lepore facetiaque potissimum commendetur, ad hanc venerem Latini ne  aspiraverint quidem. [401]
 Est igitur aliqua virtus oratoris, quae rectius petatur ab aliis quam a Cicerone.

[402] Nosoponus
   Nos de Latinis agimus.

[403] Bulephorus
   Age, audebimusne Ciceronis jocos cum C. Caesaris aut cum Octavii Caesaris dictis conferre ?

[404] Nosoponus
 Vix ausim, quod adhuc nemo doctorum ausus est.

[405] Bulephorus
  Itaque, si res festivitatem desideret, non mihi fas erit aliquid ex Octavii dictis effingere ?

[406] Nosoponus
   Non, si velis haberi Ciceronianus.

[407] Bulephorus
  Rursus abs te quaero, num sententias ponas inter ornamenta dictionis.

[408] Nosoponus 
  Gemmae sunt et lumina, tantum abest ut submoveam ab arte.

[409] Bulephorus
  Hic appello tuum judicium, an in hoc genere laudis Cicero ceteris omnibus antecellat.

[410] Nosoponus
   Non me clam est, quod Seneca Publium mimographum in hac laude praefert omnibus. [411]
 Verum non protinus oraculum est, quod Senecae visum est, qui ipse in sententiis immodicus est et quibusdam frivolis indulget.

[P.618 L16  éd.P.M.]   [412a]
 Hypologus  Et istud Quintiliani et Auli Gellii judicium rejici poterat, [412b]
 quod uterque videatur invisum habuisse Senecam, alter ob: aemulationem, alter ob ingenii dictionisque similitudinem.

[58,413] Bulephorus
  At idem Gellius, quamvis parum aequus, fatetur inter Senecae sententias esse quibus nihil melius dici poterat. [414]
 Nec fieri potest, ut omnes aeque felices sint, ubi sermo totus sententiis contextus est.  [415]
 Verum ex his facilius invenias quod imiteris quam ex aliis, in quibus nec crebrae sunt nec insignes. [416]
 Agedum. [417]
 Nonne res interdum exigit brevitatem ?

[418]
 Nosoponus   Fortassis.  

[419]
 Bulephorus  Hujus exemplum utrum rectius petes a Sallustio Brutove an a Cicerone? [420]
 Nosoponus   Cicero brevitatem non affectavit.

[421]
 Bulephorus  In Demosthene laudatur vis orationis, hoc est nervosum quiddam ac naturale : ab utro hoc rectius petemus ?

[422]
 Nosoponus   De Latinis agebamus.

[423]
 Bulephorus  Verum haec sunt omnium linguarum communia. [424]
 Rursum res interdum postulat severitatem ; hujus exemplum rectiusne petemus a Cicerone an a Bruto et Pollione?

[P.618 L29 éd.P.M.]   [425] Hypologus
  Ut pro hoc respondeam, ab his, qui hac nota fuerunt insignes.

[426] Bulephorus
  Ubi negotium involutum partitionibus explicandum est, utrum a Cicerone petemus an ab Hortensio aut si quis Hortensio similis ?

[427] Nosoponus
 Quid petemus ab eo, cujus praeter memoriam nihil exstat ?

[428] Bulephorus
  Verum disputandi gratia fingamus exstare.

[60,429] Nosoponus
   Nihil opus fingere, veris ac notis  agamus.

[430] Bulephorus
  Nemo non fatetur fidem in oratore praecipuam esse. 

[431]
 Eam conciliat probitatis et gravitatis opinio, elevat artis aut intemperantiae suspicio[432a]
 Habeatur sane Cicero vir bonus, quod vix illi Fabius, licet impendio favens, audet  tribuere, [432b]
 sed, quod dissimulari non potest, artem magis ostentat, de se plura gloriose commemorat, licentius in alios invehitur [432c]
 quam Cato, Brutus aut Caelius, cui sanctitatem tribuit  Quintilianus. 

 [433]
 Harum itaque rerum exemplum nonne rectius petemus ab Aristide, Phocione, Catone, Bruto quam a Cicerone? 

[434] Nosoponus
   Videris huc venisse meditatus Ciceronis vituperationem.

[P.618 L28  éd.P.M.] [435] Bulephorus
  Minime gentium, o Nosopone.  [436]
 Si sermonis exitum patienter exspectaris, intelliges et Ciceronis et nostram agi causam.  

[437a]
 Ciceronis, ne forte perperam illum exprimentes gloriam ejus obscuremus, quemadmodum solent imperiti pictores eos traducere, quorum effigiem secus quam oportet expresserunt ; [437b]
 nostram, ne male collocemus amores nostros ac ridiculum quiddam nec minus infelix usu veniat nobis, quam quod obtigisse dicitur Ixioni, qui pro adamata Iunone nubis inane simulacrum complexus est,  [437c]
 aut Paridi, qui pro rapta Helena decem annis bellum gessit, cum interim mendax Helenae simulacrum amplecteretur, nimirum ipsa procul in Aegyptum deorum artificio sublata. [438]
 Quid enim nobis infelicius aut magis ridiculum, si tot laboribus nihil aliud  quam inanem ac fallacem Ciceronis umbram assequi contingeret ?

[439] Nosoponus
   Istuc omen avertant superi.

[440] Bulephorus
  Avertant, inquam, et hoc agimus, ne quid simile eveniat.

[441] Nosoponus
   Nonnihil et illud conducit ad imitationem Ciceronis, ut quam optime  sentiamus de Cicerone.

[442] Bulephorus
   Novus candor, si melius sentiamus de Cicerone quam ipse sensit de se ipso. [443a]
 Verum tribuatur hoc illius modestiae, si parcius de se praedicavit ; [443b]
quis unquam veterum sic admiratus est Ciceronem, ut ab uno petenda putarit omnia dictionis ornamenta ?

[444] Nosoponus
   At hodie sunt quam plurimi, quos haec habet opinio.

[445] Bulephorus
  Nihil moror quam plurimos, cordatum ac vere doctum reor esse neminem. [446a]
 Cui mortalium hactenus sic indulsit natura vel in una quapiam disciplina, [446b]
ut unus in singulis ejus partibus excelleret omnes, ut non aliquid reliquerit in eo desiderandum aut ita dederit, ut non ab aliis superaretur ? [447a]
 Quanto id incredibilius in dicendi facultate, [447b]
quae disciplinis propemodum omnibus  constat, quae tot alias res desiderat, quas nemo praeceptis tradere possit ? 

[448]
 Fingamus hodie Ciceronem vivere et esse quendam Trachalo simillimum, utrum malles a Cicerone vocis moderationem petere an a Trachalo
 ? [449]
 Opinor ab eo, qui hac parte praefertur omnibus. [450]
 Pudoris ac modestiae specimen utrum malles a Crasso, si viveret, petere an a Cicerone ? [451]
 Et ne de singulis commemorem, nonne sumeres a singulis, in quo ceteris antestarent ?

[452] Hypologus
 Quis non eligeret potiora, nisi qui uel non dijudicaret vel sibi invideret ?

[453]Bulephorus [453a]
  Itaque mihi probatur Zeuxidis exemplum, quod secutus etiam Quintilianus imitatori praecipit [453b]
 nec unum esse legendum nec omnes nec quoslibet, sed ex praecipuis deligendos aliquot eximios, inter quos Ciceroni primas tribuit, non solitudinem. [454]
 Summum enim esse vult inter proceres, non solitarium exclusis ceteris.

[455] Nosoponus
   Si Quintiliani consiliis auscultabimus, idem nobis usu veniet quod  evenit ipsi.

[456] Bulephorus
  Quidnam ?

[457] Nosoponus
   Ut parum evadamus Ciceroniani.[458]
 Nobis alius propositus est scopus.

[459] Bulephorus
  An parum erit Ciceronianum, cui quicquam accesserit, quod a Cicerone petitum non fuerit ?

[460] Nosoponus
 Sic autumant.

[461] Bulephorus 
 Etiam si melius fuerit, quod ab alio petitur, aut ne sit quidem illud apud Ciceronem ?

[462] Nosoponus 
   Quidni?

[66,463] 
Bulephorus [463a]
  Sed interim illud mihi cogites velim, optime Nosopone, quanta pars Ciceronianorum voluminum interciderit  [463b]
 et in his divinum illud opus De Republica,  ( [463c]
 cujus fragmentum nescio quo fato servatum nihil aliud quam desiderio reliquorum voluminum discruciat animos nostros) quae cujusmodi fuerint ; [463d]
hinc licet aestimare, leonem, ut aiunt, ex unguibus, [463e]
 ne quid interim commemorem de tot epistularum libris, de tot orationibus iniuria temporum interceptis, de tribus uoluminibus, [463f]
quibus Tiro libertus jocos et scite dicta Ciceronis complexus esse legitur, deque ceterorum hujus viri scriptorum naufragio. [464]
 Qui potes igitur absolutus esse Ciceronianus, qui tam multa illius non legeris ? [465]
 Adde quod Cicero non tractavit omnes materias. [466]
 Ergo si forte dicendum fuerit de his, quas ille non attigit, unde tandem petemus orationis supellectilem ?

[467]
 An proficiscemur in campos Elysios ab ipso percontaturi, quibus verbis ille talia fuerit dicturus ?

[468] Nosoponus
   Ea dumtaxat tractabo, quae possint verbis Tullianis explicari.

[469] Bulephorus  Quid ? [470]
  An non judicas Ciceronem oratorum praestantissimum ?

[471] Nosoponus   Plus quam praestantissimum.

[472] Bulephorus  Quid? [473]  Apellem nonne pictorum optimum?

[474] Nosoponus
   Aiunt et credo.

[475] Bulephorus
 An eum Apelleum appellares, qui non posset quarumlibet rerum imagines effingere, sed tantum eas quas ante pinxisset Apelles ?  [476]
 Atque adeo, qui non omnes tabulas Apellis manu depictas conspexisset ?

[68,477] Hypologus [477a]
   Quis istud diceret, nisi cui placet ille pictor, in quem jocatur Horatius, qui dato pretio conductus ad pingendum naufragium, pinxit cupressum  [477b]
  et indignatum  conductorem rogavit, ecquid vellet appingi prominens e cupresso.

[478] Bulephorus
 Quid aliud est esse Ciceronianum quam illi simillimum esse?

[479] Nosoponus 
  Nihil aliud.

[480] Bulephorus
  An ille similis videtur Ciceroni, qui non potest nisi de certis materiis dicere?

[481] Nosoponus
   Perge!

[482] Bulephorus
  Mihi ne oratoris quidem titulo dignus haberetur. [483]
 Si Cicero quāuis de re potuit optime dicere, is mihi Ciceronianus erit, qui quācunque  de re valeat praeclare disserere,  [483]
quemadmodum Apelli simillimus erit, qui et deorum et  hominum et animantium et omnium denique rerum formas penicillo suo poterit adumbrare.

[484] Nosoponus
  Equidem pulchrius esse duco tres epistulas scribere phrasi Ciceroniana  quam centum volumina stilo quamlibet expolito, modo a Ciceroniano discrepante.

[485] Bulephorus
  Verum, Nosopone, si istaec sententia sederit animo nostro, vereor futurum ut non solum non evadamus Ciceroniani, sed ipsi etiam Ciceroni « anoi » videamur. [486]
 Quaeso illud mihi bona fide respondeas, totum Ciceronem exprimendum censes an  mutilum ?

[487] Nosoponus
   Et totum, quantus est, et solum.

[488] Bulephorus
  Qui totum, qui se totum non expressit? [489]
 Rursus, qui ea parte, qua se nobis conspicuum fecit, mutilus est ac uix dimidiatus ? [490]
 Adde quod in his ipsis, quae exstant, aliquando sibi non satis fecit.

[70,491] 
 Siquidem De Inuentione libros substituto Oratore veluti damnavit.

[492]
 Et orationem Pro Deiotaro munus levidense vocat.

[493]
 Ad haec in his, quae scripsit tantum, non etiam recognovit, ipse Cicero non est Ciceronianus, cujusmodi sunt libri De legibus, praeter alia multa. [494]
 Qui fiet igitur, ut totum, quantus est, aemulemur, quem et mutilum habemus et truncum et in nonnullis indolatum ac sui dissimilem ?  [495]
 Nisi forte probaturus es illum, qui inchoatas Apellis tabulas aut rudes Lysippi  statuas imitans speret se alterum Apellem aut Lysippum evasurum.

[496]
  Id si conspiceret Apelles ipse, quem ferunt ingenio candido liberoque fuisse, nonne clamaret: "Quid facis, g-kakozehle?  [497]
 Istic non est Apelles". [498a]
 Iam si quis sibi proposuisset insignem Lysippi statuam effingendam, cui robigo vitiasset mentum et os aut ei parti non imposuisset artifex summam manum, [498b]
gravaretur ejus partis exemplum ab alio quopiam artifice sumere an potius haberet illud, ut est corruptum et imperfectum, aemulari, [498c]
 ne recedat ab exemplo cui semet addixit, quam ex alterius artificis signo, quod deest, supplere ?

[499] Nosoponus 
 Ut possumus, aiunt, quando ut uolumus non licet. 

[500] Bulephorus [500a]
  Aliis, Nosopone, rectius istud verbum usurpabitur, qui quod in Cicerone deminutum est, ex aliis scriptoribus sarciunt. [500b]
Mallent enim ex uno omnia, vel quia promptius est vel quia nullus illo dixit felicius; verum quando id non est datum, ex aliis mutuantur. 

[72,501a]
 Quid ? quod Ciceronem habemus non modo truncum ac lacerum, verum etiam ita  depravatum, ut, si revivisceret, ipse, opinor, nec agnosceret sua scripta nec restituere posset, quae librariorum ac semidoctorum audacia incuria inscitiaque corrupta sunt, [501b]
 quod  malum Teutonibus potissimum imputat Politianus, quibus ut hic patrocinari nolim, ita puto  nihilo minus invectum mendarum ab audacibus quibusdam ac sciolis Italis. [502]
 Ut ne commemorem interim suppositicia falsoque titulo Ciceronem auctorem mentientia. [503]
 Quo de genere sunt libri rhetorici quattuor ad Herennium hominis haudquaquam indocti, sed ad Ciceronem balbi. [504]
 Sunt et inter orationes, quae non a Cicerone scriptae, sed ab alio quopiam erudito  exercendae dictionis gratia confictae videntur. [505]
 Adjecta est nuper oratio pro M- Valerio, quae soloecismis scatebat, tantum abest ut Ciceroniana dici possit. [506]
 Nec desunt qui Porcii Latronis Declamationem in Catilinam pro Ciceroniana legant  oratione. [507a]
 Proinde si devotis animis nos unius Ciceronis imitationi dediderimus, citra delectum  expressuri quicquid apud illum compererimus, nonne nosmet in summum conjicerimus discrimen, [507b]
 ne, cum diu multumque nos ipsos torserimus, tandem Goticas voces aut Teutonum soloecismos pro Ciceronianis flosculis amplectamur aemulemurque ?

[508] Nosoponus
 Istud malum avertant Musae.

[509] Bulephorus
  Vereor, ne Musis dormitantibus id nobis frequenter eveniat, Nosopone. [510]
 Nec enim semel lusum hunc vidimus. [511]
 Fragmentum e Cicerone decerptum addito Germani cujuspiam titulo quam deridebant, quoties barbarum inclamabant, qui sibi valde Ciceroniani videbantur ! [512]
 Rursus aliquid pridie confictum proferebatur in medium, addebatur Ciceronis nomen et fingebatur exemplar repertum in bibliotheca pervetusta : quam exosculabantur, quam adorabant divinam illam et inimitabilem Ciceronis phrasim ! [513a] 
Quid ? quod eruditi non negant in Ciceronis scriptis inveniri soloecismos inexcusabiles, quales et olim exciderunt et excidunt hodie viris eruditis, [513b]
dum in varias res distracta cogitatione  magis sententiae praecedentis meminerunt quam verborum, eoque fit ut periodi clausula  prioribus non respondeat. [514]
 Quod genus sit: "Diutius commorans Athenis, quoniam venti negabant solvendi  facultatem, erat animus ad te scribere". [515]
 Initio versabatur in animo "volebam" aut "statueram", post magis arrisit "in animo erat", quae voces eundem efficiunt sensum, sed parum congruunt iis quae praecesserant.  [76,516] 
Quin A- Gellius lib- VI- cap- decimo quinto profert locum ex secundo libro Ciceronis de Gloria, in quo manifesto lapsus est versus aliquot Homericos ex Iliados H-  tribuens Aiaci, cum ibi dicantur ab Hectore. [517]
 An id quoque conabimur aemulari? [518]
 Id profecto faciendum, si totum exprimemus.  [519]
 Ad haec observatum memoriaeque proditum est Ciceronem dixisse quaedam,  quae nemo doctus putavit imitanda, veluti cum ait "in potestatem esse" pro "in potestate esse". [520]
 Ac sane fieri potest, ut illud "-tem" pro "-te" fecerit in autographo calami fluxus aut alius quispiam casus aut in aliis exemplaribus librarius oscitans induxerit. [521]
 Rursus in edicto M- Antonii M- Tullius veluti barbaram et Latinis inauditam vocem  proscindit "piissimus" a "pio", cum ea apud probatissimos Latinae linguae scriptores reperiatur. [522a]
 Idem ut soloecon in eo reprehendit, quod scripsisset "facere contumeliam",  quemadmodum dicimus Latine "facere injuriam", cum apud Terentium, optimum, ni fallor,  elegantiae Romanae auctorem, ita loquatur Thais: [522]
 « Nam si ego digna hac contumelia sim maxime, at tu indignus, qui faceres tamen »; opinor enim tacite repeti "contumeliam". [523]
 Idem ab his vocibus « novissime » et "novissimus" ceu male Latinis abstinuit, cum eis non  veriti sint uti M- Cato et Sallustius. [524]
 Qua religione M- Tullium A- Gellius testatur usum et in aliis multis dictionibus, quibus  auctores bene Latini et ante illum et post illum frequenter usi sunt. [525]
 Fertur et geminum "ss" scripsisse, quoties antecedebat longa vocalis, uelut in "caussa,  uissae, remissi" pro "causa, uisae, remisi". [78,526]
 Num igitur totum Ciceronem imitantes abstinebimus ab his, quae contra  doctissimorum hominum sententiam uni Ciceroni non placuerunt, aut ea sequemur,  quae nulli docti voluerunt imitari ac nec excusare potuerunt ?

[527] Hypologus  
 Istuc quidem amantium est etiam naevos earum, quas amant, exosculari.

[528] Bulephorus  
Age, si totus erit exprimendus, num illius exemplo "Musis et Apolline  nullo"  scribemus versus?

[529] Nosoponus  
 Carmen excipio.

[530] Bulephorus  
Ne tu bonam eruditionis partem excipis, dum carmen excipis. [531]
 Ceterum, quid vetat quominus utamur hac exceptione et in his virtutibus, in quibus  ab aliis superatur Cicero, quemadmodum in hoc toto genere multis est inferior, ne dicam  omnibus ?

[532]
 Quam multos versus admiscet scriptis suis ex Homero, Sophocle et Euripide parum  feliciter versos, praeter Graecorum exemplum in iambicis eam usurpans libertatem, quam  sibi Latini comoediarum scriptores permiserunt. [533]
 Tu si quid simile voles facere, num vereberis ea felicius, si possis, ac minore licentiā  vertere, ne sis parum Ciceroni similis ? [534]
 An non dehonestat orationem solutam, qui versiculos, quos vertendo facit suos, parum  reliquae dictioni congruentes admiscet ? [535a]
 Tum, quoniam identidem ille suis libris aspergit versus Ennianos, Naevianos, Pacuvianos  et Lucilianos horridam illam et inconditam antiquitatem resipientes,  [80,535b] 
 tibi religio erit similes, immo  dissimiles versus ex Virgilio, Horatio, Ovidio, Lucano Persiove proferre, quorum  lucubrationes ut minus horroris ita plus habent tum elegantiae tum eruditionis ? [536] 
An hic metues videri M- Tullio dissimilis ? 

[537] Nosoponus
 Certe nonnihil recesserimus ab eo, quem modis omnibus exprimere  conamur.

[538] Bulephorus 
 At quid est necesse semper ac modis omnibus esse similem, cum saepe potius sit esse parem et interdum facilius sit superare quam aequare, hoc est meliora scribere quam similia?

[539] Nosoponus  
 Meliora Ciceronianis ne Musas quidem ipsas dicturas opinor.

[540] Hypologus
 Fortasse possent, si nervos intenderent et noctu incenatae scriberent ad lucernulam.

[541] Bulephorus
  Ne, quaeso, commoveare, Nosopone!  [542]
 Semel stipulatus sum impune dicendi, quae viderentur, potestatem. [543]
 Si quis sit usque adeo deditus addictusque Ciceroni, quemadmodum nos hactenus sumus, an non periculum sit, ne caecus amore vel pro virtutibus admiretur vitia vel sciens ipsa quoque vitia effingat?

[544] Nosoponus
   g-Hehrakleis, in Cicerone vitia?

[545] Bulephorus 
 Nulla, nisi forte soloecismus vitium est apud alios, apud Ciceronem non est. [546]
 At soloecismos, ut diximus, eruditi commonstrant in libris M- Tullii.  [547] 
Nisi labi memoriā   vitium non est, et hoc commonstratum est a doctis. [548a] 
 Si vitium non est immoderatā mentione propriarum laudum etiam illum gravare cui patrocinaris, quod in Milonis defensione factum testatur Asconius Pedianus ; [82, 548b]
et vix usquam  non submolestus est hoc affectu  Cicero, non sine causa, ut eleganter inquit Seneca, sed sine fine glorians. [549]
 Et haud scio, utra re sit intemperantior, de se gloriando an alios insectando. [550]
 Quocunque colore defenderimus haec, illud infitiari non poterimus hac dumtaxat  in parte rectius exemplum ab aliis peti posse.

[551] Nosoponus  
 Missum faciamus sermonem de moribus; de viribus ac virtutibus eloquendi nobis instituta est disputatio.

[552] Bulephorus
 Ego vero libens missum fecero, nisi rhetores ipsi contenderent bonum oratorem esse non posse, qui non sit idem vir bonus. [553] 
Verum age, num tibi videtur esse vitiosa compositio, si dictio sequens incipiat ab iisdem syllabis, in quas desiit praecedens, velut Echus imaginem ludicram referens ? [554] 
 Quod genus, si dicas "ne mihi dona donato", "ne voces referas feras", "ne per imperitos  scribas scribas Basso" ?

[555] Nosoponus 
  Fateor ineptam et absurdam compositionem.

[556] Bulephorus
  Atqui talem proferunt ex amasio nostro Cicerone : "O fortunatam natam me consule Romam".

[557] Nosoponus 
  Iam semel carmen excepi.

[558] Bulephorus 
 Per me licebit, modo simul excipias illud: « totum Ciceronem ». [559]
 Sed nondum elapsus es. [560] 
En tibi nihilo meliorem compositionem ex oratione soluta refert Quintilianus :  « Res mihi inuisae uisae sunt, Brute », aut si malis Ciceroniano sonare modo « invissae vissae sunt ». [84,561]
 Ne quid calumnier interim de duobus molossis in clausula.

[562] Nosoponus
   Istuc excidit in epistula familiari.

[563] Bulephorus
  Nihil repugno, tantum quaero, num existimes imitandum ? [564]
 Certe fateris aliquid posse dici melius.

[565] Nosoponus
   Nescio.

[566] Bulephorus
  Quid hic memorem de vocalium crebra collisione, quae reddit hiulcam et inamoenam orationem? [567] 
An non hoc quoque notatum est a doctis in Cicerone ? [568]
 Neglexit, inquies, nihil reclamo, modo fateamur quiddam esse quod apud alios aut non sit aut sit melius. [569]
 Rursus ex te quaeram, ecquem novisti scriptorem tam vigilantem tamque felicem, ut non alicubi dormitarit?

[570] Nosoponus
   Quidni? homines erant.

[571] Bulephorus
  Inter homines igitur numeras Ciceronem?

[572] Nosoponus
   Interdum.

[573] Bulephorus
  Utrum igitur putes esse consultius imitari dormitantem Tullium an vigilanten Sallustium aut Brutum aut Caesarem ?

[574] Hypologus
  Quis non mallet vigilantem exprimere?

[575] Bulephorus
  An non sic Homerum imitatus est Virgilius, ut multa correxerit, 

nonnulla reliquerit ? [576]
 Nonne sic Hesiodum, ut nusquam non vicerit ? [577]
 Nonne sic Horatius est lyricos Graecos aemulatus, ut ex unoquoque decerpens, quod esset bellissimum, omnes post se reliquerit ? [86,578]
 Ego, inquit, apis Matinae More modoque // Grata carpentis thyma per laborem // Plurimum circa nemus uvidique // Tiburis ripas operosa parvus //  Carmina fingo.  [579]
 An non sic imitatus est Lucilium, ut quaedam in illo sciens praetermiserit, ab aliis sumpturus quod imitatione dignius esset ? [580]
 Quid alios commemorem ? [581]
 Num ipse M- Tullius tam admirabilem eloquentiam ex uno quopiam contraxit ? [582]
 An potius excussis Graecorum pariter ac Latinorum philosophis, historicis, rhetoribus, comicis, tragicis, lyricis, demum ex omni scriptorum omnium genere suam illam divinam  phrasim collegit, contexuit, absoluit ? [583]
 Si modis omnibus libet imitari Ciceronem, et hoc illius exemplum imitemur.

[584] Hypologus 
 Non absurde mihi, Nosopone, loqui videtur Bulephorus.

[585] Bulephorus
  Quid ? an non hoc ipse docuit Cicero caput artis esse dissimulare artem ? [586]
 Friget enim et fide caret ac velut insidiosa timetur oratio, quae significationem artis dedit. [587]
 Quis enim ab eo non metuat, qui fucum et vim parat animis nostris ? [588]
 Itaque si feliciter Ciceronem imitari volumus, dissimulanda cum primis est ipsa Ciceronis imitatio. [589a]
 At qui nusquam discedit ab illius lineamentis, qui verba, figuras, numeros ex illo concinnat, quaedam imitans etiam non imitanda,  —[88,589b] 
veluti quidam Platonis discipuli [88,589] adductis humeris praeceptorem referebant, Aristotelis auditores subbalbum quiddam in loquendo, quod in eo fuisse legitur, reddebant,—  [589c]
quoniam manifesto prae se fert imitandi studium, cui videbitur ex animo loqui aut quid laudis assequetur denique ? [590]
 Nimirum id quod assequuntur ii qui scribunt centones.

[591]
 Delectant fortassis, sed paulisper, sed otiosos dumtaxat; ceterum nec docent nec movent nec persuadent. Summa laus est : probe tenet Virgilium, multo sudore concinnauit emblemata.

[592] Nosoponus
 Quo magis elucebit imitatio, hoc magis habebor Ciceronianus. [593] 
Haec est votorum summa.

[594] Bulephorus 
 Recte dicis, si facundiam ostentationi paramus, non usui. [595]
 Verum plurimum interest inter histrionem et oratorem. [596]
 Illi delectasse satis est, hic etiam prodesse studet, si modo vir bonus est; quod si non est, nec oratoris nomen tueri poterit. [597]
 Iam demonstravimus, opinor, in Cicerone quaedam esse vitanda, quaedam in eo desiderari, quaedam sic adesse, ut in his ab aliis hac parte felicioribus superetur. [598a]
 Sed donemus nullum esse virtutum aut ornamentorum genus, in quo non sit ceteris vel par vel superior ; [598b]
 certe in aliis alia magis eminent ob raritatem, quae in M- Tullio ornamentorum  densitate velut obscurantur, [598c]
 perinde quasi, si certas stellas notare velis, facilius id facies si rarae luceant, quam si tota caeli pars pariter insignibus obsita sit.[599]
 Itidem si vestem conspicias totam gemmis obtectam, minus te capient singulae.

[600] Nosoponus
   Qui totum imbibit Ciceronem, non potest aliud quam Ciceronem  exprimere.

[601] Bulephorus
  Eodem revolvimur. [602]
 Fatebor eloquentem, qui Ciceronem feliciter expresserit, sed qui totum exceptis  vitiis et, ne sim iniquior, una cum ipsis vitiis, modo totum. [603]
 Feremus illud subinane, feremus mentum laevā demulceri, feremus et collum oblongum  atque exilius, feremus perpetuam vocis contentionem, feremus indecoram parumque virilem in  initio dicendi trepidationem, feremus jocorum intemperantiam et si qua sunt alia, in quibus M-  Tullius vel sibi vel aliis displicuit, modo simul et illa exprimant, quibus ista vel texit ille vel pensavit.

[604] Nosoponus
 Utinam id mihi contingat ante supremum vitae diem.

[605] Bulephorus
  Istuc ut contingat, nunc agimus, Nosopone.

***********  Fin de la 1° section  **********

Justification (partielle) de cette 1° coupure : vers la fin de cette 1° section Nosopon, malgré le sursaut de la phrase  600,  est prêt à discuter une autre conception de l’orateur.

— NB.  Laisser le saut de page est préférable 

*************************************************

****************************

****************

******

Récapitulations grammaticales ( notées R GR.)  (*R )

L’astérique placé avant le nombre (ex.[Phrase*138] ) permet d’atteindre par la fonction Ctrl+ F l’encadré dans les Récapitulations Grammaticales (à condition que le pointeur de souris ne soit pas resté dans les notes !). 

Ablatif absolu [Ph.98] 

Ablatif de qualité [Ph. 163]   

Adjectif neutre pl substantivé  [Ph.45]

Adjectif verbal  substitué au gérondif   [Ph. 128]  

Adjectif verbal attribut du COD exprime le but  [Ph 303 ]

Adjectif verbal : [Ph.90]

Adjectif verbal d’un verbe intransitif   [Ph 349]

Comparatif : Le  complément du comparatif (adjectif ou  adverbe) [Ph 13]
Conditionnelles  [Ph 202]  

Datif Double Datif    [Ph. 107]   

Gérondif : il sert  de déclinaison à l’infinitif. [Ph 36]

Indéfinis négations  ( Gr § 285)  [Ph 119]

Indéfinis : Pronom indéfini + génitif partitif  [Ph.80]

Indéfinis : + adj au gén. Quid novi  ≠ Quid utile  [Ph. 237]  

Indéfinis : Quis au lieu de aliquis   (Gr. § 288) [Ph 9]
Interrogatifs : adverbes et particules d’interrogation [Ph. 5]  

Interrogatifs : Pronoms et adjectifs interrogatifs : Quis / qui  [Ph. 11]

Interrogative indirecte [Ph. 28]

Parfait double : Clausum  esse  / clausum fuisse [Ph. 176]. 
Parataxe   [Ph *138]
Participe épithète ou en apposition:relatives ou circonstancielles [Ph 257]

Participe futur (actif et déponent)  [Ph. *467]  
Participe parfait passif  Amissa Sicilia [ Ph. 437c]
Passif : Complément du verbe passif    [Ph. 26]    

Passif personnel :   Homerus dicitur caecus fuisse  [Ph. 376 d]
Possum : je peux ; je pourrais —   (Gr. §  411)  [Ph 168]    
Relatives au subjonctif [Ph 67]

Summa arbor  [Ph.3]
Supin en u  RGR [382]

— NB.  Ces récapitulations ne constituent pas un manuel de grammaire ! Des observtions sur les questions qui posent en général problème sont regroupées dans l’intention de rendre ces diffcultés plus familières. 

— NB.  Laisser le saut de page est préférable    

— NB.  Laisser le saut de section  

Phrase  [*3]

Règle « summa arbor ». [ *3]

Le superlatif  de supériorité (relatif) de certains adjectifs (qui indiquent la position dans l’espace,ou le tps) désigne soit la  ‘supériorité’ de l’objet par rapport à ceux qui l’entourent  soit d’une partie de l’objet par rapport à  la totalité de l’objet: 

« summa arbor »  signifie : 1) (superlatif absolu)  un arbre très haut ;  2) (superlatif relatif)  « l’arbre le plus haut » ;  3) « le point le plus haut de l’arbre  →   le sommet de l’arbre) » 

Primus a um  : 2) le premier // 3) le début de    - ; -   Postremus a um :  le dernier ; la fin de  - ; -   intimus a um :  2) le plus à l’intérieur, le plus profond  ;  3) l’intérieur de ; le fond  de  - ; -  extremus a um :  2) le plus éloigné, le dernier extrême 3)  la fin de, l’extrémité de  - ; - supremus a um   2) le plus haut, 3) le haut de   Summus : 2) le plus haut ; 3)le sommet de  - ; -   Infimus ou imus a um :  le plus bas ,  3) le bas de   Ultimus a um : 2) le plus éloigné, le dernier extrème 3) l’extrémité de .  

De même :  media insula : (2) l’île du mlieu 3) le milieu de l’île. 

[3] Quem video nobis procul in extrema porticu deambulantem ? : Qui vois-je se promener là bas, si loin de nous, tout au bout du portique ?   
[238] Habeo museum in intimis aedibus : j’ai ma bibliothèqueau plus profond de ma maison.  

****************

[Ph. *5]  

[Phrase  *5 ] Interrogatifs :  adverbes et particules d’interrrogation 

–ne : est-ce que ?    Particule interrogative enclitique, elle s’accole au 1° mot de la propostion ; c’est sur ce mot sur que porte l’interrogation. Cette question ne présuppose pas de la réponse.  

Num : est-ce que par hasard  Cette question invite à une réponse négative.  

Nonne : est-ce que ne pas ?  Cette question induit une réponse positive.

An : est-ce que vraiment ?  (question indignée ou ironique  

Utrum… an  ou  –ne… an : est-ce que ou bien est-ce que ? ( dans l’interro indirrecte si ou si ) 

Utrum … annon : est-ce que … ou est-ce que ne pas ? (Variantes –ne … annon ; utrum …necne ;  -ne… necne ?) 

NB.  On emploie en gal les mêmes adverbes interrogatifs dans l’interrogation indirecte.

****************

[25] Hypologus : Nuper accidit, an « chronion » est malum ?=  <utrum>nuper accidit, an « chronion » est malum ? → Ce mal lui est-il arrivé récemment ou est-il déjà ancien ?

[28,216] Hypologus :  Atqui justum est. Annon vides ob unicum nummulum adulterinum ingentem pecuniae vim confiscari ? → Mais c’est nrmal ! Ne vois-tu pas  quelle quantité d’argent est confisquée à cause d’une seule piecette de fausse monnaie ?

[297]Verum ad istum composito modum utra cogitatio prior, de rebus an de verbis ?  (NB.   <utrum> de rebus an de verbis ;  an introduit le deuxième membre de l’interrogation double, avec ellipse de utrum].  →  Mais pour un écrit composé de cette façon, laquelle de ces deux recherches est la première ? La réflexion sur les choses ou la réflexions sur les mots ?  

[409] Bulephorus  Hic appello tuum judicium, an in hoc genere laudis Cicero ceteris omnibus antecellat. →  Ici j’en appelle à ton jugement ( <pour savoir si> ; < je te demande si >) dans ce genre de mérite Cicéron dépasse tous les autres.

[419]Bulephorus  Hujus exemplum utrum rectius petes a Sallustio Brutove an a Cicerone? → L’exemple de la brièveté, le rechercherais-tu chez Salluste ou Brutus ou chez Cicéron ?  

[424] Rursum res interdum postulat severitatem ; hujus exemplum rectiusne petemus a Cicerone an a Bruto et Pollione?  → encore une remarque la situation exige parfois de la gravité : en demanderons nous le modèle à Cicéron plutôt qu’à Brutus ou encore Pollion ?

******************

Phrase [*9] 

[Ph *9] Quis  // aliquis   ( Gr. §  288)
Phrase  [9] Quis (pronom ou adjectif indéfini) s’emploie au lieu de aliquis : quelqu’un, son composé bcp plus habituel.

- parfois après un verbe exprimant une possibilité ou une hypothèse : quis dixerit : quelqu’un pourrait dire; 

- toujours  après si, nisi,  ne (+sbj.),  num, cum (de répétition),  dum ; ou après un relatif 

Pronom indéfini  Quis quae (qua) quid  ↔   Adjectif  indéfini   qui quae (qua) quod
Pronom Aliquis aliqua aliquid  ( quelqu’un qc chose) ↔   Adjectif  aliqui(s) aliqua aliquod  ( quelque)  

NB.  L’adjectif indéfini est habituellement qui ; mais selon Gaffiot s.v.  quis est utilisé comme pronom et comme adjectif chez  les classiques  apparemment sans nuance particulière de sens.  

NB. De même les adverbes composés de ali-  et d’un indéfini.   

[9]  Num quis hominem habet morbus ?  →  Est-ce qu’une maladie quelconque tiendrait notre homme ? 

[79] si quis deus propitius nos respiciat.  → au cas où quelque dieu nous regarderait d’un oeil bienveillant.  

[270] Hypologus  Me cerebrum destituit, si quando jejuno
.  Quando  = aliquando un jour  si quando  = si jamais  Mon cerveau ma lâche si jamais je ne mange pas.  

*****************

Phrase  [*11]

[Phrase *11] Pronoms et adjectifs interrogatifs : 

Nuance :  Quis / qui 

Pronom : quis quae quid     adjectif : qui quae quod
Rappel grammatical : au nominatif masculin l’adj interrogatif qui est parfois remplacé par la forme du pronom interrogatif quis. 

La nuance est alors  « Qui  morbus » : quel genre de maladie (interroge sur ses  caractéristiques) ; 

« quis morbus » quelle maladie ( interroge sur son nom  ).   

Le pronom connaît  aussi cette nuance : quis es ? quel est ton nom ; qui es ? quelle sorte d’homme es-tu ? 

***********

[Phrases *13-19]   Le  complément du comparatif (adjectif ou  adverbe) 

Soit ablatif :   Paulus doctior est  Petro : Paul  est plus savant que Pierre. (Paul est plus savant par rapport à Pierre)

Soit quam et le cas voulu dans la proposition de comparaison :   Paulus est doctior quam Petrus (est)  ( Paul est plus savant que Pierre ne l’est) ;   ( Construction qui permet  quam si  aux  phrases  [21] ; )  

[215] Bulephorus  Ista lex severior est etiam Draconis legibus : cette loi est plus sévère encore que les lois de Dracon !  

[246] Nos  Nam intelligo tumultus istos aliis saepe molestiores esse quam vicinorum  fabrorum folles aut malleos. Je comprends bien que pour les autres (du moins) ces tumultes de l’âme soient plus fâcheux que les soufflets ou les marteaux des forgerons du voisinage. 

[261] Mihi vel consulatu vel summi pontificis regno potius est tum esse tum haberi Ciceronianum : Pour moi être Cicéronien, ou être considéré comme tel,  est préférable au consulat ou au règne du Pape.  

[539] Meliora Ciceronianis ne Musas quidem ipsas dicturas <esse> opinor. → Je crois que même les Muses ne pourraient pas tenir des discours meilleurs que ceux de Cicéron
******************

Phrase *26

[Phrase *26]  Cpt du verbe passif

Rappel grammatical : le cpt du v.passif se construit avec ab + abl. s’il s’agit d’un être animé (c’est un cpt d’agent) ; il est à l’ablatif sans ab s’il s’agit d’un inanimé (c’est alors un cpt de cause ou de moyen). 

NB1.  Cas particulier : le complément de personne de l’adjecif verbal d’obligation, qui est pourtant passif, s’exprime au datif.  Voir l’encadré [Ph. 90 et 128].

NB2.  Cas particulier : au parfait passif et surtout en poésie, le cpt d’agent est parfois au datif ; il exprime plus le point de vue (ou l’intérêt) que l’agent.       

[Ph. 26]    Eo <malo> tenetur miser : le malheureux est tenu / possédé  par ce mal 

[Ph. 85]    Teneris eadem cura ? Tu es donc posédé par le même souci ?   

[Ph. 453]  Itaque mihi probatur Zeuxidis exemplum (voir NB2)  Ce datif est un datif de point de vue plus qu’un agent. Il veut dire En ce qui me concerne, c’est  l’exemple de Zeuxis qui a ma faveur (qui est approuvé).   

*******************

[phrase *28]

[Phrase  *28 ] Interrogative indirecte

[Ph. 28]  La proposition interrogative indirecte

Elle est introduite par les mêmes termes que la question directe. Son verbe est  au subjonctif (sauf en latin archaïque). La concordance des temps dépend du temps du verbede la prop. principale. 

Elle  joue en gal le rôle de COD du verbe introducteur. Elle est parfois apposée à un pronom neutre [Ph. 463], ou développe un nom verbal [Ph. 107]. Elle est aussi sujet par ex. [ph 268]

****************    ****************

Ph [ Ph. 28] Videtur huc gradum flectere ; melius ex ipso cognosces quid sit mali.  : tu sauras mieux // quel est son mal. Quid sit mali : prop.interr indirecte dépendant de cognosces 
************

[30] Equidem id faciam sedulo, si norim quid mihi deleges : à coup sûr je le ferais sans hésiter, si je savais ce que tu me réserves.  (Quid mihi deleges : interrogation indirecte dépendant de norim. 

NB. Norim  ( = noverim) est un sbj pft,  mais le verbe novi au pft (je sais) a une valeur de pst.  
************

Ph [63]  Novi (je sais)  est ici suivi de deux  proposisiton interrogatives indirectes.  Quam  violenta sit  …  et quid sit …  le verbe des interr indirectes est  normalement au sbj. Il suit une concordance par rapport au tps de la propositin principale. Voir encadré [   ]
**********

[107] obsecro […] ut saltem consilium tuum impartias, quibus rationibus tu tuam amicam ambias →  Je te supplie au moins de partager avec moi ton plan, (en me disant) par quelles méthodes tu mènes campagne pour obtenir ton amie. La proposition interr. ind.  « quibus rationibus tu tuam amicam ambias »  développe le sens de consilium. 
*************

***********

[147] Nosoponus In hoc congessi pedes omnes, quibus Cicero vel incipit vel finit commata, cola, periodos, quibusque numeris horum media temperat
, tum quibus sententiis, quam modulationem accommodet
, ut ne tantillum quidem possit suffugere  (voir de même [147]) →   Dans ce lexique, j’ai rassemblé tous les pieds par lesquels Cicéroncommence ou finit ses périodes […], les rythmes par lesquelles il en tempère le milieu, et enfin quelles cadence il assoocie ( adepte) à quelle pensées, si bien que rien ne peut m’échapper. [Horum media : le milieu des périodes oratoires.   Quibus numeris temperat est une relative ( temperat est à l’indicatif).  Quibus est adj. relatif l’antécédent <numeros> COD de congessi,  est attiré dans la relative et passe au cas du relatif. Quibus sententiis …accomodet : une interrogative indirecte succède à la relative (accomodet est au sbj) ; le verbe principal reste le même (congessi).  Quibus sententiis est au datif,  cpt de accomodet ; quam modulationem est le COD de accomodet.  Tum quibus sententiis, quam accomadationem.  ( <je relève ensuite> « à  quelles pensées  il adapte quelle cadence », Trad. Chomarat)]

****************

[155] Nosoponus  Vide, quantum aberres a scopo. Vois combien tu t’éloignes de la cible !  Vois combien tu es loin du compte. 

***********

[Ph. 163]  Addito signo, quod indicet, in medione versus sit dictio an in initio an in fine. →  Un signe étant ajouté, qui indique si le mot se trouve au milieu, ou au début, ou à la fin  In medione = in medio + -ne  particule interrogative !  (Trois questions dépendent de indicet  –ne … an …an  →  qui indique si …  ou si  … ou si ). 

*******

[219] Nosoponus  Ex his quae diximus, si jam omnia conicientes satis intuemini quanta sit hujus indicis moles, cogitate, quanto major → De tout ce que nous avons dit précédemment, si faisant un effort de synthèse vous regardez combien  imposante est la masse de ce premier index, vous comprendrez  combien plus grand  etc.  ( deux interrogatives indirectes, dépendant dedeuxverbes différents) 

************

[226] superest ut nobis amicus amicis  ac « summustais » et illud indices, quibus rationibus supellectilem istam praeclaram ad scribendi dicendiue usum accommodare soleas

Il ne te reste plus, toi mon ami, à nous indiquer à nous tes amis, ceci : de quelle façon (par quels procédés) tu as l’habitude d’adapter ce  brillant bagage à ta pratique personnelle du discours ou  de l’écriture. 

*********

[253 ] nequaquam ignarus quam sacra res sit conjugium,  →  n’ignorant absolument pas combien le mariage est une chose sacrée quelle chose sacrée est le mariage, etc. 

***************

[268] Nosoponus  Quid agat furor poeticus, nihil ad nos(<pertinet>. Ce qu’engendre la fureur poétique ne nous concerne pas. L’interro indirecte est sujet de pertinet.  
**************

[302] Bulephorus  Nondum satis liquet, quid velis.  Ce que tu veux dire n’est pas encore assez clair. 

[312b]  dispicio, quos flosculos quibus locis possim inserere.  J’examine quelles fleurs (de rhétorique) je peux placer et en quel endroit. (voir de même [147]) 

[352] Neque enim me fugit, hoc ipso colloquio, quod vobiscum nunc habetur, quantum  flagitiorum admittam, quantum detrimenti capiam (… ) : 

Il ne m’échappe pas en effet,  Buléphore,  quelle tâche je laisse ici s’étendre par cet entretien qui  a lieu maintenant avec vous, ni quel dégât je cause (à mon entreprise … )   

[463] Sed interim illud mihi cogites velim, optime Nosopone, quanta pars Ciceronianorum voluminum interciderit →   mais  je voudrais que tu réfléchisses à cette question : combien d’œuvres de Cicéron est tombée dans l’oubli etc. ?     L’interrogative indirecte est apposée au COD de cogites,  illud.
***************

Phrase  [*36]. 

[Phrase *36]  Gérondif : il sert  de déclinaison à l’infinitif.
Rappel Grammatical : Medendum, i n : action de soigner. Le gérondif est un nom, neutre, singulier, actif. A la fois verbe et nom,  il se substitue à la déclinaison de l’infinitif, qui n’existe pas. En tant que nom il se décline et s’intègre à la syntaxe de la phrase ; en tant que verbe il conserve son complément.  Ex.  Tempus legendi : le temps de lire ;  Avec COD : Tempus historiam legendi : le temps (est venu) de lire l’histoire. Legendo disco : je m’instruit par l’action de lire.  In legendo assidui sunt  : ils sont assidus à la lecture    Ad legendum parata  est : elle est prête à lire  etc.   En général ad + Gérondif exprime le but. 

NB.1  Au nomininatif et à l’accusatif COD on utilise l’infinitif. (Errare  humanum est ;  venire volo ; Istuc est scribere ! ).  

NB.2   En gal  « Ad + le gérondif »  exprime le but, à moins que’il ne dépende tout simplement d’un adjectif construit habituellement avec ad + Acc.  
NB.3  Quand le  le gérondif a un Cod et devrait être au datif ou dans un  groupe prépositionnel la substituion par l’adjectif  verbal est obligatoire ( voir encadré  [90] et  [128] 

[I,1] De optimo dicendi genere (Sous titre du cicéronianus) :  De la meilleure sorte d’éloquence.  

[36] Bulephorus  Ad his medendum non alia via commodior quam si te simules eodem teneri malo : Pour soigner ces malades-là il n’y a pas de méthode plus appropriée que de feindre d’être possédé par le même mal.  ( Le gérondif  garde ici son cp au datif ; et dépend de ad, requis par l’adjectif commodus)  

[71]  Quando sic hactenus omnium unus excelluisti dicendi facultate : puisque jusque maintenant,  tu  as toujours été le premier de nous tous à exceller par ton éloquence ( ta faculté de parler).

[203] Bulephorus  « Ne te plane commemorando defatiges » ne te fatigue pas à rappeler…  ( Litt. ne te fatigue pas par l’action de rappeler Gérondif  à l’Abl. de mooyen) 

[228] Ac de scribendo dicam prius, quando vere dictum est stilum optimum esse dicendi  magistrum.  Et je vais parler tout d’abord de l’art d’écrire tant il est vrai de dire que la plume est le meilleur maître d’éloquence (de l’art de parler).

[229] nunquam ad scribendum accingor nisi nocte intempesta : je ne me prépare jamais à écrire avant le milieu de la nuit.   — NB.  La comparaison avec la [Ph. 130] « Nunc accingor ad imitationem.»  montre bien que le gérondif est un nom !  

[336] Bulephorus  Scribendi rationem habemus : nous connaissons ta méthode d’écriture (de composition)

[337] Ad dicendum qua meditatione te paras ?   Par quel exercice te prépares-tu à parler ?   Le gérondif dépend ici de parare par la constructions  « Se parare ad »  se préparer à …

[339] Atqui dicendo fieri praedicant, ut bene dicamus.[341] Novum autem exercitationis genus, si silendo discimus loqui : Mais on  ne cesse de dire que c’est en parlant qu’on parle bien ? Voilà un nouveau genre d’exercice que d’apprendre à bien parler en se taisant !   ( Dicendo et silendo sont  deux gérondifs à l’ablatif  de my litt. par l’action de se taire)

[345] Ad garriendum de quibuslibet nugis sufficit mihi sermo Gallicus aut Batauicus : pour parler de tout et de rien le français ou le flamand me suffisent. 
[394] Bulephorus
  Nemo negat Ciceronem in jocando fuisse multum, […]  [395] Certe <jocandi>modum illi defuisse quemadmodum Demostheni <jocandi> facultatem, doctorum fere consensus fuit.  →  Personne ne nie que Cicéron ne fût très prolixe dans l’art de plaisanter ( = ne fût très porté sur la raillerie)  […] A coup sûr  de l’avis de tous,  la mesure dans la raillerie lui faisait défaut, comme la faculté de railller manquait à à Démosthène.

[Ph. 534] An non dehonestat orationem solutam, qui versiculos, quos vertendo facit suos, parum  reliquae dictioni congruentes admiscet ? →  Est-ce qu’il ne déshonore pas la prose celui qui y mêle des petits vers, qu’il s’approprie en les traduisant,  mais qui ne s’accordent pas à la tonalité d’ensemble (au reste de l’expression) ?   

NB. Quos vertendo facit suos : qu’il rend sien en les traduisant. Le gérondif garde son Cod ; La  transformation en adj verbal( voir 237) n’est pas nécessaire ici
[Ph. 589b] Veluti quidam […] Aristotelis auditores subbalbum quiddam in loquendo, quod in eo fuisse legitur, reddebant →  de même, certains élèves d’Arsitote reproduisaient en parlant un léger begaiement qu’il avait, comme on peut le lire. ( dans l’action /l’acte de parler) 
****************************

Phrase  [*45] 
[ phrase *45] Adjectif neutre pl substantivé

L’adjectif peut se substantiver : 

- Masc sg ou pl.
bonus bona bonum : bon 
→
Bonus i m : l’homme de bien. 

- N sg :

Bonus bona bonum : bon 
→ 
Bonum i n : le bien   (sens moral, juridique, philosophique)  

- N. pl :

Bonus bona bonum : bon 
→ 
Bona orum npl : les choses bonnes ( paroles, actions, pensées) ; les biens possessions. 

Haec / illa/ ista/ ea  : ces choses   quae  ( rel.): les choses qui/ que   Quae (interr.) : quelles choses ? 

Il vaut mieux traduire par un nom adapté au contexte de la phrase latine: 

[ 80 ]  Paria precor → je te souhaite des  choses égales,  je t’en souhaite autant ; je t’adressse les mêmes souhaits etc.  .  

[168] Quid istis potest accedere ?   Que pourrait-on ajouter à ces (choses) ? →   à ces remarques ?  

******************

Phrase [67] 

[ Phrase *67]  Les propositions relatives au subjonctif

Le mode ordinaire de la relative est l’indicatif. Elle passe  toutefois souvent au subjonctif.   

     - soit par attraction modale, parce qu’elle dépend d’une autre proposition elle-même au sbj ou à l’infinitif. (L’attraction modale n’est jamais obligatoire dans une relative. ) 

     - soit parce que le subjonctif  lui fait exprimer une  nuance circonstancielle. 

Cinq nuances sont habituelles : conséquence,  but, cause, condition, concession. 

Bien qu’elles soient des relatives à part entière, on les traduit dans ce cas comme de véritables subordonnées circonstancielles. 

Conséquence :  [55] Nos. : a medicis nihil  est quod sperem : il n’y a  rien  que je puisse espérer des médecins  (rien de tel que je puisse espérer) 

[137] Nulla est in omnibus divini viri libris vocula, quam non in lexicon alphabeticum digesserim : Il n’y a pas une seule petite particule dans les livres du divin homme, que je n’aie classée dans mon lexique alphabétique.  

[157] (citation de Cic.)  «  si quid erit quod mea referat scire »  →  s’il ya qc qu’il importe que je sache.   

[Ph. 415]  [415] Verum ex his facilius invenias quod imiteris  (Quod imiteris = <aliquid>, quod imiteris)  ; relative au sbj. exprimant la conséquence. Tu trouveras plus facilement chez eux quelque chose à imiter (qui soit digne d’être imité). 
Cause :  ( les relatives dans ce cas sont souvent renforcées par une particule :  ut qui ; utpote qui, quippe qui : étant donné qu’il, puisqu’il.  (Magnard § 547)  

[67] Bul.  Tenacem pariter atque infelicem amorem narras, qui tot annis nec elabi potuerit nec copiam adamati fecerit. Tu me parles là d’un amour aussi tenace que  malheureux, puisqu’ au bout de tant  d’années, il n’a pas pu s’étioler, ni te donner la jouissance de l’objet aimé. 

[321] Nosoponus  Immo perbreues, ne sis insciens, ut quae sextam periodum non excedant.  →  Bien au contraire  je les fais très brèves, puisque, pour tout te dire ellesne dépasseent pas six périodes. 

[396] Nec admodum repugnat Quintilianus, culpam in Tironem conferens, qui nimium  indulserit numero dictorum ac plus in congerendis studii quam in eligendis judicii adhibuerit. Et Q. ne recuse absolument pas ce jugement ; il reporte la faute sur Tiron, qui  (parce qu’il) aurait eu trop d’indulgence pour la quantité des bons mots de Cicéron  et qui aurait manifesté plus de zèle à les rassembler que de jugement à les choisir

Condition 

[213] Nosoponus  Nulla est exceptio. [214] Ciceronianus non erit, in cujus libris vel una dictiuncula reperiatur, quam non possit  in Ciceronis lucubrationibus ostendere
Il n’y a pas d’exception. Il ne sera pas un Cicéronien celui dans les livres duquel on trouverait, serait-ce qu’un seul petit mot que l’on ne pourrrait  montrer dans les travaux de Cicéron. 

Les deux relatives au subjoncitif pourraient être toutes deux considérées comme des consécutives (l’écrivain,  tel  ( si maladroit)  que ses livres contiendraient un terme qui ne soit pas dans les œuvres de Cicéron).  Mais la première exprime tout aussi bien une condition  (si l’on trouve dans ses livres le moindre petit mot, etc.)  

[338] Prima cautio est, ne cui loquar Latine, quod queam effugere.   La première précaution est de ne parler à personne en latin, autant qu’on peut l’éviter.    Relative au subjonctif  exprimant une idée de condition/ resctriction ( comme quod scaim : pour autant que je sache.)

[468] Nosoponus   Ea dumtaxat tractabo, quae possint verbis Tullianis explicari. →  Je ne traiterai du moins que les sujets qui peuvent être développés en termes cicéroniens. (nuance de conséquence : des sujets tels que ; ou de condition : à condition qu’ils soient… )
Concession 

[464] Qui potes igitur absolutus esse Ciceronianus, qui tam multa illius non legeris ? →  Comment pourrais-tu être un parfait Cicéronien, toi qui n’as pas lu une si grande  partie de ses œuvres ?   (alors qu’il y a tant d’œuvres de lui que tu n’as pas lues.  Valeurde concession. ) 
*****************

Phrase [*80]

[

[Ph. *80] Pronom indéfini + génitif partitif 

Un pronom indéfini + nom au génitif partitif  équivaut  à un adjectif indéfini accordé à ce nom. 

Nihil praemii : rien en fait de récompense , rien « comme » récompense  = nullum praemium → aucune récompense, aucun salaire.   

Hoc praemii = hoc praemium ;  quid praemii ? quod praemium ? ; aliquid praemii = aliquod praemium ; nihil  pulchritudinis = nulla pulchritudo ; 

[30] quid mali  (quelle sorte de mal c’est) = quod malum : quel mal.  

[80 ] quid rei est  ( quelle sorte de chose est-ce ?) ± quae res est.  

[118]  Ne quid alienae phraseos  = ne quae aliena phrasis :   de peur que quelqu’expression provenant d’un autre auteur que Cicéron ne reste accroché (à ma mémoire) … 

[110] Studiorum nihil  ± nullum studium. : il ne faut refuser aucune sorte de soin / prévenance à un ami 

[258] nec ullum munus publicum suscipere  volui, ne quid ex his accederet animo sollicitudinis :  Litt.  Je n’ai voulu me charger d’aucune fonction publique, pour éviter que toute sorte de souci, qui en proviendrait, ne vienne s’ajouter à mes préoccupations intellectuelles (animo ).     

[277] Bul.  Optime, ne quid vaporis =  ne quae vapor :   de peur que quelque vapeur …. 

[282] Nos.  Hoc incommodi  facile depellit focus luculentus. [Hoc incommodi = hoc incommodum] Un bon feu vient à bout facilement de cet inconvénient. 
[333] Nosoponus Istuc incommodi malim perpeti (quam)  Je préfèrerais supporter cet inconvénient (que de… ) [( Pr.+ Gén partitif )→  Istud incomodi = Istud incommodum → ( Adj accordé) ]

************

Phrase *237

[Ph.*237] Pronom indéfini + Adjectif au génitif partitif :   Quid novi mais Quid utile
On trouve le pronom indéfini avec un adjectif au génitif partitif

– Avec un adjectif qualificatif de la première classe sans complément seulement : Quid novi : quoi de neuf   Nihil novi : rien de neuf.  (l’adjectif est employé comme nom) 

–  Mais s’il s’agit d’un adjectif qualificatif de la première classe avec complément, ou d’un adj q. de  la 2° classe, on l’emploie comme adjectif épithète, accordé au pr. indéfini : Nihil utile : rien d’utile ;  Aliquid recens : quelque chose de nouveau 

**************

[Ph. 100] Quid enim pulchrius, quid amplius, quid magnificentius, quam Cisalpinum hominem  Italorum suffragiis appellari Ciceronianum ?  Les comparatifs se rangent de fait dans la seconde classe d’adjectifs.  

[Ph. 172] Quid tritius aut vulgatius his verbis: amo, lego, scribo?   Les comparatifs se rangent de fait dans la seconde classe d’adjectifs.

[236] Si quid igitur divinum habet hominis animus, id sese profert in eo profundissimo silentio.→ S’il y a qc de divin dans l’âme humaine, il ne se révèle assurément dans le plus grand silence
[237]  […] quoties aliquid immortalitate dignum molirentur. → Il ne m’échappe pas que ce secret avait été toujours compris par les grands du plus grand mérite, à chaque fois qu’ils ont entrepris quelque chose dignede l’immortalité. ( Dignum est un adjectif de la première classe avec un complément.)     
[437b] ne […] ridiculum quiddam nec minus infelix usu ueniat nobis, quam quod obtigisse dicitur Ixioni, → pour éviter que ne nous arrive à nous aussi quelque chose de ridicule et d’aussi triste que de ce qui est, dit-on,  arrivé à Ixion…  

[438] Quid enim nobis infelicius aut magis ridiculum, si tot laboribus nihil aliud  quam inanem ac fallacem Ciceronis umbram assequi contingeret ? → Qu’est-ce qui serait pournous plus malheureux et oplus ridicule que de n’atteindre qu’une ombre de Cicéron, sans force et sans vérité? 
****************

Phrase [*90 ]

Phrase  [ *90 ]  Adjectif verbal 

/!\  Rappel : ne pas confondre :

- le gérondif  legendum i n : action de lire, lecture  (nom verbal, sorte de déclinaison de l’infinitif,  actif, neutre, sg),  qui se décline comme un nom et peut recevoir en tant que verbe un COD ou d’autres cpts.   

- l’adjectif verbal  legendus a um  (tjs passif ; accordé  en genre et en nbr.;  ) signifiant :  étant à lire  et exprimant l’obligation (devant être lu) quand il est attribut du sujet ; le but  quand il est attribut du cp d’objet de certains verbes.   Historia legenda est = l’histoire est à lire ; doit être lue… 

Au neutre impersonnel ( que le verbe soit tr ou intr ; actif ou déponent) →   legendum est  = il faut lire.  veniendum est : il faut venir   loquendum est : il faut parler  

  /!\   Le cp de personne  –agent– est au datif  d’intérêt (et non à l’ablatif précédé de ab,  forme  habitulelle du cp d’agent du verbe passif)   Sans doute la langue latine ne le voit pas comme un agent mais comme un point de vue. →  historia mihi legenda est : litt : .pour ce qui me concerne, l’histoire doit être lue →  il  faut que je  lise l’ histoire, je dois lire l’ histoire, même dans le cas du neutre impersonnel →   Mihi legendum est :  il faut que je lise.   Il en va de même pour les verbes non transitifs. Mihi veniendum est : il faut que je vienne Il en va de même dans le cas du neutre impersonnel d’un verbe intransitif : moriendum est nobis : il faut que nous mourions ; Militibus pugnandum est : pour  ce qui est des soldats, il faut combattre  → les soldats doivent combattre

[346] Quodsi qua res urget, ut Latine dicendum sit : et si la situation exige que je doive parler latin

[349] Nosoponus  


[349a] Velut si sit salutandus aut resalutandus amicus eruditus : litt  →  si un ami cultivé  doit être salué, ou s’il faut lui rendre son salut  — Amicus est sujet de salutandus  et resalutandus  sit   


[349b] aut vicissim laudandus, <is>qui te laudarit,   Is est sujet de laudandus sit   ou encore s’il faut louer en retour quelqu’un qui t’a adressé des louanges. [349d] aut agendae gratiae, <alicui>  qui praestitit officium, des grâces doivent être rendues : gratiae est sujet  


[349f] aut deplorandus casus, cui periit uxor  ou s’il faut déplorer le malheur de celui dont la femme est morte (Casus est sujet de deplorandus sit)

******************

[Ph. *98]
[Ph. *98]   Ablatif absolu

L’ablatif absolu est un groupe participial, en gal formé d’un participe à l’ablatif et d’un nom (ou d’un pronom), considéré comme sujet du participe. Ce groupe à l’ablatif ne se définit pas comme complément du verbe ou d’un nom dans une proposition, mais paraît indépendant, d’où son nom ( absolutus = détaché). C’est une propostion participiale exprimant temps, cause, condition, etc.  

Les participes utilisés sont le pst actif ; le passé passif et seulement pour les déponents,  le passé actif  (les v. déponents ont la forme passive mais le sens actf);  Le participe futur ne se rencontre pas dans cette propositions. 

NB1.  Un cas particulier se présente avec le verbe être qui n’a pas de participe  et est sous-entendu (Voir [Ph. 556]).  

NB2.  Un autre cas particulier est celui des participes passés passifs sans sujet (Voir l’encadré [Ph.]).  

[Ph. 98]   Musis faventibus : les Muses aidant →  avec l’aide des Muses. 

[Ph. 176]    Nisi indice consulto →   si ce n’est un index ayant été consulté,  (     si ce n’est avec l’aide d’un dictionnaire 

[364]  Primum illud mihi tecum convenit, opinor, ei qui dicendi scribendive laudem affectat, cognitis ante diligenterque perceptis artis, […] →   Nous sommes d’accord là-dessus, je crois, que celui qui recherche la gloire de l’orateur ou de l’écrivain, (doit choisir), une fois appris et connus les principes de l’art, etc…
[380] Bulephorus    Atqui hoc ipsum quo pacto judicare potuisset nisi multis corporibus diligenter inspectis ? Mais comment aurait-il pu décider de cela même (le plus beau des corps) s’il n’avait examiné beaucoup de corps ?

 [454] Summum enim esse vult inter proceres, non solitarium exclusis ceteris : Quintilien veut que Cicéron soit le placé au plus haut rang parmi les maîtres ( de l’art oratoire) mais il ne veut pas qu’il soit à l’unique référence, les autres étant exclus.

[509] Vereor, ne, Musis dormitantibus, id nobis frequenter eveniat →  Je crains bien que, tandis que les Muses dorment, cela nous arrive souvent !

[528]  Age, si totus erit exprimendus, num illius exemplo "Musis et Apolline  nullo"  scribemus versus?  Alors s’il faut imiter Cicéron tout entier, écrirons nous des vers à l’exemple de celui-ci : « Musis<nullis> et Apolline nullo » Sans l’aide des Muses et sans l’aide d’Apollon ?

[556] "O fortunatam natam me consule Romam".→   Ô Bienheureuse  Rome, née sous mon consulat.  Me consule Le participe pst duverbe être a disparu en latin. On a donc ici un abl abs sans participe comportant un sujet ( Me) et un attribut  (consule).

****************

[Ph. *107].   

  [Ph. *107]   Le double datif

Double datif  se constitue de deux datifs 

– a)  D1 datif d’intérêt ; D2a datif ou de but. Ou  

– b)  D1 datif d’intérêt ; D2b datif ou de résultat (Trad. Fl Trad.  (    « une source de », « une cause de »)  .

Alicui auxilio venire : venir au secours de quelqu’un ( D1 venir pour qn ; D2a venir dans le but de le secourir)

Alicui auxilio esse : être pour qn un (D1) (une source) de secours (D2b).

Curae esse alicui : être pour qn (D1)  une source de souci (D2b)

[304b]  <libri> quos illi commodato dederam →  des livres que je lui avais donnés en prêt  (Illi :  D1, Commodato D2b)
************************

[Phrase *128]   

[Ph. *128]  Adjectif verbal  substitué au gérondif

Au groupe     Gérondif plus Cod     se substitue généralement  l’adjectif verbal accordé  (au nom COD dans le groupe   Gérondif plus Cod   ).  Les traductions sont identiques mais les natures et fonctions de certains mots changent : le gérondif donne son cas, le cod donne genre et nombre au nouveau groupe. Cette substitution, habituelle dans les autres cas, est obligatoire quand le gérondif devrait être au Datif ou dans un groupe prépositionnel.

Exemple1

Cas a) Gérondif + cod : « tempus fabulam legendi est » : c’est le moment de lire une histoire.  


Legendi : le gérondif legendi est cpt du nom tempus. Fabulam est Cod de legendi.

Cas b) Adjectif verbal accordé : « tempus fabulae legendae est » : c’est le moment de lire une histoire. 


Historiae est le cpt du nom tempus. (c’est l’heure de l’histoire)  Legendae est un adjectif accordé à historiae, mais il a le sens d’un verbe ( l’ histoire qui-est-à-lire) 

********

Exemple 2. 

Cas a) Gérondif   Paratus ad opem ferendum : prêt à apporter son aide ( NB.  Ops opis  est féminin)  


 NB.  Ferendum dépend de ad et opem est le cod de ferendum.  Les auteurs latins n’utiliseront pas ce cas(a) parce que le gérondif se trouve ici dans un groupe prépositionnel. 

Cas b) Adjectif verbal    Paratus ad opem + ferendam : litt. prêt pour une aide qui-est-à-donner  (   Prêt à donner son aide 


 NB.  C’est maintenant opem qui dépend de ad et  ferendam se comporte comme n’importe quel adjectif épithète, mais il a un sens verbal. 

**********

[ Ph. 128] In hujus scriptis evoluendis ac revoluendis (cas b ) = *In hujus scripta evoluendo ac revoluendo* (cas a) qui serait incorrect, dans ce groupe prépositionnel.  L’ensemble dépend de assiduus in  ( (trad. Litt.)  assidu dans l’action de lire et relire les œuvres de celui-ci.

[Ph. 141]   Cas  a) * sufficiunt elephantum gestando* ils sont capables de porter un éléphant. ( cette construction est incorrecte avec un gérondif au datif  ( cas b) obligatoire ! ) (   Elephanto gestando sufficiunt : ils suffisent pour un éléphant (qui serait) à porter  →  pour porter un éléphant
[Ph. 289]  Qui fuit <tibi> otium astrologiae perdiscendae ?  = (Gérondif + COD, reconstitué)  Otium astrologiam perdiscendi : comment as-tu eu le loisir d’étudier l’astrologie ?   (Rappel  GR)  La substitution est obligatoire quand le gérondif devrait être au datif, et aussi quand il dépend d’une préposition. 

[Ph. 504] Sunt et inter orationes, quae non a Cicerone scriptae, sed ab alio quopiam erudito  exercendae dictionis gratia confictae videntur  (Le gérondif plus COD serait *exercendi dictionem gratiā*)   →  Il y a même parmi les discours de Cicéron des œuvres qui n’ont pas été écrites par lui, mais qui semblent bien avoir été imaginées par quelque érudit comme exercice d’éloquence  (litt. pour s’entraîner à faire des discours).
********************

Phrase  *138

Ph *138 Parataxe 
Certaines subordonnées au subjonctif ne sont introduites par aucun subordonnant. 

- Au lieu de la proposition infinitive, ou l’infinitif seul, après des verbes comme  Velle : vouloir ;  Nolle : ne pas vouloir ;  Malle : préférer ;  Licet : il est permis ; Oportet : il faut ; Necesse est : il est nécessaire ;  

- Au lieu de la subordination par ut + subj. après qq verbes de volonté  (et de demande, en poésie).  

[138] Ingens volumen sit oportet. →  Il faut que ce soit un gros volume ! 

[Ph. 463]  Sed interim illud mihi cogites velim, optime Nosopone →  Mais entre-temps j’aimerais que tu réfléchissses, mon cher Nosopon …

**********************

[Ph. *163]  

 [Ph. *163]   Ablatif de qualité  / Génitif de qualité

163b] Sed  quoties dictio reperitur apud Ciceronem, quamvis consimili formā,  toties noto paginam →  Mais à chaque fois que je trouve un terme chez Cicéron, meme s’il est de la meme forme, je note la page etc.  
[Ph. 238]  Habeo museum in intimis aedibus, densis parietibus, geminis et foribus et fenestris, rimis omnibus gypso piceque diligenter obturatis

[362a]  Nam et Hypologus ejusdem est animi : en effet Hypologus est dans le même état d’esprit. Ici le Gén de qualitéest utilisé comme attribut et non comme epithète. 
[484] Equidem pulchrius esse duco tres epistulas scribere phrasi Ciceroniana  quam centum volumina stilo quamlibet expolito, modo a Ciceroniano discrepante.Je trouve plus beau d’écrire trois lettres d’une style parfaitment Cicéronien que d’en écrire cent volumes d’un aussi beau style qu’on le veuille mais différent de la norme cicéronienne.
[496] Apelles ipse, quem ferunt ingenio candido liberoque fuisse, nonne clamaret →  Apelle qui dit-on était d’un cœur franc et sincère
******************

[Phrase.  *168 ] 

[Ph *168 ]    — Possum : je peux ; je pourrais —   (Gr. §  411)
Possum : je peux ; je pourrais — Poteram : je pouvais ; j’aurais pu  — Potui j’ai pu ; j’aurais pu  Potueram : j’avais pu ; j’aurais pu     —  Debeo je dois ;  je devrais — etc. — 

Dans une principale ou une indépendante, même une relative,  l’indicatif de certains verbes, et non le subjoncitif, peut  exprimer une idée de conditionnel (potentiel, irréel pst ou passé).  Ce sont les verbes possum (et les verbes de sens voisin et opposé)  et  debeo (et les verbesde sens voisin). 

    Possum, licet, aequum est, facile est, difficile est, longum est, utile est …   

    Debeo,  oportet, decet,  melius est ;  adj verbal d’obligation avec est ( il faut / il faudrait) . 

NB. Dans un système conditionnel, en gal, ces verbes suivent les modes  propres à la syntaxe du conditionnel (Ernout et &Thomas  p.  148-149)

*************

[464] Qui potes igitur absolutus esse Ciceronianus, qui tam multa illius non legeris ? →  Comment pourrais-tu être un parfait Cicéronien, toi qui n’as pas lu une si grande  partie de ses œuvres ?   (alors qu’il y a tant d’œuvres de lui que tu n’as pas lues
 ******************

[Ph. *176]    clausum  esse  / clausum fuisse
[Ph. *176]   clausum  esse  / clausum fuisse 

Fuerit usurpatum = erit usurpatum.
Règle : Templum clauditur : on ferme le temple en cet instant même; Templum  clausum est : le temple a été fermé et il l’est tjs.  Templum clausum fuit : le temple a été fermé  à une époque donnée et maintenant il est rouvert.   La distinction dès le vieux latin n’était pas tjs respectée ( E&Th. p. 228) 

Voir  [381] ( ? ) 

***********

[Phrase *202]  Propositions conditionnelles

I Cas du réel  si + indicatif 

Ind. Présent 

Si sunt dei, sunt boni : si il y a des dieux ils sont bons.  (si = s’il est vrai que)  

Ind. Imparfait
 
Si veniebat, laetus eram : si il venait, j’étais content  (si = chaque fois que) 

Ind Futur Simple

Si venies laetus ero : si tu viens  je serai content 

Ou Fut.antérieur 

Si venero laetus eris :  si je viens tu seras content   ( si = lorsque tu seras venu) 




NB. Le Français traduit  les futurs par des présents.)  

II. Si + subjonctif   (Le latin n’a pas de mode conditionnel (  subjoncitif dans la principale et dans la subordonnée). 

Subj Pst = potentiel  

Si venias laetus sim : si tu venais je serais content 

Subj. Impft = irréel du pst.

Si adesset, laetus essem :  si il était là, je serais content  

Sbj Ppft = irréel du passé 

Si venisses, laetus fuissem  si tu étais venu j’aurais été content 

NB. Le fçs ne distingue pas par un tps ou un mode différent le potentiel de l’irréel du pst.  Si la chose est encore réalisable au moment où on l’énonce, c’est un potentiel ; si la chose n’est déjà plus possible au moment où on l’énonce  c’est un irréel du pst. Il ne s’agit pas de savoir si la chose est possible du point de vue physique ou naturel,  mais seulement du rapport entre l’énoncé et la situation de l’énonciateur. 

NB. Le subjonctif parfait  (ou plus que parfait) peuvent marquer dans une conditionnelle une antériorité (ce qu’on attendrait en [196]  compererim  →  Je me ferais scrupule d’employer ce mot s’il se trouvait que je ne l’aie pas rencontré chez Cicéron) .   

Quelques exemples tirés du Cicéronianus 


 Si + indicatif présent 
[4] Nisi parum prospiciunt oculi, Nosoponus est : Si  j’y vois bien (si mes yeux  ne voient pas trop peu), c’est Nosopon. 

[215] Bulephorus  Ista lex severior est etiam Draconis legibus, si ob unam dictiunculam parum  Ciceronianam totum volumen damnatur… Cette loi est plus sévère encore que les lois de Dracon, si à cause d’un tout petit mot pas tout à fait Cicéronien, un livre entier se trouve condamné !
[270] Hypologus  Me cerebrum destituit, si quando jejuno : mon cerveau me lâche si je ne mange pas. 

 Si + ind. futur simple  
[528]  Age, si totus erit exprimendus, num illius exemplo "Musis et Apolline  nullo"  scribemus versus?  Alors s’il faut imiter Cicéron tout entier, écrirons nous des vers à l’exemple de celui-ci : « Musis<nullis> et Apolline nullo » Sans l’aide des Muses et sans l’aide d’Apollon ?

 Si + Ind. futur antérieur  
[26,202] "Scribo", […] "inscribo" dicam,  "transcribo" non dicam, nisi deprehendero in libris M- Tullii : Je dirai scribo » […] « inscribo » mais « transcribo »  je ne le dirai pas si je ne l’ai pas rencontré dans les ouvrages de Marcus Tullius.  ( si peut se traduire par à moins que ) 

[368] Bulephorus
  Dabis veniam, Nosopone, si crassius rusticiusque collegero → Tu m’excuseras, Nosopon, si je collecte (les mots)  de façon un peu maladroite..  

 Si + Subj. Présent : potentiel   
[30] Equidem id faciam sedulo, si norim quid mihi deleges :  à coup sûr je le ferais sans hésiter, si je savais ce que tu me réserves. 

NB. Norim  ( = noverim) est un sbj pft,  mais le verbe novi au pft (je sais) a une valeur de pst.  

183] Jam quid si "legeram, legeras, legerat" reperias, "legeratis" non reperias, si  "scripseram" invenias, "scripseratis" non invenias ? →  Que se passerait-il si  tu trouvais « legeram, legeras, legerat » et si tu ne trouvais pas  « legeratis »; si tu trouvais scripseram  et si tu ne trouvais pas  ( et que tu netrouvais pas)  « scripseratis » ?


 Si + Subj. Imparfait : irréel du présent   
[47] Non abesset, si nobis tam esset in manu dare, quam est optare. ( ton salut) ne serait pas loin s’il nous était aussi facile de (le) donner qu’il l’est de (te le) souhaiter. 


 Si + Subj. plus que parfait : irréel du passé  
[97] Quid enim ille non potuisset nobis in bonis litteris restituere, si tali ingenio, tali industriae justum vitae spatium addidissent superi ?  →  Quel éclat  n’aurait-il ( Ch. de Longueil) pas pu rendre aux belles lettres si les dieux avaient accordé à son talent et son travail la durée de vie qu’il mértait ?  Voir égalemnt  encadré [168 ], NB.

[101d]  (Christianis auctoribus ), a quibus  fortasse non satis constanter abstinuisset, si diuturnior vita contigisset.  Auteurs chrétiens dont, peut-être, il ne serait pas tenu suffisammentà l’écart, s’il avait obtenu de vivre une vie plus longue.

*****************


 Cas de distorsion  de temps et de mode.  Ils sont nombreux  

[33d] Sibi videntur […]  ingens idque fictile portare caput exili collo innixum, mox comminuendum, si commoveant :  ils s’imagient porter une tête immense et pour cette raison très fragile,  prête à se briser sitôt qu’ils l’agiteraient.   En fait  comminuendum  ( apposé)  jouele rôle d’une principale au potentiel  (Leur tête se briserait  si ils l’agitaient)

[81]  Bul. Dicam, si potes rivalem perpeti. (Futur simple et présent)  Je te le dirai si tu peux supporter d’avoir un rival) 

[88] Bul.  Fortasse nolles isto levari morbo, si quis […]  opem polliceatur. Irréel du présent Peut-être même ne voudrais-tu pas  être soulagé de cette maladie, si qn te promettais son aide   

NB Nolles (sbj impft → irréel du pst) :  tu ne voudrais même pas l’envisager.  Polliceatur  ( Sbj pst →  potentiel) : si qn te promettais (et c’est très possible puis que  je vais le faire !) 

[105] Dispeream, ni istuc malim quam in divorum ascribi numerum. [106] Bulephorus  Quis enim non malit apud posteros celebrari Ciceronianus quam sanctus?   →   Que je meure, si je ne préfèrais pas cela (le titre de  Cicéronien) plutôt que d’être inscrit au nombre des saints. Qui en effet ne préfèrerait pas être honoré dans la suite des temps comme Cicéronien que comme un saint.

[111]  Plane bearis me, si id feceris  Tu me rendras très heureux si tu fais cela  Feceris est au futur antérieur après si  conforméement aus habitudes de la langue latine.  Le pb est dans la principale qui préfère ici le futur antérieur ( déjà rencontré  tu m’auras rendu heureux si tu le fais   ce sera un résultat acquis et inoubliable). Voir E&Th p. 226

[169] Nosoponus Quid prodest tenere verbum, si haereas aut etiam labaris in deflexis, derivatis et compositis ?  A quoi cela sert-il / servirait-il  de connaître un mot,  si on venait à hésiter voire à se tromper sur les formes déclinées, dérivées ou composées ? Soit distorsion prodest indicatif pst  insiste sur la  réalité dela constation ; soit Erasme  traite prodest comme potest  ( voir [168]  et en fait un indicatif à valeur de conditionnel.

[215]. si jam omnia conicientes satis intuemini quanta  sit hujus indicis moles, cogitate, quanto…   Si après avoir rassemblé toutes ces données, vous considérez quel est le volume de ce premier index, songez combien … 

[306] Id si fecerit, nihil esse in rebus meis, quod non suum ducere possit.  S’il fait cela ( me rendre mes livres) il n’y a rien, dans tout ce que je possède,  qu’il ne puisse considérer comme sien.  Fecerit :  Sbj parfait,  sans doute équivalent au futur antérieur par attrraction modale: je lui ai écrit que  

Cas de Quam si 

[21] interius quiddam adurens quam si febris in venis aut corde grassetur  quelque mal brûlant plus profondément que si la fièvre progressait dans ses veines ou dans son coeur. 

******************


 La préposition introduite par Si équivaut à une complétive  

[62]Bulephorus   Haud mirum, Nosopone, si contabescis : ce n’est pas étonnant que tu te déssèches. 


 Si au sens  « de pour le cas où » avec certains verbes  

tels que  

[79] Jam tuis votis in me ipso faveo, si quis deus propitius nos respiciat.

******************

Temps  

[229] Nosopon (suite) Primum illud est : nunquam ad scribendum accingor nisi nocte intempesta,   cum   profunda quies et [30, 229] altum silentium tenet omnia et, si mavultis Maronis audire carmen:

Placidum cum carpunt fessa soporem 

Corpora per terras siluaeque et saeua quierunt 

Aequora, cum medio uoluuntur sidera lapsu,

Cum tacet omnis ager, pecudes pictaeque uolucres, 

denique,    cum  tanta rerum omnium tranquillitas est, ut Pythagoras, si viveret, orbium caelestium harmoniam exaudire liquido posset. [230] Nam tali tempore
 dii deaeque gaudent cum puris mentibus miscere colloquium.

[231] Hypologus  Isto noctis tempore nos profani lemurum occursus formidare solemus.

*********

Phrase *119

[Ph *119]  Indéfinis négations  ( Gr § 285)   Nec  ullus / nullus

Le latin ne fait pas suivre la conjonction de coordination  et d’un pronom négatif (ou d’un adverbe)  ( (  et nullus ; et nemo, etc.  ne se rencontrent  pas bcp en latinclassique). En gal  on trouve uneconjonction négative : nec  suivi d’un indfini de sens positif  ( ullus / quisquam quelqu’un) 

[119] Nec ulli prorsus est locus in mea bibliotheca praeterquam uni Ciceroni  → Et il n’y a de place dans ma bibliothèque pouraucunauteur, si ce n’est Cicéron et lui seul.   

[227] Nosoponus  Non committam ut quicquam per me quidem vos latuisse videatur.  Je ne prendrai pas le risque que quelque chose vous paraisse rester dans l’ombre de ma faute.       

[240] Nosoponus  Proinde ne in proximis quidem conclavibus patior quemquam habere cubile... C’est bien pour cela que  je ne permets pas que quelqu’un ait son lit même dans les chambres avoisinantes…   je ne permets à personne de dresser son lit dans les chambres à proximité. 

[258] Eodem consilio nec ullum munus publicum nec ecclesiasticam dignitatem suscipere  volui, ne  […] : dans le même esprit,  je n’ai voulu me charger d’aucune fonction publique ni 

d’aucune responsabitilé ecclésiastique, de peur que etc. 

[211] Ita fieri non potest, ut fallar unquam  →  ainsi il ne peut se produire que je ne me trompe une seule fois  (→  (La négation est dans la principale = Nunquam fallar : je ne me tromperai jamis )   

******************

[Phrase *257]

  [Phrase *257]  le participe  en apposition : relatives ou circonstancielles 

La traduction littérale est souvent impossible ; surtout quand le nom ou le pronom d’appui du participe est en ellipse, ou quand l’apposition est dans une relative !   

************

[242]  Mihi frequenter et sorices noctu scripturienti negotium facessunt.  Bien souvent la nuit les souris me causent du tracas, à moi voulant écrire ; à moi qui veux écrre, quand je veux écrire,  

[257] Alieno monitus periculo  mihi in tempore cavi : Averti par les déboires des autres,  j’ai pris mes précautions en temps voulu. 
[Ph. 453]  Itaque mihi probatur Zeuxidis exemplum, quod secutus etiam Quintilianus imitatori praecipit  →  C’est pourquoi l’exemple de Zeuxis a mon approbation, exemple que ayant suivi, Quintilien recommanda à l’imitateur de  →  J’approuve l’exemple de Zeuxis ; pour l’avoir suivi, Quintilien recommanda à l’élève désireux d’imiter de / que …     /!\   Sequor est un déponent ( secutus a un sens actif !

[Ph. 534] An non dehonestat orationem solutam, qui versiculos […]  parum  reliquae dictioni congruentes admiscet ? →  Est-ce qu’il ne déshonore pas la prose celui qui y mêle des petits vers […] mais qui ne s’accordent pas à la tonalité d’ensemble  (au reste de l’expression) ?   — NB.  Congruentes peut être traduit par  qui ne s’accordent pas ; alors qu’ils ne s’accordent pas, etc.

[Ph. 543] Si quis sit deditus addictusque Ciceroni, […]  an non periculum sit, ne caecus amore vel pro virtutibus admiretur vitia vel sciens ipsa quoque vitia effingat? →  Si quelque’un s’adonne entièrement à Cicéron, ne faut-il pas craindre soit qu’aveuglé par son amour il n’admire les défauts comme des vertus, soit que tout en les connaissant, il ne reproduise aussi les défauts eux-mêmes ?  Sciens apposé au sujet  a sans doute une valeur de concession.  (bien qu’il le sache ; en tte csse de cause)

[526] Num igitur totum Ciceronem imitantes abstinebimus ab his, quae […]uni Ciceroni non placuerunt, aut ea sequemur → Nous qui imitons « Cicéron dans sa totalité » est-ce que nous allons nous abstenr de ces termes, qui  […] n’on pas pleu à cicéron, et àlui seul ?Imitantes  →  cause : parce que,  voire :  sous prétexteque
**********************

[ph. 303 ]

[Ph *303]  Adjectif verbal attribut du COD

Accordé au COD de certains verbes, l’adjectif verbal n’a pas de valeur d’obligation, mais exprime le but ou l’intention.  Il s’emploie avec les verbes suivants :   

Dare : donner ;   Tradere :  remettre ; Mittere : envoyer ;    Ducere : conduire ; Relinquere : laisser ; Habere : avoir ; Suscipere : se charger de ;   Curare : s’occuper de. 

Dedit mihi libros legendos : il m’a donné des livres à lire

Caesar pontem faciendum curavit (Caes. BG. 1, 13, 1): César s’occcupa d’un pont à faire →  il fit faire un pont  

Muros reficiendos curat, (Nepos) : il fait rétablir les murs. 
Obsides inter eos dandos curaverat (Caes. BG. 1, 19, 1) : il leur avait fait échanger des otages.

[304] Statui scribere Titio (sic fingite), ut quam primum curet ad me remittendos codices : j’ai décidé d’écrire à Titius (supposons) pour lui demander de veiller à me remettre les livres (que …) 

******************

Phrase  [349] 

[Ph *349]   Adjectif verbal d’un verbe intransitif.  

Quand un verbe n’est pas transitif en latin son adjectif verbal passif ne peut être attribut d’un sujet. Il se construit donc au neutre impersonnel et garde son cpt habituel (au datif, au gén. à l’ablatif).  

On dira Liber legendus est : le livre doit être lu  (Voir l’encadré [Ph.90])    mais « libro utendum est » il faut utiliser un livre, il faut se servir d’un livre, puisque utor est intransitif et se construit avec l’ablatif. 

On dira Aegri homines curandi sunt : les malades doivent être soignés ; mais on dira Aegris hominibus medendum est :  il faut traiter l’homme maladepuisque medeor est (généralement) intransitif)    

NB. Dans la transformation de l’actif au passif le Complément d’Objet Direct (↔ COD) du verbe actif devient le sujet du verbe passif. Par conséquent, si un verbe n’est pas transitif (n’accepte pas de COD) il ne peut s’utiliser au passif, sauf (en latin) le passif impersonnel.   

  /!\   Le cp de personne  –agent– est au datif d’intérêt (et non à l’ablatif précédé de ab,  forme  habitulelle du cpt d’agent du verbe passif)   →  historia mihi legenda est : litt : .pour ce qui me concerne, l’histoire doit être lue →  il  faut que je  lise l’ histoire, je dois lire l’ histoire, même dans le cas du neutre impersonnel →   Mihi legendum est :  il faut que je lise.   Il en va de même pour les verbes non transitifs. Mihi veniendum est : il faut que je vienne Il en va de même dans le cas du neutre impersonnel d’un verbe intransitif : moriendum est nobis : il faut que nous mourions ; Militibus pugnandum est : pour  ce qui est des soldats, il faut combattre  → les soldats doivent combattre

[Ph. 101]  Gratulandum arbitor illius felicitati.   Ce qui donne en dehors de l’infinitive :  « Gratulandum <est>  illius felicitati » : on doit remercier (les dieux) du  bonheur de celui qui ; le cpt de personne (agent) est sans doute  : <nobis> gratulandum est  (  nous devons le féliciter de son bonheur ;  

Gratulandum est un adj verbal d’obligation. Comme  Gratulor (+ D) n’est pas transitif l’adjectif verbal passif ne peut être attribut d’un sujet. Il se construit donc au neutre impersonnel et garde son cp au datif.  (litt. il faut remercier les dieux pour la félicité de celui-ci, qui… )

[349c] aut si gratulandum <alicui> reduci    ou s’il faut féliciter celui qui rentre d’un long voyage  [349e] aut bene precandum ei, qui nuper duxerit uxorem,   ou s’il faut souhaiter du bonheur à celui qui vient de prendre femme.  NB. Gratulari et precari  ne sont  pas transitifs. Leur adjectif verbal ne peut donc pas être construit comme attribut du sujet ; il se  construit  donc de manière impersonnelle au neutre et garde son cp au datif.  NB.  Reduci est un adjectif !  

**********************

[Ph. *376 ]  Homerus dicitur caecus fuisse   — Le passif impersonnel —  

 [Ph. *376 d]   Homerus dicitur caecus fuisse   — Le passif impersonnel —  

Quand le passif impersonnel des verbes de déclaration pensée etc.  est complété par une proposition infinitive, généralement le sujet (à l’accusatif) de l’infinitive devient le sujet, au nominatif,  du verbe introducteur ; l’attribut se met alors aussi au nominatif. 

Cas du passif impersonnel + infinitive :
« Dicitur  Homerum caecum fuisse » : on dit qu’Homère était aveugle 

Cas du passif personnel : 

 
« Dicitur Homerus caecus fuisse »  → Littéralement : Homère est dit avoir été aveugle =  On dit qu’Homère était aveugle 

***************

[Phrase 94 simplifiée]  En dehors de la subordination on aurait : 

Passif impersonnel + infinitive  → 
Negatur quempiam esse Ciceronianum : on nie que qn soit cicéronien. 

Passif personnel →  

Quispiam negatur Ciceronianus esse. → litt.  « Quelqu’un est  nié être un Cicéronien » on nie que quelqu’un est un cicéronien. 

***********

[Ph. 94]  […] Italorum quorundam procax insultatio, qui cum […] summique probri loco ducant negari quempiam esse Ciceronianum → (Ce qui m’anime  c’est aussi) l’insolence de certains Italiens qui  alors qu’ils estiment que se voir refuser le titre de cicéronien est la pire des insultes, se vantent pourtant etc.  

« Quempiam negari esse Ciceronianum »   L’indéfini quempiam est sujet de negari ; Le sujet de l’infinitive (quempiam … esse) est devenu  sujet du verbe passif  (negari)  introducteur de l’infinitive ciceronianum esse).  ( litt. ‘que qn  soit nié être un Cicéronien’) Ce qui ne se voit pas si facilemnt parce que les deux infinitives emboîtées dépendent de ducant !  

****************

[376d] nam in hoc argumento ceteris antecelluisse <Zeuxis>  legitur →   en effet sur ce sujet on lit que Zeuxis surpassait tous les autres. Le  passif impersonnel suivi d’une infinitive pourrait être : «  Legitur Zeuxim in hoc argumento ceteris antecelluisse ».
Legitur a comme sujet Zeuxis.  Le sujet de l’infinitive est devenu le sujet du verbe introducteur   →  littéralement  * Zeuxis est dit avoir surpassé * →   on dit qu’il surpassait.

****************

[437] Ne […] ridiculum quiddam nec minus infelix usu ueniat nobis, quam quod obtigisse dicitur Ixioni […] →  afin que ne nous arrive pas qc de ridicule et de non moins triste que ce qui est – dit-on – arrivé à Ixion.     (littéralement :  que ce qui est dita avoir atteint Ixion ; quod est sujet de dicitur )

************

[463f]  (Volumina), quibus Tiro libertus jocos et scite dicta Ciceronis complexus esse legitur → Litt.  Des volumes, dans lesquels Tiron est lu avoir embrassé les bons mots de Cicéron  = On lit que Tiron a relevé les plaisanteries de Cicéron etc.   ( Mettre « peut-on lire », « comme on peut le lire » en incise)  Noter que complexus est au nominatif attribut de Tiron.

   *******************

RGR  [*382]

RGR  [*382]  Supin en u 

Dignus a um  + Ablatif : digne de,  suivi ici d’un supin en u  (ou du nom  ĭmĭtātŭs, ūs, m.  (Ausone) : imitation). E&Th p. 262

*****************

 [ Ph. 437c] Participe fait passif  Amissa Sicilia 

[ Ph. *437c] Amissa Sicilia

Le participe parfait passif en fonction d’épithète se traduit souvent part un nom abstrait.  

Angebat Hamilcarem  Amissa Sicilia : La Sicile perdue serrait le cœur d’Hamilcar. = la perte de la Sicile  

Ab Urbe condita : depuis la ville fondée = depuis la fondation de Rome.     

[437] Pro rapta Helena : à cause d’Hélène enlevée →  pour le rapt d’Hélène.  
*************

[Phrase *467]   

[Ph. *467]  Participe futur (actif et déponent)

Son sens est toujours actif ; il se forme à partir du radical du supin. Il a le sens de « sur le point de, prêt à, disposé à, destiné à ». On le trouve galt en fonction d’attribut du sujet dans des périphrases équivalant au futur proche, il permet de créer l’infinitif futur actif ;  le conditionnel dans les infinitives voir [ph 539] ;  son emploi en apposition, pour exprimer la postériorié ou le but [Ph. 467] est postclassique. 

************

[61] Hujus amore depereo, emoriturus, ni potiar : Je me meurs d’amour pour elle ; je vais mourir si je ne m’en rends pas maître.

[376b]  <Apelles> cum Crotoniatis picturus Helenae  simulacrum, Comme le peintre Apelle, qui se se disposait à peindre un portrait d’Hélène.  (apposition exprimant la postériorité ; traduire par une relative). 

[390] Nosoponus   Recte divinas.  [391] Nam istuc plane responsurus eram […]. →    Tu devines bien, c’est exactement ce que j’ m’apprêtais à répondre.

[Ph. 467 ]  An proficiscemur in campos Elysios ab ipso percontaturi, quibus verbis ille talia fuerit dicturus →   « Est-ce que, par hasard, nous allons descendre dans les Champs Elyséens pour nous informer auprès de lui, et lui demander par quelles expressions il aurait exprimé telles idées ? Percontaturi : but ; Dicturus fuerit : périphrase (au sbj parfait) dans une interrogative indirecte.  

[495] Nisi forte probaturus es illum, qui inchoatas Apellis tabulas aut rudes Lysippi  statuas imitans speret se alterum Apellem aut Lysippum evasurum <esse>.→  A moins que tu ne sois prêt à approuver ce peintre qui en imitant les oeuvres justes commencées d’Apelle et les statues inachevées de Lysippe espère qu’il deviendra  un autre Apelle ou un autre Lysippe. Probaturus es : tu es diposé à sur le point d’approuver.     Evasurum <esse>:  périphrase formant l’infinitif futur.

[539] Meliora Ciceronianis ne Musas quidem ipsas dicturas <esse> opinor. → Je crois que même les Muses ne pourraient pas tenir des discours meilleurs que ceux de Cicéron    Dicturas esse périphrase pour exprimer le  futur ou le potentiel dans un infinitive ;  Dicturas fuisse périphrase pour exprimer l’irréel du pst ou du passé dans un infinitive
*************************

***************************************

*******************************************************

�. → [Phrase 1]  Cui titulus <est> : Cui est pr. relatif ; datif de possession très classique,  (littéralement : dialogue  à qui le titre est … )   Genus generis  n : origine, genre,  sorte.      Dicendi : Gérondif au génitif, cpt de genere → voir infra l’encadré de la [Phrase 36]. 


Traduction de la première phrase : « Dialogue dont le titre est Le Cicéronien, ou De la meilleure forme d’éloquence ».


Rappel grammatical : Qui quae quod est un pronom relatif ; ne pas le confondre avec le pronom interrogatif, qui lui ressemble (quis quae quid). Voir infra [Phrase 3].


�. → [Phrase 2]  Persona ae f : masque ; personnage.  Boulephorus : le donneur de conseils ;  Hypologus : le second rôle ; Nosoponus : l’homme malade.


�. → [Ph. 3].  Video es ere vidi visum (tr) : voir.   Nobis procul : loin de nous  Deambulare : se promener  —  NB.  Deambulantem : participe présent actif, à accusatif, accordé à quem  (litt : Qui vois-je déambulant  →  qui vois-je déambuler ?)  —    Porticus us f : portique    Extremus a um : le dernier ; l’extrémité de : voir l’encadré [Phrase 3]. 


Rappel grammatical : quis quae quid  est un  pronom interrogatif. Ne pas le confondre avec le pr. relatif. Quelques exemples : Quis  Bulephorum  videt ? : qui (est-ce qui) voit Buléphore ?   Quem  Bulephorus videt ? : qui B. voit-il ?      Quid Bulephorus videt : que voit Buléphore ? 


�. In extremā porticu  voir  la règle « summa arbor ».   


Comparez cette phrase [Ph. 3] avec Plaute, Curculio, vers 277-278 : « Parasitum tuum // video currentem  [...]  in platea ultima »  (   « ton parasite, je le vois courir au bout de la place ».  





[Phrase 3]  Règle « summa arbor » (Gr. Magnard § 180.)


Le superlatif de supériorité de certains adjectifs (qui indiquent la position dans l’espace ou le tps) désigne soit la  ‘supériorité’ de l’objet par rapport à ceux qui l’entourent  soit d’une partie de l’objet par rapport à  la totalité de l’objet : 





« summa arbor »  signifie : 1) (superlatif relatif)  « l’arbre le plus haut » ; 2) « le point le plus haut de l’arbre  →   le sommet de l’arbre) » ; 3) il signifie aussi (superlatif absolu) : un arbre très haut.   


[Ph. 3] In extremā porticu : pourrait signifier : « dans le dernier portique » (s’il y en avait  plusieurs) mais signifie aussi « à l’extrémité du portique »  selon la règle « summa arbor »  


Voir   [Ph.  25] et les Récapitulations grammaticales en fin de section (R.GR.).








�. → [Ph. 4]  Si : si ; Nisi : si  ne pas (Voir l’encadré [Ph. 202] )     Parum : trop peu, pas assez, guère ;  Non parum : ( litt. : non pas trop peu) → suffisamment.   Oculus i  m : œil       Prospĭcĭo is ĕre (tr/ intr) : regarder devant soi,  en avant ; voir au loin  [...]        Vetus veteris (adj.)  vieux.       Sodalis is m / f : camarade, ami, confrère.                — NB.   Nisi + parum   équivaudrait à   si +  non parum   (mais si + non est normalement évité au profit de nisi ).  


�.  Suntrophos  (adj. grec : nourri ou élevé avec) → « compagnon ».   Allusion possible à Lucien, Nigrinus,12 : « φιλισοφίᾳ καὶ  πενίᾳ σύντροφοι » (philosophia kai pénia suntrophoï) = « (Les Athéniens), élevés dans la philosophie et dans la pauvreté ». Ce début imite en tout cas les prologues des dialogues platoniciens et le terme grec (suntrophos) ne manque pas d’éveiller l’attention sur l’orientation  socratique de l’entreprise de Buléphore. Voir « Socraticae eisagogai », [Ph.  821].   


�. → [Ph. 5] An  Voir l’encadré [Ph.5].     Olim : autrefois     Congerro onis m : compagnon de jeux et de plaisirs (Plaute)   — NB.  Le groupe  au génitif « congerronum omnium » est, comme c’est la norme, cpt du superlatif.—      Lepidissimus, suptif de Lepidus  a um : charmant, spirituel.         Obesulus a um : diminutif (affectueux ou ironique) de Obesus a um : replet ; Rubicundulus : dim. de Rubicundus  a um : rougeaud.       Scateo, ēre ou scato, ĕre (+ Abl.) : jaillir, couler, déborder de.     Undique : de tous côtés       Venus eris f : Venus ; charme       Gratia ae f : grâce, charme, reconnaissance.


� [Ph. 5]  


[Phrase  5 ] Interrogatifs : adverbes et particules d’interrogation 


–ne : est-ce que ?    Particule interrogative enclitique, elle s’accole au 1° mot de la propostion ; c’est sur ce mot sur que porte l’interrogation. Cette question ne présuppose pas de la réponse.  


Num : est-ce que par hasard ?  Cette question invite à une réponse négative.  


Nonne : est-ce que ne pas ?  Cette question induit une réponse positive (Oui ! si !).


An : est-ce que vraiment ? (question indignée ou ironique, protestation …)   


Utrum… an  ou  –ne… an (ou an seul, le 1° membre étant sous entendu) : est-ce que … ou bien est-ce que ? (dans l’interro indirecte : si ou si ) 


Utrum … annon : est-ce que … ou est-ce que ne pas ? (Variantes –ne … annon ; utrum …necne ;  -ne… necne ?) 


NB.  On emploie en gal les mêmes adverbes interrogatifs dans l’interrogation indirecte.





�. Hic haec hoc  (Pr. ou adj. démonstratif de la 1° pers.) : celui-ci ; Iste ista istud (Pr. Adj. dém. de la 2° personne, souvent péjoratif : celui-là ; Ille illa illud (Pr. ou adj. dém.  de la 3°pers.) : celui-là. Ille est assez souvent emphatique ou laudatif.     —  NB.  Dans l’opposition Hic / Ille,  hic  renvoie au plus proche dans le tps ou l’espace ; ille  renvoie à un lieu éloigné ou une époque lointaine ; de même dans une phrase, en gal, hic renvoie au dernier nommé de l’opposition, ille au premier nommé dans l’opposion. (voir Ph. 596) 


�. → [Ph. 6]  Is ea id : (pronom de rappel –anaphorique– : il rappelle un terme, mais ne montre pas un objet nouveau : ce n’est pas un  démonstatif) : le, lui, il, elle, etc.      Ipse  ipsa ipsum  marque une singularité et distingue : (moi, toi, lui, elle-même,  nous, vous, eux-mêmes, en personne  ≠     idem eadem  idem  marque une identité : le même, la même, les mêmes, etc.  


�. → [Ph. 7] Unde : d’où          Species iei  f : aspect, apparence.     Unde haec nova species < est>. →  ellipse du verbe  <est> (ou <venit>).


�. → [Ph. 8] Larva ae f : fantôme   Similior ior ius, (gén. ioris) : comparatif de similis is e : semblable à  (+ Génitif ou Datif).   


Video es ere vidi visum : voir ; videor,  eris  eri  visus sum : 1) être vu ; 2) sembler, paraître. (à qn → +Dat.)    — NB. Videtur : Le sujet est Nosoponus.   Similior est attribut du sujet.


�.→ [Ph. 9] Num : est-ce que par hasard ? Voir l’encadré [Ph.5].   Morbus i m : maladie    Habeo ere : avoir ; tenir posséder  Hominem : la  nuance est  « notre homme »  (Homo hominis m)


�.  Le groupe « quis morbus » est sujet de « habet ».     Quis est ici un adjectif  indéfini, accordé à morbus   (  quelque maladie, une maladie.   


Voir l’encadré [Ph. 9, NB.]








[Phrase 9]  Quis  // aliquis   (Gr. Magnard §  288)


Quis : quelqu’un (pronom –ou adjectif– indéfini) s’emploie au lieu de aliquis : quelqu’un, son composé bcp plus habituel.    


    - parfois  après un verbe exprimant une possibilité ou une hypothèse : quis dixerit : quelqu’un pourrait dire; 


    - toujours  après si, nisi,  ne (+sbj.),  num, cum (de répétition),  dum ; ou après un relatif 


Pronom : Quis quae (qua) quid				Adjectif : qui quae (qua) quod


Pronom : Aliquis aliqua aliquid  (quelqu’un, qc chose)	Adjectif : aliqui(s) aliqua  aliquod  ( quelque)  


NB.  L’adjectif indéfini est habituellement qui ; mais, selon Gaffiot s.v., quis est utilisé comme pronom et comme adjectif même chez les classiques, apparemment sans nuance particulière. 


[Ph. 9]  Num quis hominem habet morbus ?  est-ce qu’une maladie quelconque tiendrait notre homme ? (voir  d’autres exemples dans les Récapitulations grammaticales (R.GR.) en fin de section.) 








�.→ [Ph. 10] Gravis is e : lourd pénible sérieux grave.  Gravissimus a um  est le  superlatif.  Gravior ior ius  est  le comparatif. Habet  gravissimus  = <Morbus> gravissimus <hominem> habet.     /!\  le sujet n’’est pas homo, mais morbus ! 


�. → [Ph. 11] Obsecro : je te prie. Quis <morbus eum tenet> ?   Quis est ici adjectif  interrogatif.


 


[Ph. 11]  Pronoms et adjectifs interrogatifs : 


Nuance : Quis / qui 


Pronom : quis quae quid     adjectif : qui quae quod





Rappel grammatical : au nominatif masculin l’adj interrogatif qui est parfois remplacé par la forme  quis.   La nuance est alors : « Qui  morbus ? » : quel genre de maladie ? (interroge sur ses caractéristiques) ; « Quis morbus ? » quelle maladie ? ( interroge sur son nom  ).   


Le pronom connaît aussi cette nuance : Quis es ? quel est ton nom ? ;    Qui es ? quelle sorte d’homme es-tu ? 








�. → [Ph. 12]  Hydrops opis m : hydropisie ; Num : est-ce que par hasard ? Voir l’encadré [Ph.5].  


�. → [Ph. 13]  Cutis is f : peau ; extérieur, surface, apparence         Interior ior ius : plus profond   Malum i n : le  mal  Voir encadré [Ph. 17]


�. → [Ph. 14]  Genus generis  n : origine ; genre, sorte ; Lepra ae f : lèpre    Hodie : aujourd’hui   Blandior iri + Dat.: caresser flatter.  Scăbĭēs, ēi, f. : gale (euphémisme pour la syphilis selon  J.Chomarat)      Vulgus i  n : la foule    Nomen inis  n : nom, renom.     —  NB.  Num novum hoc leprae genus ?   =  Num  <hoc malum  est>  hoc novum leprae genus ?  De même dans les phrases [Ph. 15, 16, 18] notez l’ellipse du verbe être.


�. →  [Ph. 15]  Lŭēs, is, f : liquéfaction, putréfaction, corruption des moeurs  (→ cette infection ?).


�. →  [Ph. 16]  Ptysis : J.Chomarat traduit par « tuberculose » ; ( du grec Ptuein : cracher).


�. →  [Ph. 17]  Penitus : profondément → penitius ( cptif) : plus profondément.  Pulmo, ōnis, m : poumon ; pulmones, (Cic. Ov.) : les deux lobes du poumon.    Insīdo, ĕre, sēdi, sessum   (intr , avec dat. et qqf. tr) : s’asseoir sur, se poser sur, s’installer. 





[Phrases 13-19]  Le  complément du comparatif (adjectif ou  adverbe) 





Soit ablatif :  Paulus doctior est  Petro : Paul  est plus savant que Pierre. (Paul est plus savant par rapport à Pierre)


Soit quam et le cas voulu dans la proposition de comparaison :  Paulus est doctior quam Petrus (est)  ( Paul est plus savant que Pierre ne l’est) ; 


[Ph. 17] Bul.  Penitius insedit malum quam in pulmone  → le mal s’est installé plus profondément que dans le poumon ; 


[Ph. 19] Bul.   Est quiddam felle interius. → c’est  quelque chose de plus profond que la bile. 








�. → [Ph. 18]  Icterus i m : jaunisse.   Phthisis = Phtisie, épuisement, consomption (du grec phthiein dépérir)       Num … aut : est-ce que  par hasard …. ou du moins est-ce que ? (Gaffiot s.v. 3) ; ( E &Th p. 160 ). Voir infra [ Ph. 526 ]    


�. → [Ph. 19]  Fel fellis n : fiel, bile ; colère  (par métonymie  →  vésicule biliaire, foie)   Quidam  quaedam quiddam,  pr indéfini : un certain homme, une certaine chose  Interius : voir [Ph. 13-19]


�. → [Ph. 20]  Fortasse : peut-être        Febris is f : fièvre        Cor cordis  n : le cœur     Vena ae f. : veine.        Grassor, ari  (verbe déponent) : marcher ; fondre sur  —  NB. Grassans : participe pst,   est  apposé à febris   (le déponent est tjs actif ; sauf  son adj verbal).


�. → [Ph. 21]  Quidam  quaedam quiddam, pr indéfini : un certain homme, une certaine chose           Uro / aduro ere : brûler          Penetralia ium, n pl. : l’intérieur, le fond, le sanctuaire d’un temple           Cerebrum i n : cerveau, cervelle            Proficiscor, sceris, sci (Verbe déponent) : s’en aller, partir, prendre son départ de.      Intimus a um : le plus à l’intérieur, le plus profond ; l’intérieur de ; le fond  de  voir [Ph. 3].   — NB.1  Adurens et proficiscens : part pst actifs  apposés à  quiddam ;    Interius quiddam adurens … quam si febris in venis  grassetur ( subj pst) : littéralement  « qc  brûlant  plus profondément que si  la fièvre progressait dans les veines ».    NB.2  Penetralia est antécédent du relatif n pl. quae.  Rappel : l’antécédent et le relatif ont même genre même nombre mais leur cas dépend des deux propostions (nécessairement différentes) dans lesquels ils se trouvent. 


�. →  [Ph. 22]  Desino ĕre : abandonner, cesser de (+ inf.)   Frustra : en vain. Genus generis  n : origine, famille; genre, sorte.         — NB.  J’ai ponctué de deux points (:) après divinare  pour expliciter l’asyndète. 


�. → [Ph.  23]  Nondum : ne pas encore.  Igitur : donc   Nomen ninis n : nom, renom, titre, etc. 


— NB.1  Nomen  montre bien que la question  « quis morbus ?» ([Ph. 11]) porte effectivement sur le nom de la maladie comme le suggère l’emploi de quis au lieu de qui  (voir encadré [Ph.  11] ).


�. → [Ph. 24]  Apud + acc. : chez, auprès de.   Le sujet de habet  est   <hoc malum> = « ce mal ».  


— NB.1  Graeci vocant zelodulean  = Graeci < hoc malum > vocant zelodulean (Acc. grec) .    


— NB.2  Zelodulea,  néologisme d’allure platonicienne, dit P. Mesnard, = « l’esclavage de l’imitation »    Zelos : rivalité, émulation ; Zeloûn : chercher à imiter, Platon Rép 553) Voir [Ph. 247 : Zelotypia : jalousie, envie ; kakozèlé, Ph. 496]  Dulie < douleia : servitude.  Se surajoute à cela  que la dulie est le culte (excessif) voué à un saint ; ( par opp. à  latrie : culte  de  Dieu) ; (voir [Ph.  104-106]  et [Ph. 126].  


�. → [Ph. 25]  Nuper : récemment         Accĭdo is ĕre cĭdi –, [Ph. ad + cado (tomber)] (intr) : tomber sur ; arriver, survenir.  [...]    malum  est sujet de accidit, puis de est.     Chronios (adj.grec) = invétéré.         An : emploi elliptique équivalent à   utrum … an : est-ce que …  ou  … est-ce que ? Voir l’encadré [Ph.5]. 


�. → [Ph. 26]  Teneo es ere tenui tentum : tenir, maintenir   Jam plus septem annos : depuis plus de sept ans (Jam précise l’acc. de durée).    Miser misera miserum : misérable, malheureux.  —  NB. Miser (adj. substantivé) est sujet de tenetur ; eo = eo <malo>. 


[ Phrase 26]  Cpt du verbe passif


Rappel grammatical : le cpt du v.passif se construit avec ab + abl. s’il s’agit d’un être animé (c’est un cpt d’agent) ; il est à l’ablatif sans ab s’il s’agit d’un inanimé (c’est alors un cpt de cause ou de moyen).  Eo malo tenetur : il est tenu par ce mal ; ab hoste tenetur : il est retenu par l’ennemi.  





�.→ [Ph. 27]  Heus : Holà !  ≠   Heu : hélas !  Conspĭcĭo ĕre spexi spectum (tr) :  porter ses regards sur, apercevoir ; regarder   [...]    conspici (au passif) : se faire regarder, être regardé, attirer les regards.  — NB. . Attention ! conspecti sumus   est un parfait  passif ; le pst passif serait conspicimur !


�. → [Ph. 28]  Flectere gradum : infléchir son pas,  sa marche (vers) ; Huc : ici (avec mvt)  Cognosco is ere : connaître, reconnaître.     Videre : voir ; videri : être vu ; sembler paraître  


—  NB. Quid mali = quod malum (voir encadré [Ph.  Ph. 80]). 





[Ph. 28]  La proposition interrogative indirecte


Elle est introduite par les mêmes  termes que la question directe. Son verbe est  au subjonctif (sauf en latin archaïque). La concordance des temps dépend du temps du verbe de la prop. principale (voir R. GR.)  Elle  joue en gal le rôle de COD du verbe introducteur. Elle est parfois apposée à un pronom neutre, ou développe un nom verbal. (Voir les ex.dans les R.GR).    


**************


[28] Cognosces quid sit mali : tu sauras mieux quel est son mal. (quid sit mali : prop.interr indirecte dépendant de cognosces. 


[30]  Equidem id faciam sedulo, si norim quid mihi deleges. A coup sûr je le ferais sans hésiter si je savais ce que tu me destines (comme rôle).  Quid mihi deleges dépend de norim. 





�. → [Ph. 29]  Initio : au début (<initium ii n)      Partem / partes agere : jouer un rôle (  Davum agam : je jouerai le rôle de Dave.   Subservio  ire + D : se mettre au service de      Oratio ionis f : discours ; harangue      Fabula ae f : histoire ; comédie.      — NB. Fac + subj  (au lieu de  fac ut + subj.) : fais en sorte de / que (parataxe, cf. [Ph. 138])          —  NB2.  Davus : esclave des comédies latines ; dans  l’Andrienne de Térence, serviteur complaisant de Pamphile ; il fait  souvent semblant de ne rien comprendre. Chez Horace (Sat. II,7) il fait la leçon à son maître ! 


�. → [Ph. 30]  Sedulo : soigneusement ; franchement   Nosco, ĕre, novi, notum  tr : apprendre à connaître. Au pft  novi nosse : savoir, connaître.       Delegare : confier, attribuer  [...] 


— NB1.   Norim = noverim  sbj pft  de novi   (  faciam  sbj pst  (plutôt que futur ind.) ; les deux  verbes  sont  donc des potentiels : « je le ferais  si  je savais …  ».  — NB.2  Quid mihi deleges : interrogative indirecte ; (quid  = quam partem : quel rôle) ; Le verbe de l’interrogative indirecte est, comme il se doit, au subjonctif.


�. → [Ph. 31] Percupio  ere : désirer par-dessus tout     Levare : alléger, soulager.   Amiculus diminutif affectueux de amicus.     Tantus a um : aussi grand (que) ; si grand (que).     Vetus veteris   (adj.imparisyllabique) : vieux  


�. → [Ph. 32]  callĕo ēre ui –  (intr/tr) : avoir des callosités ; être rompu à, savoir à fond.   Etiam : même, aussi, encore, de plus    Etiamne = etiam + -–ne, la partic. interr.   — NB.   La question porte sur le mot auquel  –ne (est-ce que ?) est accollé. —      Res  medica  =  ars medicina 


�. → [Ph. 33]  Scio scire : savoir ;  Dementia ae f : démence   Genus generis n : genre, sorte, espèce      Mens mentis f : esprit, intelligence.   Adimo ĕre : prendre en tirant, retirer, ôter.  Modo : seulement    Laedo ĕre : blesser      Verum : mais    Insigniter : de manière remarquable, marquée. 


�. → [Ph. 33b] Velut/ veluti : comme, comme par ex.   Mihi videor gestāre : il me semble que je porte ; tibi videris gestare : il te semble que tu portes ; Nobis videmur gestare : il nous semble que nous portons  → Je / tu / nous/  avons l’impression de, etc.   Caput capitis  n : la tête.     Cornu  us  n : la corne      Taurinus a um : de taureau.  


�. → [Ph. 33c]  Nasus  i m : le nez ;    praelongus a um : très long.      Onustus a um : chargé de  Lire : sibi gestare videntur / Sibi onusti <esse> videntur / sibi portare videntur.


�. →  [Ph. 33d] Portare : porter    Ingens entis :  immense   Idque : et cela ; et pour cette raison   Fictilis is e : de terre cuite     Innixus a um  appuyé sur, reposant sur  (+ Dat).  Exilis is e : menu, grêle, mince.   Collum i n : le cou.      Mox : bientôt, aussitôt       Commoveo ere tr : remuer      Vel tantulum : même un peu, ne serait-ce qu’un peu.       Comminuo ĕre minŭi minutum : (tr). morceler, mettre en pièces, briser →   Comminuendus a um : devant se briser, prêt  à se briser ; comminuendum s’accorde à collum ( voir Récap.Gr. [Ph. 202])  


�. → [Ph. 33e]  Nonnulli ae a : quelques uns, un certain nombre (de gens)    Arbitor ari : estimer, penser, croire.      Exhorreo ere  (tr). : fuir avec horreur    Congressus us  m : réunion, rencontre, fréquentation.       Mortuus a um  ≠  vivus a um  


�. →  [Ph. 34]  Desino ere (+ inf)  : abandonner, cesser de. 


�. →  [Ph. 35] Nosco, ĕre, novi, notum  tr : apprendre à connaître. Au pft  novi nosse : savoir, connaître.    Genus generis n : origine, genre, espèce, sorte.    Morbus i m : maladie


�. → [Ph. 36]  Medeor  eri  + D : soigner qn       His = his <hominibus> ; his est le cpt de mederi, qui se cst avec le  datif.      Simulare : simuler   Tenere tenir ; teneri : être tenu ; Te est sujet de teneri.  (Voir [Ph.  26],  NB.).  


�.  


[Phrase 36]    Gérondif : il sert  de déclinaison à l’infinitif.


Rappel Grammatical : Medendum, i n : action de soigner. Le gérondif est un nom neutre sg. actif. A la fois verbe et nom,  il se substitue à la déclinaison de l’infinitif, qui n’existe pas. En tant que nom il se décline et s’intègre à la syntaxe de la phrase ; en tant que verbe il peut conserver son complément.  Ex.  Tempus legendi : le temps de lire ; Avec COD : Tempus historiam legendi : le moment de lire l’histoire.  Legendo disco : je m’instruis par l’action de lire/ par la lecture.  In legendo assiduus est : il est assidu à la lecture   Sous-titre du Cicéronianus : De optimo dicendi genere : litt. *de la meilleure façon de parler* ( du meilleur genre d’éloquence.


NB.1   Au nomininatif et à l’accusatif COD on utilise l’infinitif. (Errare  humanum est ; venire volo ; Istuc est scribere (infra [Ph.  295]) 


NB.2  Ad + gérondif  exprime (en gal) le but, (s’il ne dépend pas tt splt d’un adj ou d’un verbe construit avec ad + acc.).


NB.3  Quand le  gérondif  a un COD et devrait être au datif ou dans un  groupe prépositionnel la substitution par l’adjectif  verbal est obligatoire (voir encadrés  [Ph. 90] et  [Ph. 128] 


 





�. Non alia via <est > commodior quam si : aucune autre méthode n’est plus efficace que de (Voir encadré  [Ph. 13-19]. 


�. → [Ph. 37]  Istuc  = istud + ce (particule de renforcement ). Iste ista istud est fréquemment péjoratif.                Frequenter : souvent; en grand nombre. 


�. → [Ph. 38]  Fio fis fieri factus sum : être fait, se produire, arriver, devenir (sert de passif à facio).


�. → [Ph. 39]  Adjutor, oris m : assistant    Libens, entis (part. pst) volontiers, de bon cœur ;   Non modo … sed etiam : non seulement … mais encore.   Fuero (futur antérieur ) = ero  (fut.simple) ; voir  E&Th. p. 226.


�. → [Ph. 40]  Cum primis = cumprimis = primis = imprimis : avant tout, surtout.   Bene volo + Datif : vouloir du bien à qn.  


�. → [Ph. 41]  Vultum componere : composer son visage ;  Composito (ex composito, de composito) : d'accord, de concert, d'après une convention.  Persona ae f : masque ; personnage  personam gerere : tenir un rôle,  jouer.  Sūmo  ĕre  sumpsi sumptum : - (tr). - : prendre, se saisir de  →   sumere personam, Hor. : jouer un personnage.  Ne + sbj : afin que ne pas ; de peur que   Suboleo ēre,  répandre une odeur ;  (hoc) mihi subolet : la chose me saute au nez, je flaire la chose ; subolet se construit régulièrement avec une prop. infinitive.   Quid  (= aliquid, qc) : accusatif adverbial (en quelque manière, par quelque détail) →  De peur que d’une manière ou d’une autre il ne lui « saute au nez » que  l’affaire est montée de toutes pièces. 


�. → [Ph. 43]  Salvĕo, ēre  (intr) : se bien porter, être en bonne santé.  Salvē, impér.de salveo : porte-toi bien, salut, bonjour; qqf. Adieu ; Salvere aliquem jubere : inviter qn à se bien porter, saluer qn; transmettre son salut à qn.    Etiam atque etiam : sans cesse, à diverses reprises, bien des fois, une fois de plus.  Voir l’analyse de cette formule infra [Ph.  618].   


�. → [Ph. 44] Salutem dicere + Dat : saluer qn.  Sălūs ūtis f : salut, sauvegarde ; santé, guérison ; conservation de qc ; action de saluer, salut, compliments ; le salut éternel.   [...]    


�.  → [Ph. 45]  Precor  ari  (tr) : prier ; souhaiter     Vicissim à mon (/ton/ son/ etc.) tour    Par paris, adj imparysillabique : égal, semblable   Ambo, ambae, ambo (décl. de duo) : tous deux ensemble, les deux ; poét. pour duo : deux.








[Phrase 45] Adjectif neutre pluriel  substantivé


L’adjectif peut se substantiver : 


Par exemple, bonus bona bonum : bon, honnête ; il se substantive comme suit :


- Masc sg ou pl.		→	Bonus i m : l’homme de bien. 


- N sg :			→ 	Bonum i n : le bien   (sens moral, juridique, philosophique)  


- N. pl :			→ 	Bona orum n.pl. : les choses (paroles, actions, pensées) bonnes ; les biens, les possessions. 


Haec / illa/ ista/ ea  : ces choses     Quae  ( rel.) : les choses qui/ que      Quae (interr.) : quelles choses ?  


Il vaut mieux traduire par un nom adapté au contexte de la phrase latine : 


[Ph. 80 ] paria precor → je te souhaite des choses identiques →   je t’en souhaite autant ; je formule les mêmes souhaits pour toi, etc.  [Ph. 168] Quid istis potest accedere ?   Que pourrait-on ajouter à ces (choses) ? →   à ces remarques ?








�. → [Ph. 46]  Utinam + subj : souhait (si seulement, puisse … !)   Opto are ( ut + sbj) : souhaiter 


(de / que)   Adsit, puis abesset ([Ph. 47])  ont pour sujet  <id>, antécédent de quod,  (i.e. le salut, la santé, au-delà de la simple salutation).  Nosoponus joue sur le double sens du mot.


�. → [Ph. 47] In manu esse (+ inf ) : être en  (notre / mon /  pouvoir de  Tam … quam : autant …  que (→  « aussi facile de …que de »)    — NB.   Si nobis tam esset in manu < tibi salutem>  dare, quam est < nobis in manu, tibi salutem> optare.  


�. → [Ph. 48. Quid mali  (gén partitif) = quelle sorte de  mal ? (voir [Ph.  9] + [Ph. 80]  (  Quel mal ?    Rogare (tr). : interroger qn, demander  qc à qn ( + 2 acc.) 


�. → [Ph. 49] Facies iei f : face     Macies iei f : maigreur    Nescio quid + gén. partitif : je ne sais quoi de …   Polliceor eri  pollicitus sum (tr) : promettre     Sĭnistĕr, tra, trum : qui est à gauche ; favorable, de bon augure (chez les Romains) ; défavorable, funeste  (chez les Grecs) ; mauvais ; malveillant.  


�. → [Ph. 50] Vitium ii n : défaut, manque     Hepar atis n  ( = jecur, coris n) : le foie      Apparet (+ infve) : il  est évident (que)   


�. → [Ph. 51] Cor cordis n : le cœur ;  immo : bien plus, je dirais même ; bien plutôt,  au contraire ; eh bien! allons!     — NB. construire : « Apparet cordis esse vitium ».


�. → [Ph. 52]  « Bona verba » : « Tout doux ! »   Voir infra [Ph. 701]   


�→ [Ph. 53]  Sīquĭdem, conj. (= si quidem) : - 1 - s'il est vrai que, puisque, du moment que, vu que. - 2 - en tête de phrase <si je dis cela, c'est parce que> = en effet.       immedicabilis is e  : inguérissable       Narrare : raconter ; exposer, dire.      NB.  Voir  Erasme, Colloquia, « La fille ennemie du mariage » (Colloque n° 19, 94) ;  Chomarat  renvoie à Térence, Andrienne v. 204 et  traduit  « Dis-moi quelque chose de plus plaisant car c’est un mal inguérissable ».


�. → [Ph. 54] Medicus i m : médecin ;    Spes spei f : espoir          –ne [Ph. voir  ph 32.] 


�. → [Ph. 55] Praesidium ii n : garnison, protection, soutien     Nihil est quod + sperem  (sbj) : il n’y a rien que je puisse espérer  Quod sperem : proposition relative au subjonctif ; Nuance de conséquence.    Sur les relatives au subjonctif : voir encadré [Ph. 67].


�. →[Ph. 56] Opus est + Abl  de la chose et + datif de la pers.: il est besoin de qc pr qn   Numen inis n : divinité      Ops opis f : aide, soutien, secours. 


�. →[Ph. 57] ătrox, ōcis [ R.  ater : noir, sombre] : sinistre, menaçant, funeste, grave,    [...]  , cruel. 


�. → [Ph.  58] Tandem : enfin.   Cujus : gén de  qui quae quod  (adj interr.)  — Construire : At cujus tandem numinis < ope tibi opus est > ?  Cujus est adjectif interrogatif, accordé à numinis ; le groupe cujus numinis est cpt du nom <ope>  ( (de l’aide de quelle divinité as-tu besoin ?) 


�. → [Ph. 59]  59.  Diva  = dea       Peithô : la persuasion ; la foi, nom commun ou nom propre de la déesse  de l’éloquence, (en latin Suada ou Suadela, cf.  infra, [Ph. 71].        NB.  Quae <verbis > Graecis dicitur.


�. → [Ph. 60]  Flexanimus a um : qui fléchit / brise les cœurs.  NB.  Novi cf. [Ph. 30].  


�. → [Ph. 61] deperĕo, īre, ĭī, ĭtum   (intr) : être perdu, périr, mourir ; tr/intr : aimer éperdument.  Aliquem (amore) deperire =  deperire alicujus amore  =  deperire amore in aliquo : aimer éperdument qqn.    Potior iri  (+G ou Abl) : s’emparer de,  être maître de, conquérir.      Morior mori mortuus sum ( Part. futur : moriturus ) : mourir  Emoriturus <sum> : je vais mourir (futur proche Voir l’encadré [Ph. 467].  ).     Ni  = nisi : si ne pas                     — NB.   Voir conditionnelles,  encadré [Ph. 202].  


— NB.2     Hujus amore : hujus = hujus divae ( Peithô). Hujus est ici un génitif objectif. (Génitif objectif : c’est elle que Nosopon aime ; Génitif subjectif : ce serait elle qui aimerait).


�. → [Ph. 62]  Haud mirum (est) si : ce n’est pas étonnant (si /que ; NB.   Voir conditionnelles,  encadré [Ph. 202])   Contābesco, ĕre, tābŭi (intr) : se fondre entièrement; se dessécher, se consumer, dépérir.  Nosco is ere : apprendre à connaître ; au pft : novi novisse  notum : connaître, savoir


�. → [Ph. 63] Cupido dinis f : désir ; passion    Violentus a um : violent   Quam : combien ;  adv.exclamatif, porte sur l’adj. violenta et introduit l’exclamative indirecte. (je sais combien (comme) est violent …)  Novi (je sais)  est ici suivi de deux  proposisiton interrogatives indirectes.  Quam  violenta sit  …  et quid sit …  Voir R.GR. [Ph.28].


�.  Numpholêpton : possédé par les nymphes (Platon  Phèdre, 238d)  →  en délire.  


�. → [Ph. 64]  Quam pridem ?  depuis combien de temps ?   Corripio ere  ripui reptum (tr). : saisir,  s’emparer de.  


�. → [Ph. 65]  Ferme : presque     Volvo, ere (tr) : faire rouler, rouler     Adhuc : jusqu’à  maintenant   Succēdo ĕre cessi cessum : s’avancer sous  [...]   réussir ; cst personnelle : hoc bene successit  ( la chose a bien réussi ; cst impersonnelle : bene successit  (  c’est un succès.


— NB.1    Quod →  Relatif à l’acc. de relation ( Gaffiot, s.v. 3, e.  →  Tertius dies est,  quod  (Pline) : il y a trois jour, (relativement à ce fait ) que )        — NB.2    Saxum volvere : Allusion à Sisyphe.


�. →[Ph. 66] Assequor  sequi (tr) : atteindre.     Immorior  mori  + D : mourir dans, auprès de.   Tandem : enfin.   Certum est : c’est décidé,  (mihi) certum est + inf. : je suis résolu à.  


�. → [Ph. 67] Tenax  acis ( adj) : qui tient, ferme, solide, fort.  Infelix icis (adj) : malheureux.  Pariter atque (ac) : autant …que   Elabor labi (intr et tr) : glisser, tomber hors de ; échapper à    Alicui copiam facere alicujus rei : donner à qqn la libre disposition / jouissance de qqch.  Ici  le datif de la personne  (ce pourrait être <tibi>) n’est pas exprimé.       Adamare : aimer → Adamati 


( Part Passé Passif au n. sg), reprenant  le neutre « quod amo » [Ph. 65], désigne l’objet aimé.) 


NB. Tot annis : La durée s’exprime ordinairement à l’accusatif.  Mais quand la durée est assimilée à un moyen elle passe à l’ablatif.  Tot, adj indécl. = tant de.  


�.  Le subjonctif (parfait) dans les deux relatives donne ici une nuance de cause.  Voir encadré « Relatives au subjonctif »  [Ph.  67]    








[ Phrase 67]  Les propositions relatives au subjonctif


Le mode habituel de la relative est l’indicatif. Elle passe toutefois souvent au subjonctif :  


     - soit par attraction modale, parce qu’elle dépend d’une autre proposition elle-même au sbj ou à l’infinitif.    — NB. . L’attraction modale n’est jamais obligatoire dans une relative.  


     - soit parce que le subjonctif  lui fait exprimer une  nuance circonstancielle. 


Cinq nuances sont habituelles : conséquence,  but , cause,  condition, concession. 


Bien qu’elles soient des relatives à part entière, on les traduit dans ce cas comme de véritables subordonnées circonstancielles. ( Des exemples seront ajoutés au fur et à mesure de leur rencontre) 


Conséquence : [Ph. 55] Nos.  - a medicis nihil  est quod sperem : il n’y a  rien que je puisse espérer des médecins  (rien de tel que je puisse espérer)   


[Ph. 157] (citation de Cic.) «  si quid erit quod mea referat scire »  →  s’il ya qc qu’il importe que je sache.  


Cause : [Ph. 67] Bul.  - Tenacem pariter atque infelicem amorem narras, qui tot annis nec elabi potuerit nec copiam adamati fecerit. Tu me parles là d’un amour aussi tenace que  malheureux, puisqu’ au bout de tant  d’années, il n’a pas pu s’étioler, ni te donner la jouissance de l’objet aimé. 


Voir d’autres exemples in R.GR..








�. → [Ph. 68].  fortassis (Cic) = fortasse  : peut-être     inopia ae f : manque  de ressources, manque.     Discruciare : tourmenter   Copia ae f : (abondance) → obsession/ possession   Hunc désigne Nosopon ; Nympha est ici la déesse Peitho / Suadela.


�. → [Ph. 69]   Immo : bien plus !  mais au contraire !   Macero, are : faire macérer ; épuiser tourmenter.   — NB.1  Inopiā <nymphae meae >    NB.2   Infelix est apposé au sujet non exprimé (je). 


�. → [Ph. 70]  Qui : adv. : comment ?  (ancien ablatif de quis).  


�. → [Ph. 71a.]  Quando : quand ; puisque   Hactenus : jusqu’ici   Excello is ere (intr) : s’élever au dessus, surpasser, exceller (inter omnes)      Facultas tatis f : capacité.         


NB.1  Dicendum i n (gérondif de dicere): action de dire, de parler, de plaider, etc. Voir l’encadré  de la phrase [Ph. 36].  Dicendi au génitif est  cpt du nom facultate  → Dicendi facultas : l’éloquence ; Ars dicendi : la rhétorique.  Ars amandi : art d’aimer.  Ars medendi : art de soigner, médecine.


NB.2   Omnium est génitif partitif ; omnium unus : seul d’entre tous.   


�. ( [Ph. 71b]   Suadela  = persuasion  = Peithô cf. supra  [Ph.  59]) Sessitare : siéger.     Labrum i n : lèvre. /  Labia orum n : lèvres.  Praedicare : proclamer hautement  Plerique ae a : la plupart


NB.1  Ut introduit ici une proposition sub. de conséquence.    


NB.2  Quod  = <id > quod ; <id> est COD de praedicarent.  Voir Cic Brutus, 15,  59.   «  quam deam  in Periclis labris scripsit  Eupolis sessitavisse ».


�. → [Ph. 72]  Paucis  = paucis verbis : en peu de mots.   Puteo ere : être pourri, puer.   Praetĕr, prép. + acc. : le long de ; contrairement à    [...]   excepté, à l'exception de, hormis. Ciceronianus a um : de Cicéron, Cicéronien (Sénèque, Con(tr). 7,2 12)  Ciceronianus i m : partisan de Cicéron (St Jérôme  Ep. 22,30)


�. → [Ph. 73]  Colliquesco  ĕre : se liquéfier.    Amore : abl. de cause  Hujus : gén. objectif cf [Ph. 61]   


�. → [Ph. 74] Affectus us m : disposition de l’âme ; passion ; émotion ; affection physique ou morale.   Intellego (-ligo)  ere : comprendre 


�. → [Ph. 75] Ambio ire  (tr) : tourner autour , ambitionner,  briguer    Speciosus a um  : de bel aspect ; brillant ; qui a des dehors trompeurs, spécieux.   Amabilis is e : désirable, aimable 


�. → [Ph. 76.]  Consequor  sequi : obtenir, atteindre.  Acerbus a um  : aigre, acerbe ; imparfait,  inachevé (par manque de maturité).     Existimo, āre : (tr) estimer ; considérer comme ; juger, apprécier, croire (qqch) ; (intr). : avoir une opinion, penser, juger, croire.     Ni  = nisi : si ne pas 


 — NB.   Adeo ut … la principale est à tirer de la phrase précédente ( <hoc cognomen ambio> J’ambitionne ce surnom à tel point que ) ;  Consequar  est au sbj par attraction modale.


�. → [Ph. 77] Prorsus : tout droit ; tout à fait, absolument ;   Miror ari (tr) : admirer, s’étonner de.  Dēsino, ĕre, sii (qqf. sivi), situm (tr/intr) : abandonner, cesser, laisser ; se terminer, finir, mourir ; 


�. → [Ph. 78] Adjicio ĕre : jeter vers, orienter vers : appliquer à ; ajouter à          Nimium : trop, très   Verus a um : vrai.  Verum : mais, mais en vérité.    Soleo  ere ( + inf.) : avoir l’habitude de ; être habituellement.    Quod  = <id > quod ; <id> est sujet de  (verum) est.


� . « duskola ta kala » : difficiles sont les belles choses  ou « ta kinduna kala » : « beaux sont les dangers. »  « Proverbes grecs soulignant la beauté des entreprises hardies, et le risque d’hybris qui leur est inhérent »  (P.Mesnard  p. 608 L.2). 


�.→ [Ph. 79]  faveo ere + D : favoriser, être favorable à ; cultiver, se complaire dans.   Si quis →  quis =  aliquis (encadré [Ph. 9] ) Quis est ici  adjectif  indéfini (quelque)      Si avec subj.=  pour le cas où ; dans l’hypothèse où, dans l’idée que, en espérant que ; puisse ! (Gaffiot sv. 7)        Propitius a um : favorable, propice.      Jam : déjà ; désormais.


�. Quid rei est : quid + génitif partitif   ±  quae res est ?  Voir encadré [Ph. 80] 








[Phrase 80]   Pronom indéfini + génitif partitif   (GR Magnard § 299)  


Un pronom indéfini + nom au génitif partitif  équivaut  à un adjectif indéfini accordé à ce nom. 


Nihil praemii : rien en fait de récompense,  rien « comme » récompense  = nullum praemium → aucune récompense, aucun salaire.   


Hoc praemii = hoc praemium ; quid praemii ? = quod praemium ? ; aliquid praemii = aliquod praemium ; nihil  pulchritudinis = nulla pulchritudo ; 


[Ph. 80 ]  quid rei est  ( quelle sorte de chose est-ce ? ± quae res est ? 


[Ph. 95] hoc laudis  = hac laude (hoc est abl.) 


[Ph. 110] Studiorum nihil  ± nullum studium.  Aucune atttention (ne doit être refusée à l’ami).








�. →  [Ph. 81] Rivalis is  m : rival   Perpetior  perpeti : supporter, endurer  [Ph.  composé de Pătĭor, pateris, păti, passus sum (dép. (tr).) : être dans tel ou tel état, éprouver telle ou telle sensation ; souffrir (un mal); supporter, endurer; permettre, laisser, consentir.]


�. →  [Ph. 82]  Quorsum (quorsus) [Ph. quo + versum] : dans quelle direction? où? ; au fig. vers quel but? dans quel but? à quoi bon?    Quorsum haec pertinent?  Cic. : où tend ce discours?    Hic est le pronom  de la  1° personne ; Iste celui de la 2° ; Ille celui de la 3°  →   Ista  = tes propos.  La connotation péjorative n’est pas tjs effective.


�. →  [Ph. 83]  Discruciare : tourmenter    Ejusdem : gén. de idem eadem idem : le même, la même   


�. →  Quem  audio ? qui est-ce que j’écoute ?  Quid audio ? qu’est-ce que j’entends/apprends ? 


�. →  [Ph. 85]  Tenere : tenir ; teneri : être tenu. (possédé)  Voir l’encadré [Ph. 26].   Cura ae f : soin, diligence ; souci, intérêt ; souci d’amour, amour.


�. →  [Ph. 86]  In dies : de jour en jour ; Accresco (adcresco), ĕre, crēvi, crētum : (intr) 1 – 


s'accroître, grossir (fleuve). - 2 - s'ajouter (à qqch, alicui rei).    Flamma ae f : flamme (pr et fig.).    — NB.  <Amore teneor> ut qui maxime <amore tenetur>.  Litt. →   Je suis pris d’amour comme un homme qui l’est au plus au point. → je suis amoureux comme pas un !


�. → [Ph. 87]  Isto nomine : à ce titre     Quidem : certes,  assurément.   Carus a um : cher  (carior est le comparatif ) .   Convenire : être en accord.    Posteaquam = postquam (+ Ind.) : après que.   (incipiunt : d’autres manuscrits portent incipiant,  par attraction modale) ;  Hactenus : jusqu’ici, jusqu’à maintenant.  Nunc : maintenant    Etiam : même, aussi, encore.  Diligo ere : aimer bien, chérir  // Amare : désirer,  aimer d’amour.    In primis : parmi les premiers, plus que tout autre.   


�. Ut  incipiam : consécutive.   Quem = <te> quem ; <te> est  COD de amare.     Animi = <nostri> animi . 


�. → [Ph. 88]. Fortasse : peut-être       Nollo non vis, nolle, nolui  — : ne pas vouloir       Levare : soulever ; soulager ; atténuer    Si quis   — Rappel : Quis  s’emploie au lieu de aliquis après si nisi  ne num cum dum ; ou après un relatif.        Polliceor eri : promettre     Gemma ae f : pierre précieuse  (J. Chomarat traduit par talisman)        Ops opis f : aide, soutien, secours.   Incantamentum  i  n : enchantement, charme.   Nolles : Sbj impft  de nolo : irréel du présent.  De même esset  [Ph. 89]


�. →[Ph. 89]  Istuc = istud + ce ( -ce particule démonstrative )     Medeor eri ( + Dat.)  : soigner, guérir      Occido is ere  : tuer.    Esset : irréel du pst.


�. →[Ph.  90.  Potior  iri  ( + Gén ou Abl. ) : s’emparer de ,  être maître de      Mĕdĭus, a, um : qui est au milieu, central   [...]  .   Morior mori : mourir      Potiundum  =  potiendum.  ( Adjectif verbal,  impersonnel, à valeur d’obligation  (   « il faut vaincre »)  





[Phrase  90 ]  Adjectif verbal  


/!\  Rappel : ne pas confondre 


- le gérondif  legendum i n : action de lire, lecture  (nom verbal, sorte de déclinaison de l’infinitif,  actif, neutre, sg),  qui se décline comme un nom et peut recevoir en tant que verbe un COD ou d’autres cpts.  Voir l’encadré [Ph. 36].     


- l’adjectif verbal  legendus a um  (tjs passif ; accordé  en genre et en nombre)  signifiant : étant à lire  et exprimant l’obligation (devant être lu) quand il est attribut du sujet ; le but  quand il est attribut du cpt d’objet de certains verbes.   Historia legenda est = l’histoire est à lire ; doit être lue… 


Au neutre impersonnel  legendum est  = il faut lire ; moriendum est : il faut mourir.    veniendum est : il faut venir


Le cpt de personne  – agent – est au datif  d’intérêt ( au lieu de l’ablatif précédé de ab, forme  habituelle du cpt d’agent du verbe passif)   →  historia mihi legenda est : litt : .pour ce qui me concerne, l’histoire doit être lue →  il  faut que je  lise l’ histoire, je dois lire l’ histoire.       Il en va de même dans le cas du neutre impersonnel, d’un verbe transitif (Mihi legendum est : il faut que je lise)  ou  intransitif : moriendum est nobis : il faut que nous mourions ; Militibus pugnandum est : pour  ce qui est des soldats, il leur faut combattre  → les soldats doivent combattre.   








�. →[Ph.  91] Divinare : deviner.  Ut : adv exclamatif : comme !      Affectus us m : affection, émotion violente, passion 


�. →[Ph.  92] Celare : cacher  celare aliquem de aliqua re : cacher qqch à qqn.  celare aliquem aliquid : (double acc.) cacher qqch à qqn.     Mysterium ii n : mystère religieux.       Initiatus a um (+Dat) : initié (à qc. relig.) ;  — NB.    Initiatum est  apposé à te par l’intermédiaire de  velut : en tant que. 


�. →[Ph.  93] Feceris ( fut. ant.)  = facies (fut. simple ; cf. E&Th. p. 226 )   Tuto : en toute sécurité.  


�. →[Ph. 94a]  Sollicitare : inquiéter, ne pas laisser en paix.  Splendor oris m : éclat.         Procax acis : effronté, insolent   Insultātĭo, ōnis, f : action de sauter par-dessus, saut, bond ; insulte, outrage, impertinence.  


�. →[Ph.  94b] Probare : prouver ; approuver        Omnino : tout à fait     Phrasis is  f : (Quint.) diction, élocution,  style.     Duco is ere : conduire ; estimer, penser.       Praeter  + acc. : si ce n’est, excepté  (relire la  phrase [Ph. 72 ])  


�. →[Ph.  94c] Probrum i n : déshonneur, outrage.    Negare : dire que ne pas, nier ; refuser      Quispiam : quelqu’un 


�. Ducant summi probri loco quempiam negari …   Loco (in loco) + gén. (= pro) : au lieu de, pour, comme.    « summi probri loco » a fonction d’attribut du COD (l’infinitive) →  « Ils  tiennent  pour un  très grand opprobre, le fait que qn se voie refuser le titre de Cicéronien) ».    


� « Quempiam negari esse ciceronianum »  voir R.GR. [Ph.376d]. L’indéfini quempiam est sujet de negari ; (litt. →  que qn soit nié être un Cicéronien, ils estiment que c’est une honte. 


�. → [Ph. 94d] Tamen : cependant ; répond ici à  cum ( bien que )  Contingere  (tr/intr) :  toucher, échoir à  (+ Dat.  →  nemini  puis  uni)      Orbis is  m : le cercle ; le monde     Condo is ere condidi conditum : fonder.   Ab urbe condita : depuis la fondation de la ville (Rome)     Jactitare : se vanter de/ que  (+ infve. )     Praeterquam  (adv.) sauf, excepté    Excedo ere  cessi cessum : sortir      Nuper : récemment, il y a peu de temps. 


�. Christophe de Longueil : 1488 – 1522   Juriste, membre du parlement de Paris ; puis il se consacre à la littérature. Voir  Chomarat p. 929,  Marc Fumaroli  L’âge de l’éloquence,  p.  100 sq. et  Mesnard introduction p.  591.  Nuper : le Cicéronianus fut publié en  1528)


� . → [Ph. 95]  Audeo es ere ausus sum  (parfois aussi ausi, d’où Sbj pft  ausim, au lieu de ausus sim) : oser ;  Praedicare : proclamer  hautement ; voir [Ph. 71] .   Properatus / praeproperus : hâtif, précoce      Mors mortis f : mort.                        Injuria ae f : injustice   


— NB.1    Cui : relatif de liaison  = et ei ; datif cpt de invidere.  Invideo + D. : être jaloux de qn.    Hoc laudis  = hac laude  (voir encadré  [Ph. 80]), abl. cpt de cause de invidere ; 


— NB.2     Ausim (Sbj pft) : j’oserais. Sbj  pft  au lieu du sbj pst =  potentiel atténué  Non ausim dicere, (Cic.) : je n'ose dire, je n'oserais dire.   


�.  Quintilien : X, 1, 116.


�. →[Ph.  96]  Immo : bien plus, et même, que dis-je?   [...]     Immo vero : non, au contraire.       Tam … quam : autant …  que          Properatus / praeproperus : hâtif, précoce   Injuria ae f : injustice     Jus juris n : le droit.    Justus a um : juste 


�. →[Ph.  97] Restituo, ĕre, stitŭi, stitutum [Ph. re + statuere] : (tr)  1 - replacer, remettre à sa place, remettre en état, 2 – rendre, restituer…  Optima  studia  = bonae  litterae : lettres ; culture.   In = dans le domaine des     Addo ere  addidi  additum : ajouter (à →  + Dat).    Superi  orum m  : les dieux d’en haut.     Talis is e : tel     Spatium ii n : espace  (lieu ) ; (tps) : durée.  


Ingenĭum, ĭi, n  : qualité naturelle, nature, propriété ; dispositions naturelles, humeur, caractère, tempérament ; intelligence, esprit, talent, habileté, génie, savoir-faire ; homme de génie ; preuve de talent, inspiration ; qqf. courage.    Potuisset : sbj ppft  → irréel du passé « aurait pu ».


�. → [Ph. 98]  Veto āre (tr) : interdire  (  Vetare quin, quominus (si la principale est niée ou interrogative) : défendre que / de.      Obtingo ĕre, obtigi : (intr): 1 - toucher, atteindre. - 2 - arriver, avoir lieu, échoir en partage à (+Dat, ici → pluribus).    Faveo ere + D : favoriser, être favorable à   (cf. [Ph. 79])   Quod = <id> quod ; <id> est sujet de obtingat.  — NB.  Musis faventibus : Voir l’encadré [Ph. 98].  


[Ph.  98]   Ablatif absolu





L’ablatif absolu est un groupe participial, en gal formé d’un participe à l’ablatif et d’un nom (ou d’un pronom), considéré comme sujet du participe. Le participe peut recevoir des compléments. Ce groupe à l’ablatif ne se définit pas comme complément du verbe ou d’un nom dans une proposition, mais paraît indépendant, d’où son nom (absolutus = détaché). C’est une propostion participiale exprimant temps, cause, condition, concession, etc.





Les participes utilisés sont au pst actif ; au passé passif et seulement pour le déponent au passé actif ; Le participe futur ne se rencontre pas dans cette proposition. 


NB1.  Un cas particulier se présente avec le verbe être qui n’a pas de participe  et est sous-entendu (Voir l’encadré [Ph. ]).  


NB2.  Un autre cas particulier est celui des participes passés passifs sans sujet (ex : auspicato, après avoir pris les auspices ; Voir l’encadré [Ph. ]).  





[Ph.  98]   Musis faventibus : les Muses aidant, avec l’aide des Muses. 


[Ph.  101]  Obortā nebulā : un nuage s’étant élevé, parce qu’un nuage se serait levé.








�. → [Ph. 99] Immorior mori  + D. : mourir dans, au cours de.   Facinus oris n : fait,  haut fait ; mauvaise action.  Mea sententia (Abl) : à mon avis.      Pulcher chra chrum : beau ; (cptif →  Pulchrior ; sup  →  pulcherrimus)   Felix icis (adj.imparisyllabique) : heureux, bienheureux.


�. →[Ph.  100] Suffragium ii n : bulletin de vote, vote, voix ; droit de suffrage ; approbation, faveur, estime   Quid <est> … quam : l’attribut est une prop. infinitive complète.  Longueil est nommé « Cisalpin » du point de vue de Buléphore et de  Nosopon ; pour les Italiens c’est un transalpin.   Ciceronianus →  voir notes de [Ph.  72 & 74].


�. → [Ph. 101a] Arbitor ari : estimer penser.    Gratulor + D : féliciter     Felicitas tatis f : bonheur, félicité        Suo tempore : à son heure.     Decedo ere cessi cessum : s’éloigner / mourir.  NB.  Gratulandum arbitor illius felicitati.  Voir l’encadré [Ph. 349].  Le cpt de personne (agent) est sans doute : <nobis>   (  je pense que  nous devons le féliciter de son bonheur. 


�. → [Ph. 101b] Priusquam + sbj : avant que   Nubecula ae f, Nebula ae f : dim. de nubes is f : nuage.    Offusco  are : obscurcir, flétrir.  101c. Coepi, coepisse : j’ai commencé (au pst on utilise incipio )  Dicare : dédier, consacrer   Studium ii n : goût ; zèlz ; étude.     


NB.   /!\ Aliquǎ doublet de aliquae (nom. f. sg )  ≠ de aliquā (abl.)    /!\  


�. → [Ph. 101c]  Ob + acc. : à cause de       — NB.  La corrélation vel/vel  souligne un parallélisme entre les deux causes présentées, la première  par ob, l’autre par un ablatif absolu (obortā nebulā).


�. → [Ph. 101d] Oborior, oriri  ortus sum : s’élever, naître. Obortā nebulā est un ablatif absolu (cause)  Voir l’encadré [Ph.  98].    Ex indique la source de cet assombrissement. 


�. → [Ph. 101e]  Contingo  ĕre + Dat : échoir à qn.  Abstineo ere tinui  tentum : se tenir loin de    Diuturnus : qui dure longtemps  (Diu : longtemps).


�. → [Ph. 102] Ei datum est + inf : il lui a été donné de       Immorior mori +Datif. : mourir au cours de  ( revoir [Ph.  99])     Facinus oris n : fait ; haut fait ; méfait  


�. → [Ph. 103. Superesse + D. : survivre à.   Immorior mori : mourir dans ; en ; au cours de.     Pulcher chra chrum  (pulchrior ; pulcherrimus) : beau    Spes spei f : espoir      — NB.   Spero are : espérer  ( + infve dont l’infinitif est au futur)  Spes futurum <esse> ut + sbj ; l’infinitive futurum esse  développe le sens de spes (construit comme sperare) ; → J’ai l’espoir qu’il se produira que …    


�. → [Ph. 104]  Faveo, ere +D : Voir [Ph. 79] ; cf   (  favere legi, Cic. : appuyer une loi ; favere dolori, Ov. : se complaire dans sa douleur, s'abandonner à sa douleur.


�. → [Ph. 105]  Dispereo ire (composé de eo ire : aller) : périr entièrement.   Ni = nisi : si ne pas    Istuc  = istud + ce     Divi orum m : les divinités = les Saints chrétiens      Ascribere : inscrire, enrôler     Malo, mavis malle malui  [Ph.  < magis + volo] (tr) : préférer ; ici en corrélation avec quam.     Dispeream : que je meure ! (subjonctif de souhait avec ou sans utinam)    Istuc = obtenir la gloire d’être nommé « Cicéronien ».


�. → [Ph. 106]  Apud posteros : dans la postérité  Celebrare : célébrer, vanter  Quis  →  pr. interr.;  Malit →  sbj potentiel.   Ciceronianus et sanctus sont attributs du sujet quis, par le biais de l’infinitif  passif celebrari.


�. → [Ph. 107]   Ceterum : du reste, d’ailleurs    Quando : quand,  puisque   Zelus, i m : jalousie  (Vitruve)             Per + acc. : au nom de        Communis is  e + Gén : commun à .   Obsecro  ut (impartias) : je te conjure ( de / que).      


� . ( [Ph. 107b]    Obsecro  ut (impartias) : je te conjure ( de / que).   Saltem : au moins          Pariter : autant, également     Impartio ire  : faire partager qc (à qn + D).   — NB1.   Le groupe pariter amanti est le cpt au dat de impartias,   (   faire partager ton plan (à moi) qui suis aussi amoureux que toi —    Consilĭum, ĭi, n. : délibération ; décision, projet, dessein; plan ; avis ; discernement, bon sens ; assemblée, conseil.       Ambio ire   (tr) : ( cf [Ph. 75 ] ) : tourner autour, ambitionner, briguer.     Ratio ionis f : calcul ; méthode ; moyen ; raison.  — NB.2  La proposition interr. ind.  « quibus rationibus tu tuam amicam ambias »  développe le sens de consilium : «  Partage (avec moi) ton plan (en me disant) par quelles méthodes … » Voir  [ R.Gr. 28].  


�. → [Ph. 107c]  Fortasse : peut-être    Ambo : tous deux    Citius : cptif de cito, rapidement.    Pervenio ire : parvenir, venir à bout.     Uter utra utrum, interrogatif : lequel des deux ? ; Uter utra utrum, indéfini : l’un des deux    Alter era erum : autre (parmi deux)   


Perveniemus : futur simple dans la principale ; fuerit : futur antérieur dans la subordonnée. Le frçs traduit les deux verbes par l’indicatif  présent (éventualité)  Voir l’encadré [Ph. 202].      Auxilium ii n : aide secours ;  Voir l’encadré [Ph. 107].   





  [Ph.  107]   Le double datif





Le Double datif  se constitue de deux datifs D1 et D2. 


– a)  D1 datif d’intérêt ; D2a datif  de but.              Ou  


– b)  D1 datif d’intérêt ; D2b datif de résultat (Trad. (  « une source de », « une cause de »).


Alicui auxilio venire : venir au secours de quelqu’un ( D1 venir pour qn ; D2a venir dans le but de le secourir)


Alicui auxilio esse : être pour qn un (D1) (une source) de secours (D2b).


Curae esse alicui : être pour qn (D1)  une source de souci (D2b)








�. → [Ph. 109]  Invidia ae f : haine, jalousie    Sodalis is e : camarade, ami, collègue (cf [Ph. 4])      Nescĭo, īre, īvi (ĭi), ītum : ne pas savoir, ignorer, ne pas être capable de.  — Multo minus : bcp moins ( NB. Multo minus <sciunt>).


�. → [Ph. 110]  Negare (tr) : dire que ne pas ; refuser qc à qn   Socius a um : allié, ami.   Negandum : adjectif verbal, attribut du sujet (nihil) ( obligation. (voir [Ph. 90])      Oportet (+ infve) : il faut (que).       Studium ii n : goût, étude,  soin, zèle, attention      Communis is e + Gén : commun à   Omnia,  neutre pl.de omnis  (= toutes les choses : biens, possessions, pensées ; Voir l’encadré [Ph. 45]).    Studiorum nihil  ± nullum studium. (voir l’encadré [Ph. 80])  


�. → [Ph. 111]   Bĕo, beāre, beāvi, beātum : rendre heureux, réjouir ; gratifier de, enrichir ; bearis (forme syncopée) = beaveris.  Futur antérieur au lieu de futur simple   cf. Syntaxe latine  de  E&Th. p. 226    Id : cela (= partager leur expérience [Ph. 107]).


�. → [Ph. 112]. Quid si : que diriez-vous si ; que diriez-vous de ?  Contubernium ii n : chambrée ; camaraderie, association. Recipio ere : recevoir, admettre.   


�. → [Ph. 113]. Jam pridem : depuis longtemps ; Quam pridem ? → depuis combien de temps ?   Percitus, a, um : part. passé de percio. - 1 - mû fortement, agité. - 2 - ému; irrité, furieux; excité     Oestrus i m : taon ; délire furieux, enthousiasme (Penser à Io, poursuivie par le taon, et dévorée d’amour et de terreur). 


�. → [Ph. 115].  Retego, ĕre : dévoiler (qc à qu : acc et Dat) ; Initiatus a um : initié à (+ Dat).  — NB.  Le datif : Velut initiatis est cpt de retegam  : comme à <des gens> initiés ;   — NB.2     Eidem deo : cpt de initiatis.  


�. → [Ph. 116].  Attingo, ĕre  (tr) : toucher ; Tempero are : modérer ; avec ab + abl.  s’abstenir de     Religio ionis f : respect scrupuleux.     Carthusianus i m  : Chartreux.   Quam pridem ? depuis combien de temps ?  la réponse est à l’acc. avec  jam.


�. → [Ph. 117] Cur : pourquoi ?                Istuc   = istud + la particule démonstrative -ce . 


�. → [Ph. 118].  Phraseos génitif grec de Phrasis is f : (Quint.) diction, élocution, style (revoir


[Ph.  94b])  Alicunde : (provenant) de quelque part ; de qq personne.    Alienus a um : qui appartient à un autre.     Haereo ēre : être fixé,  rester accroché à.       Aspergo ĕre : répandre (qc. sur autre chose : acc et dat.) ; asperger, éclabousser          Nitor oris  m : éclat.    Labes is  f : effondrement ; tache    Sermo onis m : langue, conversation, discours, style.   — NB.   Ne quid alienae phraseos  = ne quae aliena phrasis  (Quid  au lieu de aliquid après si nisi ne num cum dum  ou un relatif ; voir encadré [Ph. 80]).  Ne + sbj : de peur que, afin que ne pas. 


� . → [Ph. 119a] Proinde : par suite.   Peccare (tr/intr) : commettre une erreur,  une faute ; pécher   Hic adv : ici, dans cette affaire.     — NB1.  Quid  après ne = aliquid (voir encadré [Ph. 80]); soit cod de peccare,  soit accusatif adverbial : « en qq manière ».   — NB2.  Imprudens (adj, apposé au sujet) = par imprudence. 


� . ( [Ph. 119b]  Scrinium ii n : caisse […]    Submoveo  ēre movi motum : éloigner, écarter, reléguer.   Inclūdo ĕre clūsi clūsum (tr) : enfermer, renfermer  [...]           — NB.   Quidquid : relatif composé : tout ce qui  →  Quidquid est aliorum codicum  = omnes alios codices.  (voir  encadré [Ph. 80] et R.GR.)


� . ( [Ph. 119c]  Prorsus : tout droit ; absolument.  Nec ulli  = nulli ou nemini ; voir l’encadré [Ph. 119].      Codex codicis m : tablettes ; recueil, registre, livre     Locus i m : lieu  locus est + Dat : il y a place pour.      Unus a um : un, un seul.





 [Ph 119]  Indéfinis négations  ( Gr § 285)


Le latin ne fait pas suivre la conjonction de coordination  et d’un pronom négatif ( (  et nullus ; et nemo, etc.  ne se rencontrent  pas d’ordinaire en latin classique). En gal on trouve la conjonction négative : nec / neque, ou un adv. négatif (ne) ou la conj. de sub. (ne)  suivi d’un adj., d’un pr. indéfini  de sens positif (ullus / quisquam quelqu’un) ou d’un adv. indéfini de sens positif (unquam, usquam). 





[Ph. 119] Nec ulli prorsus est locus in mea bibliotheca praeterquam uni Ciceroni : et dans ma bibliothèque il n’y a place pour personne d’autre (aucun autre auteur) que  pour Cicéron et lui seul ! 


[Ph. 240] Proinde ne in proximis quidem conclavibus patior quemquam habere cubile... C’est bien pour cela que  je ne permets pas que quelqu’un ait son lit même dans les chambres avoisinantes…   je ne permets à personne de dresser son lit dans les chambres à proximité. 








�. → [Ph.  120]   Neglĕgo (neglĭgo), ĕre lexi lectum  (tr) :  ne pas faire attention à, ne pas s'occuper de, négliger, omettre ; ne pas s’inquiéter de, ne pas se soucier de, ne faire aucun cas de.  — NB.   Accusatif exclamatif.  (Litt.  Moi négligent !  → ô !  comme je suis négligent !)  


� . → [Ph. 121] Nunquam : ne … jamais   Colo is ere colui cultum →   Colere agros : cultiver les champs ; Colere deos : honorer les dieux ; Colere Romam : habiter Rome ; Virtutem colere : pratiquer la vertu    Religio ionis f : respect religieux, scrupuleux    Tantus a um : si grand. 


� . → [Ph. 122] Lararium ii n : niche des dieux Lares ; chapelle     Museum i n : bibliothèque, cabinet de travail ; Ostium ii n : porte.    Imago ginis f : représentation, image ; buste des ancêtres     Depictus a um : peint    Belle : joliment    


� . → [Ph. [Ph. 122 b] Circumfero  -ferre : porter tt autour, çà et là  (+ D)    Insculptus  a um : gravé sur   Gemma, ae f : pierre précieuse → camée        Ne unquam  = nunquam : ne jamais  Voir l’encadré [Ph. 119].       Obversor ari (+ D) : se trouver devant (animo <meo> )       /!\  Ne unquam  et non  se renforcent ; voir Magnard § 317 ; ( trad. Pour qu’il n’y ait pas un seul instant où Cicéron ne se présente pas à mon esprit).


� . → [Ph. 123] Simulacrum i n : représentation, fantôme, image   Occurro is ere (+ D) : venir à la rencontre  de, s’offrir à la vue.


� . → [Ph. 124] Miror aris ari miratus sum tr : admirer,  s’étonner de.


� . → [Ph. 125] Apostoli : les apôtres du Christ   Calendarium ii n : calendrier (chrétien, ici).


� . → [Ph. 126]  Nihil : soit acc. COD de miror, soit  plutôt acc.adv. : en rien, en aucune manière.


� . → [Ph. 127] Quondam : un jour ; quelquefois ; autrefois.   Appellabant (comme dicunt, aiunt )  a pour sujet qc comme  multi  « bcp de  gens ». Le COD sous entendu est Cicéron.


� . → [Ph. 128]  Evolvere (volumen/ librum) dérouler, ouvrir un livre ; Revolvere  (volumen/  librum) : dérouler, feuilleter      Assiduus a um  ( in + Abl. ) : assidu, constant (à /dans) ; in  entraîne ici les adj verbaux  Voir l’encadré [Ph.  128].      Propemodum : presque, pour ainsi dire   Edisco, is ere didici – : apprendre par cœur.    Adeo … ut + subj. : à tel point que  





[Ph.  128]  Adjectif verbal  substitué au gérondif





Au groupe     Gérondif plus Cod     se substitue généralement  l’adjectif verbal accordé (au nom COD dans le groupe   Gérondif plus Cod   ).  Les traductions sont identiques mais les nature et fonction de certains mots changent : le gérondif donne son cas, le cod du gérondif donne genre et nombre au nouveau groupe. Cette substitution, habituelle dans les autres cas, est obligatoire quand le gérondif devrait être au Datif ou dans un groupe prépositionnel.





Cas a) Gérondif + cod : « tempus fabulam legendi est » : c’est le moment de lire une histoire.  


	Legendi : le gérondif legendi est cpt du nom tempus. Fabulam est Cod de legendi.


Cas b) Adjectif verbal accordé : « tempus fabulae legendae est » : c’est le moment de lire une histoire. 


	Historiae est le cpt du nom tempus. (c’est l’heure de l’histoire)  Legendae est un adjectif accordé à historiae, mais il a le sens d’un verbe ( l’ histoire qui-est-à-lire) 


********


Exemple 2. 


Cas a) Gérondif   Paratus ad opem ferendum : prêt à apporter son aide ( NB.  Ops opis  est féminin)  


	 NB.  Ferendum dépend de ad et opem est le cod de ferendum.  Les auteurs latins n’utiliseront pas ce cas(a) parce que le gérondif se trouve ici dans un groupe prépositionnel. 


Cas b) Adjectif verbal    Paratus ad opem + ferendam : litt. prêt pour une aide qui-est-à-donner  (   Prêt à donner son aide 


	 NB.  C’est maintenant opem qui dépend de ad et  ferendam se comporte comme n’importe quel adjectif épithète, mais il a un sens verbal. 


**********


Voir d’autres exemples in R.GR.. 








� . → [Ph. 129] narro are : raconter, exposer. Industrĭa, ae, f : activité (réfléchie), application, soins ; travail méthodique ; acte, action délibérée ; talent, adresse, habileté ; force, vigueur.      Narras. Buléphore attend autre chose  →   « tu ne fais que me raconter … »


� . → [Ph. 130]  Imitatio ionis f : imitation         Accingor ad : se ceindre pour (le combat) → se préparer à         — NB.  (comparer avec [Ph. 229])    


� . → [Ph. 131] Quantum + gén part.  quelle quantité de          Destinasti  forme syncopée de destinavisti. (< destinare : destiner)     Hic adv. : ici, dans ce cas-ci  ( = huic imitationi)  comme le suggère le Datif lectioni de la phrase suivante, [Ph. 132], où il faut rétablir < destinavi >.


� . → [Ph. 132]  Tantumdem …  quantum : exactement autant…  que   Lectio ionis f : lecture 


� . → [Ph. 133]  Parum : trop peu         Ardŭus, a, um : escarpé, raide, élevé, haut ; au fig. qui se dresse, qui porte la tête haute, altier ; pénible, difficile, désagréable, malaisé.


� . → [Ph. 134]  Utinam + Sbj : si seulement ; puisse …  Contingo + D : échoir à qn   Decus oris n : honneur   Speciosus a um : de bel aspect, brillant // spécieux  Septuagenarius a um : qui contient 70 (Frontin) ; septuagénaire (Dig.).


� . → [Ph. 135]  Maneo ere : rester ; demeurer  Mane : attends ! 


� . → [Ph. [Ph. 136]  Fido  ĕre + D.: se fier à   Diligentia : soin, zèle, application


� . → [Ph. 137]  Vox  vocis f : voix ; mot.  →   Vocula ae f : petit mot ( mononsyllabe ; particule)  Digero  ĕre  : classer Alphabetum est dans  St Jérôme ; alphabeticus n’est pas dans le Gaffiot   Lexicon : lexique (du grec lexikos : qui concerne les mots, de lexis : expression, mot )


�. Digesserim : subj, donne une nuance de conséquence à cette relative  Voir l’encadré [Ph. 67].  


� . → [Ph. 138]  Volumen inis n : rouleau ; volume       Oportet : il faut (parataxe Gr. § 459)





Ph 138 Parataxe  (Gr. Magnard § 459)


Certaines subordonnées au subjonctif ne sont introduites par aucun subordonnant. 


- Au lieu de la proposition infinitive, ou l’infinitif seul, après des verbes comme  Velle : vouloir ;  Nolle : ne pas vouloir ;  Malle : préférer ;  Licet : il est permis ; Oportet : il faut ; Necesse est : il est nécessaire ;  


- Au lieu de la subordination par ut + subj. après qq verbes de volonté  (et de demande, en poésie).  


[138] Ingens volumen sit oportet. →  Il faut que ce soit un gros volume ! 





**





� . → [Ph. 139]   Bājŭlus (bāiŭlus), i, m : portefaix (voir infra [Ph. 222])  vix : à peine


 Probe : correctement  gestare : porter ; Clitellati (qui semble un part. passé passif)  n’est pas dans le Gaffiot ni le L&S   Mais clitellarius  a um, (qui porte un bât)  est bien attesté (Plaute, Most. 781 Homines clitellarii)  (  Probe clitellati : bien harnachés, bien bâtés  Gestent : subjonctif potentiel.     


�. → [Ph. 140]  Hui : Ho !


�. → [Ph. 141]  Lutetiae  est un locatif : à Lutèce. Sufficio  ĕre + Dat.: suffire à ; être  suffisant pour, être capable de.                          


Voir encadré   [Ph.  128]


Cas  a) * sufficiunt elephantum gestando* ils sont capables de porter un éléphant. (cette construction est incorrecte avec un gérondif au datif  ( cas b) obligatoire ! ) (   Elephanto gestando sufficiunt : ils suffisent pour un éléphant (qui serait) à porter  →  pour porter un éléphant  








�. → [Ph. 142] Alter era erum : autre de deux  → le deuxième.   Grandis is e : grand ; élancé ; costaud ; âgé.   Hoc abl cpt du cptif grandius  plus gros que celui-ci (le 1° lexique) Voir [Ph.13].  


� . → [Ph. 142b]  Juxta + acc : près de ; conformément à, suivant   Ordo ordinis m : ordre   Adnŏto (annŏto), āre, āvi, ātum  (tr). : marquer, annoter, noter ; remarquer ; distinguer.   Peculiaris, is, e : acquis avec son pécule, à soi ; avec Dat. particulier (à qqn, à qqch), propre à ; remarquable.  Formula loquendi = forme de  style  (Cic.) ; loquendi est un gérondif au gén, cpt du nom formula Voir l’encadré [Ph. 36].         /!\   Marcus Tullius = Cicéron    /!\


�. → [Ph. 143]  Me pudet + gén de cause : j’ai honte de   Pristinus a um : ancien,  d’autrefois. Oscitantia ae f : n’est plus dans la nouvelle édition du Gaffiot !  = oscitatio ionis f : bâillement ; nonchalance indifférence. Voir en ligne  Corruptae Latinitatis index, par W. Massey, 1755


�. → [Ph. 144]  Addo ĕre  addidi additum : ajouter 1 chose (Acc.)  à une autre  (Datif).


�. → [Ph. 145]  Hui !  →  ho ! Etiam : encore ; –ne porte sur le mot auquel il est accolé  


�. → [Ph. 146]  Opus est (impers) : c’est nécessaire  Mihi opus est + abl : j’ai besoin de (Datif de la personne + Ablatif de la chose) 


�. → [Ph. 147a] Congero, ere gessi gestum : rassembler    Pes pedis m : pied (mesure du vers), clausule. Incipio is ere : commencer      Finio is ire : finir    Comma ātis  n : membre de phrase  caractérisé par la brièveté →  phrases courtes, rytmées, piquantes  (Voir Laurend Pernod p. 113)   Cōlŏn (cōlum) i n : partie (de vers, de strophe), membre de phrase.    Pĕrĭŏdus (pĕrĭŏdŏs) f :  période oratoire.     


�. ( [ Ph. 147b]   Numerus i m : rythme    Temperare : combiner, régler ; moduler [...]       Horum media : le milieu des périodes oratoires.   Quibus numeris temperat est une relative (temperat est à l’indicatif).  Quibus est adj. relatif : l’antécédent <numeros> COD de congessi,  a été attiré dans la relative et est passé au cas du relatif. ( cf. Gr. p. 72).


�. → [Ph. 147c]  Modulatio ionis f : cadence, rythme ; harmonie   Aliquid alicui rei accommodare : adapter une chose à une autre.     Suffugio,  ere  (Intr/tr) : se réfugier, échapper à           Tantillum, i, n : une si petite quantité, si peu que rien.   Ne …   quidem : ne pas même   Ut introduit ici une consécutive  Quibus sententiis …accomodet : une interrogative indirecte (accomodet est au sbj) succède aux relatives   (voir [R. GR. 28] )  ; le verbe principal reste le même (congessi : j’ai relevé).  Quibus sententiis est au datif, cpt de accomodet ; quam modulationem est le COD de accomodet.   Tum quibus sententiis, quam accomadationem.  (<j’ai relevé ensuite> « à  quelles pensées il adapte quelle cadence », Trad. Chomarat)


�.→ [Ph. 148] Tanto (abl de mesure, normal avec comparatif ) : à ce point, tellement  Qui fit ut + sbj : comment se fait-il que ?   Major, oris : cptif de magnus a um.        Index indicis m : qui indique, dénonciateur ; espion ; indice ; titre d’un livre (Cic.) ; table, index, catalogue (Sén.) ; inscription (Tlive).  


�.→ [Ph. 149]  Disco is ere didici – : apprendre ;   Desino + inf. cesser de       Miror ari (tr) : s’étonner de.   — NB.  Le subj.  desines a valeur d’exhortation, plutôt que d’ordre.    


�.→ [Ph. 150]  Forte : par hasard, peut-être.     Credo is ere : se fier à  (+ D) ; croire ; Contentus a um ( + abl.) : satisfait de  Contentum est  attribut du Cod  me  (ou  du sujet me si l’on sous entend <esse>).       Dictĭo  ōnis  f : action de dire ; discours ; expression        — NB.   Ut annotem : la complétive, en apposition à cura, en développe le sens  →  « cette activité, à savoir que  je … »  


�.→ [Ph. 151]  Opinor ari : supposer ; croire ; avoir telle opinion.  


�.→ [Ph. 152]  Estne amplius : y-at-il qc de plus ?       


�.→ [Ph. 153] Immo : bien plus ; mais au contraire ; allons !   Immo plus quam nihil est : (s’il  y a qc de plus ?)  Je te crois ! Et c’est plus que rien ! 


�.→ 154] qui, adv : comment/  pourquoi ?  (voir [Ph. 148]).  Quaeso : je te prie, s’il te plaît.   


�.→ [Ph. 155]  Scopus : but, cible. Aberrare : errer au loin.  Quantum aberres : subordonnée interrg. indir.  (voir [R. GR. 28]).


�. → [Ph. 156. Usurpare (Tr) : utiliser   Modus i m : ration ; mesure ; façon   Vox vocis f : mot    


�.→ [Ph. 157a]  Exempli gratia (e.g.) : par exemple     Sit verbum : soit le mot,  prenons par ex. le mot « refero ».    Vim habere : avoir pour signification  Aliam (<vim>) / aliam  / aliam →  un sens, un autre, etc.  


�. → [Ph. 157b]  Referre gratiam (qqf. gratias) alicui : rendre un bienfait à qqn, lui manifester sa reconnaissance  par un retour   ≠ gratias agere alicui : remercier qn  


�. →[Ph. 157c] Vultum / (os) / formam/ / mores/  alicujus referre : reproduire la physionomie / visage/  silhouette / les mœurs/ de qqn, ressembler à qqn.  ou    Referre aliquem (formā / moribus etc. )  : ressembler à qn (par l’allure générale / les mœurs).  


�. →[Ph.  157d] Se referre  ad : retourner à    Domum se referre : rentrer chez soi  


�. → [Ph. 157e]  Rursus : à nouveau    Mea refert : il m’importe  Tua refert : il t’importe, etc. (cf. Magnard, § 109)      Si quid → quid = aliquid, Voir l’encadré [Ph. 9] ;       Quod + sbj : relative au sbj.à nuance de conséquence  (qc tel que je doive le savoir ; voir encadré [Ph. 67] )


�. → [Ph. 157f]   Refero : rapporter, raconter       Ignotus a um : inconnu, sans renom (voir [Ph. 45] ).    


�.→ [Ph. 158]. Item : de la même manière, de même     Oro ōrāre āvi ātum  (tr/intr) : - 1 - parler, dire. - 2 - parler en qualité d'ambassadeur, négocier. - 3 - parler en public, être orateur. - 4 - prier, demander, solliciter   Orare litem / causam : plaider un procès / une cause.  Orare aliquem ut : demander à qqn de.  Orare aliquem aliquid /  Orare aliquid ab aliquo : demander qqch à qqn. ; Oro te (en incise) : je t'en prie, de grâce.   


�.→ [Ph. 159a]. Aliter : autrement → en un autre sens   Contendo, ĕre, tendi, tentum  (tr/intr) : 1 tendre avec effort   3 - faire des efforts,  tâcher de ; rivaliser  - 4  hâter le pas ; viser à. - 5 - opposer, comparer. - 6 - demander avec instance - 7 - soutenir, affirmer.  Certare : combattre, lutter rivaliser avec (cum + abl).   


�.→ [Ph. 159b]  Peto ere : demander qc (→ acc.),  à qn  (→ ab +abl)    Instanter : avec insistance  Quis s’emploie au lieu de aliquis après si nisi […] ou après un relatif  ( ici : qui) .  


�.→ [Ph. 159c] Conitor –niti : lutter ensemble  pour atteindre ; s’efforcer de,  faire ensemble l’effort de  (Inf ; ut + sbj ; ad + gér.) ;  Efficio ere : réaliser     Studium ii n : goût ; intérêt ; zèle ; étude.  Magno studio  →  abl de manière   NB.   Ad aliquid efficiendum : l’adjectif verbal s’est substitué au gérondif  (qui aurait aliquid pour COD (voir encadé  [Ph. 128] ), mais l’ensemble étant au neutre cela passe inaperçu !  


�.→ [Ph. 159c]  Committo, ĕre, mīsi, missum  (tr) : réunir ; mettre aux prises des gladiateurs (inter se) : confronter comparer  [...]   ; Comparo : accoupler, apparier, comparer  [...]      


�.→[Ph. 160] Papae, interjection : vraiment!  oh! oh!  diantre!  peste!   Elenchus, i, m : table d'un livre, index (Suet. De Grammaticis. 8,3)  Chomarat comprend  « concordance ». Voir [Ph. 209].   Selon Mesnard : « scribere Lexikous elenchous » signifie « dictionnaire à l’appui »  (Voir Platon, Phèdre  « ἔλεγχον  παραδοῦναι τινι »  (elenchon paradounai tini) : fournir à qn l’occasion de produire des preuves ; Voir Bailly s.v. elenchos).   NB.   Lexikos adj grec : qui concerne les mots (vient de Lexis : l’expression) ; To lexikon ( s.e. biblion) : lexique.  


�. → [Ph. 161]  Nunc demum : maintenant seulement         Intellego / intelligo : comprendre.     Oscitantia : négligence ; voir [Ph. 143] ≠  Vigilantia ae f  < Vigilare : être éveillé.         


Et… et  (corrélation) : et … et ; aussi bien ceci … que cela  


�. → [Ph. 162]  Singuli ae a : un par un, séparément  Dictio ionis f : expression   Incommitatus a um : non accompagné ( → sans contexte)  Noto, āre, āvi, ātum  (tr). Noter  (en ts sens) Adjungo is ere : joindre ajouter. Praecedo, is ere : venir devant.   Sequor eris sequi secutus sum : suivre NB. . Quae, neutre . pl. ([Ph. 45]), désigne les éléments du contexte.   


�. → [Ph. 163a]  Nec sat (satis) habeo ( + inf. ) : il ne me suffit pas de,  je ne me contente pas de   Locus i m : passage d’un livre    Soleo  ere + inf. : avoir l’habitude de 


�. → [Ph. 163b]  Toties … quoties : autant de fois … que,  chaque fois que ;  Quoties … toties : toutes les fois que … alors   ...       Reperio ire : trouver.     Quamvis + adj : quoique + adj  


Consimilis is e : complètement semblable ; Consimili forma : Ablatif de qualité (Voir R.GR. [Ph.163], porte sur dictio.       Pagina ae f : page       Latus eris n : flanc, côté  →  colonne de la page ? marge ?            — NB. Quamvis se construit ici sans verbe, sur le modèle quamvis + adj qualificatif  (voir aussi [Ph. 215])]


�. → [Ph. 163c] Signum i n : signal, signe marque     Addo is ere addidi additum : ajouter      Indico are : indiquer      Versus, us  m :  vers ; ligne   medium ii n : milieu ; initium ii n : début  finis is m : fin      Dictio ionis f : expression   — NB.1 Addito signo ablatif absolu Voir l’encadré [Ph. 98].   — NB.2 In medione = in medio + -ne  particule interrogative. Trois interrogations indirectes se succèdent ( -ne … an …an : si … ou si … ou si )   –ne… an  // utrum … an  →  interrogation double : directe : est-ce que ou est-ce que ?   indirecte : si ou si.  Voir  R.GR. 28 & 5].   


�. → [Ph. 164]  Fit ut + Sbj : il arrive que ; fieri, vb de l’ infinitive,  dépend de vides.  Nosopon répond à la question de [Ph.  148])  Occupare : s’emparer de ; occuper un espace  [...]    


�. → [Ph. 165]  Deum immortalem → Accusatif exclamatif.   Tantus a um : si grand    Cura ae f : soin, souci, zèle.    Efficio, ĕre, fēci, fectum  (tr) : effectuer,  réaliser, exécuter ; produire, rendre ; faire des progrès, profiter  — Efficiat : Subj. potentiel.  


�. → [Ph. 166]  Mane : attends ! ; manedum : attends donc !  Voir [Ph. 135]  


�. → [Ph. 167]  Hactenus : jusqu’ici, jusque maintenant.  


�. → [Ph. 168]  Accēdo, ĕre, cessi, cessum (intr.et qqfs Tr) : s’avancer vers ; s’ajouter à (+ Datif) ; Istis, Dat. n.pl → ces choses (voir [Ph 45].  Quid est sujet de potest et de accedere. 





[Ph 168 ]    — Possum : je peux ; je pourrais —   (Gr. §  411)


Possum : je peux ; je pourrais — Poteram : je pouvais ; j’aurais pu  — Potui j’ai pu ; j’aurais pu  Potueram : j’avais pu ; j’aurais pu     —  Debeo je dois ; je devrais — etc. — 


Dans une principale ou une indépendante et même une relative, l’indicatif de certains verbes, et non le subjoncitif, peut  exprimer une idée de conditionnel (potentiel, irréel pst ou passé).  Ce sont les verbes possum (et les verbes de sens voisin et opposé)  et  debeo (et les verbesde sens voisin). 


Possum, licet, aequum est, facile est, difficile est, longum est, utile est …   


Debeo,  oportet, decet,  melius est ; adj verbal d’obligation avec est ( il faut / il faudrait) . 


Dans un système conditionnel, en gal, ces verbes suivent les modes  propres à la syntaxe du conditionnel (Ernout et &Thomas  p.  148-149)





�. → [Ph. 169]  Tenere (memoriā) : garder en mémoire, retenir, savoir   Deflexis, derivatis et compositis (n. pl. voir [Ph. 45]) : formes déclinées, dérivées et composées.   Haereo, ere : rester attaché, immobile, → se trouver arrêté, hésiter.   Labor labi lapsus sum : glisser, tomber  →  faire un faux pas,  se tromper.           — NB.  Prodest équivant à un subj comme le suggèrent les deux potentiels qui le suivent. Voir l’encadré [Ph. 168].  


�. → [Ph. 170] Satis : assez, suffisamment ; perspicio is ere : voir clairement  [...]     


�. → [Ph. 171] Expedio ire : débarrasser le pied de ce qui l’entrave ; dégager ; débrouiller, expliquer.  


�. → [Ph. 172] Tritus a um : foulé aux pieds ; banal. Vulgatus a um : répandu, commun. — His verbis et, dans la phrase [Ph. 174], his nominibus  sont des ablatifs, cpt du  comparatif   Règle : Paulus doctior est  Petro : Paul  est plus savant que Pierre  Voir l’encadré [Ph. 13]. 


�. → [Ph. 173] In dubium venire : être mis en question.   Haec neutre pluriel  = ces choses  ici  →  ces mots, ces termes, ces formes Voir l’encadré [Ph.  45].


�. → [Ph. 174] prolonge la question de la [Ph. 172] « <Quid tritius aut vulgatius> his nominibus  … »


�. → [Ph. 175] Nihil  tritius aut vulgatius his verbis <est>.    


�. → [Ph. 176a] Persuādĕo, ēre, suāsi, suāsum  (intr) : persuader, faire croire, convaincre    Persuasum est mihi : (litt.cela m'a été persuadé)  →   je suis persuadé (ma conviction est faite). Persuasum est mihi + prop. inf. : je suis convaincu que...  Persuasum habeo + prop. inf. : je suis convaincu que...  Aliquid habere certum / persuasum : tenir pour certain (aliquid est Cod du verbe habere et  certum (ou persuasum) est attribut du cod) — Habeto  impératif futur  au lieu de habe impératif pst. En gal l’impératif futur donne un conseil ou expose un principe de vie plutôt qu’un ordre.


Mihi opus est  + Abl (→ tanta religione) : j’ai besoin de   Quamvis + adj : quoique + adj  Voir [Ph. 215]    Opus est = il faut, on a besoin  ≠   necesse est : il faut, c'est une nécessité    Necessum est  = necesse est. 


�. → [Ph. 176b] Quicumque est un relatif composé indéfini qui n’a pas besoin d’antécédent  ( = tout homme qui) ; Son antécédent serait un datif  (<omni homini >) cpt de  opus est. (comme mihi est cpt de necessum est)  — Contendo : lutter,  rivaliser (voir [Ph. 159])   Ad + acc : vers ; contre ; pour.   Dignitas atis f : honneur, distinction    Nisi indice consulto : Abl abs. précisé par une particule  Voir l’encadré et R.GR. [Ph. 98]. 


�. → [Ph. 176 c] Nisi forte : à moins que par hasard   Existimas ↔ la 2° pers. du  sbj généralise  = « on ».   Tutus a um : en sûreté, sûr    Fido, ere  + D : faire confiance  à  — Fidere grammaticis  est COD et tutum attribut du cod  de existimas —   Inflecto  ĕre : courber, infléchir, dévier ; décliner/ conjuguer.  Genus verbi : voix (le sens varie selon les Grammairiens  antiques)  Voir E&Th. p. 201.  Voir aussi  en ligne: Métalangage et terminologie linguistique: actes du colloque ..., Vol. 1  publié par Bernard Colombat, Marie Savelli Grenoble  1998 p.101-105


�. → [Ph. 176 d]  Fas est : il est permis (par les dieux)  ≠  Jus est : il est permis par la loi   ūsurpo, āre, āvi, ātum [Ph. usus + rapio] : (tr).  faire usage de (est transitif, à la ≠ de  utor + Abl.) Horum  (= modorum , personarum,  casuum etc.).


�.  Fuerit usurpatum = erit usurpatum.  Voir R.GR.  [Ph.176].  





Découpage de la phrase en propositions�
�
Nos..  At illud habeto persuasum  →  mais sois bien persuadé que  �
Proposition principale �
�
 et   necessum esse mihi : →  et que c’est une nécessité pour moi�
1° infinitive qui en  dépend�
�
 et   opus esse  < omni  homini, > tanta religione : →  et que c’est un besoin pour tout homme (de faire preuve) d’un si grand scrupule �
2° infinitive qui en  dépend  (parallèle)  �
�
<omni homini> qui  contendat ad Ciceroniani cognominis dignitatem,  <pour tout homme> qui veut lutter pour la distinction du titre de Cicéronien �
cette relative définit le cpt  de personne ( non exprimé) de  opus est. �
�
tanta religione : →  <faire preuve> d’un si grand scrupule �
abl cpt de necessum est  et de opus est �
�
(Tanta  religione)  ut ut nec his, quamlibet vulgatis, dictionibus utatur:    (faire preuve d’un si grend scrupule ) qu’il ne doive  pas utiliser, ces mot-là, pourtant si répandus,  �
Sub de conséquence 


introduite par ut, annoncée par tanta ( si grand… que)   �
�
nisi consulto indice : le dictionnaire n’étant pas consulté →  s’il n’a pas eu recours au dictionnaire ; →   sans avoir recours au dictionnaire �
Ablatif absolu précisé par nisi ( = conditonnelle) �
�
nisi forte tutum existimas fidere  grammaticis,  à moins bien sûr que l’on  estime  prudent  de se fier aux grammairiens �
Sub. → supposition et restriction�
�
 qui verba … , nomina ….  Inflectunt : qui conjugent les verbes … et déclinent  les noms à toutes les formes….  [...]   �
relative : l’antécédent est grammatis. �
�
cum nobis fas non sit quicquam horum usurpare :  alors qu’à nous il n’est  permis d’utiliser aucune de ces formes   �
Sub. d’opposition


(cum = alors que) �
�
quod a Cicerone non fuerit usurpatum → qui n’aurait  pas été utilisée par Cicéron. �
Relative (au subj.) dont l’antécédent est horum�
�



�. → [Ph. 177] Grammatice : selon la  grammaire (Quint. I, 6,27  (  Tulliane (déjà chez St Augustin, Gaffiot s.v.) : conformément à l’usage de Cicéron (Marcus Tullius Cicero)      Loquor loqueris loqui locutus sum  (verbe déponnent) : parler


�. → [Ph. 178. Obsecro : je t’en prie     Clarius cptif de l’adv clare (clairement)    —NB.   Dic, duc, fac, fer : ces quatre verbes ont l’impératif sans e final ; NB2.  fer/ ferte.


�.→[Ph. 179] Sit hoc dictum : que cela soit dit  (Subj de supposition)  Exempli causa : pour l’exemple  (causa et gratia, précédés du gén, expriment galt le but).  Fortasse : peut-être  Invenio ire : trouver


�. → [Ph. 180] Item : de même  


�. → [Ph.  181]  Rursus : en arrière ; à nouveau   Fortasse : peut-être  Invenio ire : trouver 


�. → [Ph. 182] Contra : d’un autre côté      Rĕpĕrĭo, īre, reppĕri (rĕpĕri), rĕpertum : - (tr). - 1 - retrouver 2 – trouver      Nequaquam : en aucune façon ; 


�. → [Ph. 183]  Quid si : et si … ?      Rĕpĕrĭo, īre : retrouver ;  trouver  


�. → [Ph. 184] Conjectāre : conjecturer           Ad eumdem modum : de la même façon, sur le même schéma           Inflexio ionis f  = conjugaison ; déclinaison


�. → [Ph. 185] Casus us m : cas ; Comperio, comperire, comperi, compertum  (tr) : découvrir  


�. → [Ph. 185]  Item : de même  Ratio onis f :  [...]    méthode,  considération,  égard ; principe 


�. → [Ph. 187]  Pro substantivo nomine : en tant que substantif    Reperio ire : trouver.  Scriptŏr ōris m : secrétaire, écrivain public, scribe, copiste ; écrivain, auteur. Scriptor rerum : historien.  Scriptor legum : législateur. 


�.→ [Ph. 188].  Non obsto quin / quominus : je ne m’oppose pas à  ce que  que   (ici = je veux bien admettre que  )  —NB.  Videantur = videantur <vobis> —      Ridiculus a um : risible    Audeo es ere ausus sum + inf. ( verbe semi-déponent) : oser.     For (inusité) faris fari fatus sum : parler ; au sens passif : être dit        — alia hujus generis : et d’autres formes de ce tte sorte —  Fando : par ouï dire  (i.e. sans vérifier)     Usurpare Tr: utiliser, user de     Innumerus a um : innombrable 


�.→ [Ph. 189].  Exempli gratia  = Exempli causa : (pour l’exemple), par exemple      Propōno, ĕre, pŏsŭi, pŏsĭtum : placer devant, présenter, étaler, exposer  [...]    —Propositis s’accorde à his paucis —  Consimilem ad modum =  ad consimilem modum, consimili modo     Inflecto ere : décliner, conjuguer     Ceteri ae a : tous les autres,  tout le reste 


�.→ [Ph. 190]  Tenuis is e : fin, [...], de peu d’importance..  Labor oris m : peine, labeur épreuve.      —NB.  Ellipse du verbe être. 


�.→ [Ph. 191]  At : mais (≠ atque, ac, et : et)          Gloria ae f : la goire  


�.→ [Ph. 192]. Succino ĕre : chanter à son tour → répondre par un vers.    Numen inis n : divinité.    Laevus a um : gauche ; opposé,  défavorable.   Sino is ere sivi situm : permettre.


�. Virgile Géorgiques, IV, vers  6 et  7 « In tenui labor, at tenuis non gloria si quem // numina laeua sinunt auditque vocatus Apollo". (La IV° Géorgique  porte sur les abeilles ) Trad. Goelzer 1926) « Le sujet de ce labeur est mince ; mais mince n’en sera pas la gloire, si le poète a la permission des divinité ennemies, et  si Apollon invoqué exauce sa prière. » 


�.→ [Ph. 193].  accipio ĕre : recevoir ; apprendre   Derivatus a  um : dérivé (terme de Gr.)


�.→ [Ph. 194]. Vereor ne + sbj. : craindre que ; Vereor  ne non+ sbj : craindre que ne pas ; Vereor + inf : craindre de,  ne pas oser.   Ausim = ausus sim (comiques et empire) ; sbj parfait = potentiel atténué, forme de politesse…


�.→ [Ph. 195]  Nasutus a um : qui a le nez long.  Nequaquam : en aucune façon   Ornatus a um : orné, paré.   Laudatus a um : loué, vanté. 


�.→ [Ph. 196]  Religio ionis f : scrupule ( religieux) ; respect, scrupule.   Comperio ire: voir [Ph. 185]     Intrepide : sans trembler   Sit  <mihi> religio : je me ferais un scrupule de.  — NB. . On attendrait plutôt erit au lieu de sit avec compero ; inversement Comperim,  sbj parfait, serait plutôt attendu, avec sit.   E&Th. signalent cette confusion fréquente.   


�.→ [Ph. 197]  Offendo, ĕre, offendi, offensum  (tr et intr) : heurter ; trouver sur son chemin, tomber sur ; affecter ; au fig. blesser, choquer…   Statim : aussitôt, automatiquement.    Scriptorculus diminutif de scriptor ; lectiuncula diminutif de lectio


�.→ [Ph.  198]  Immensus a um : immense, démesuré   Silva ae f : forêt     Res rei f 


�.→ [Ph. 199]  Accipio →  voir  supra.  Compositius a um : placé ensemble ; composé. 


�.→ [Ph. 200]  Dĕamo, āre, āvi, ātum  (Tr ;  Pl.,Tér.) : aimer éperdument ; être reconnaissant.  ădămo, āre  (tr  C.Népos) : prendre en affection, s'éprendre pour ; aimer d'un amour coupable.  Redamo, āre  (intr) : rendre amour pour amour à, aimer en retour.


�.→ [Ph. 201]  Perspicio ere : voir clairement  [...]      Non item = non pas pour autant. 


—NB. Dispicio est chez Cicéron  « quod sperem non dispicio », Cic. Q. Fr. 1, 3 : je ne vois pas bien ce que je dois espérer !


�.→ [Ph. 202]   Deprehendo ĕre endi ensum  (tr). : - prendre, saisir ; trouver, surprendre, prendre sur le fait ; [...]   - saisir (par les sens ou l'intelligence) …  s'apercevoir    — NB.  Transcribo, copier, est  effectivement chez  Cic,  Nat. 3, 74. 





[Phrase 202]  Propositions conditionnelles


I Cas du réel  si + indicatif 


Ind. Présent 		Si sunt dei, sunt boni : si il y a des dieux ils sont bons.  (si = s’il est vrai que)  


Ind. Imparfait	 	Si veniebat, laetus eram : si il venait, j’étais content  (si = chaque fois que) 


Ind Futur Simple		Si venies, laetus ero : si tu viens  je serai content 


Ou Fut.antérieur 		Si venero, laetus eris : si je viens tu seras content   ( si = lorsque tu seras venu) 


			NB. . Le Français traduit  les futurs par des présents.)  





II. Si + subjonctif   (Le latin n’a pas de mode conditionnel (  subjoncitif dans la principale et dans la subordonnée). 


Subj Pst = potentiel  		Si venias, laetus sim : si tu venais je serais content 


Subj. Impft = irréel du pst.		Si adesset, laetus essem : si il était là, je serais content  


Sbj Ppft = irréel du passé 		Si venisses, laetus fuissem  si tu étais venu j’aurais été content 





NB. . Le fçs ne distingue pas par un tps ou un mode différent le potentiel de l’irréel du pst.  Si la chose est encore réalisable au momment où on l’énonce, c’est un potentiel ; si la chose n’est déjà plus possible au moment où on l’énonce  c’est un irréel du pst. Il ne s’agit pas savoir si la chose est possible du point de vue physique ou naturel,  mais seulement du rapport entre l’énoncé et la situation de l’énonciateur. 


NB. . Le subjonctif parfait peut marquer dans une conditionnelle une antériorité (ce qu’on attendrait en [Ph. 196]  compererim  →  Je me ferais scrupule d’employer ce mot s’il se trouvait que je ne l’aie pas rencontré chez Cicéron).   





Voir quelques exemples du Cicéronianus  dans les  récapitulations Grammaticales 








�. → [Ph. 203]  Speculum i n : miroir.   Plānē, adv. : - 1 de plain-pied  - 2 - nettement, franchement, sans détour. - 3 - entièrement, tout à fait - 4 - encore, de nouveau.   Commemorare : rappeler   Non aliter quam : pas autrement que, comme.   Commemorando : gérondif, abl de moyen (Litt. ne te fatigue pas par l’action de rappeler)  Voir encadré [Ph. 36]


�. La défense à  la  2° du sg ou du pl. est galt  noli /nolite + inf.,  ou  ne + sbj pft ; Ne + sbj pst à la 2° pers. est moins classique; et exprime surtout un conseil, cf  E&Th. p. 234     


�. → [Ph. 204]  Index  icis m : index, table   Complector -cti : embrasser ( pr et fig.)  Omnium → Gén partitif, cpt normal du superlatif.   Haec acc. n pl. (ces formes), est  Cod de complectitur


�. → [Ph. 205]  Camelus i m : chameau   Sarcina ae f (galt au pl) : bagages, fardeau, charge.


�. → [Ph. 206]  Justus, a, um : juste, équitable.  [...]   qui a la juste mesure  → bien rempli.   Quĭdem, adv. vraiment, en vérité, certes  — Justam <sarcinam>.  


�. → [Ph. 207]  Fit ut+ Sbj : il arrive que   Qua ratione : par quel moyen,  par quelle méthode ?   Aberrare : s’égarer, se tromper.  Tam, (si, tant, tellement ) porte sur variis  — Variis n. pl. ([Ph. 45]) 


�. → [Ph. 208]  Primum : d’abord, avant tout   Hic : ici, dans ce cas-ci.  Fido, ere + D : se fier à    Quamlibet + adj : quoique + adj  probatus a um : approuvé, reconnu      Imponere alicui : en imposer à qqn, tromper qqn.   Plurimi ae a : la plupart, superlatif de multi ae a : beaucoup      Regula ae f : règle.   Praeceptĭo ōnis  f : [...] prescription, précepte, enseignement   ănălŏgĭa ae  f : conformité, rapport, analogie ; analogie (t.de gram.).   NB.  Analogia voir Varron L.10, 74 ; César a écrit un De analogia.


�. → [Ph. 209]  Elenchus i m : table d’un livre, index. (voir [Ph. 160])    Notare : noter, relever ; signaler d’une marque        Singuli ae a : tous séparément, un par un, etc.    Inflexiones : les formes fléchies.  Voir  [Ph. 169].     Postremo : enfin.  


�. → [Ph. 210]  Virgula : petite barre ; virgule.  Miniatus a um : vermillon.  Ater atra atrum : noir.     Signare : marquer d’un signe  


�. → [Ph. 211]  Fieri non potest ut + sbj : il ne peut pas arriver que      Unquam : un jour, une fois ; nunquam : ne jamais (Voir [Ph. 119] R.GR.).  Fallo is ere fefelli falsum tromper ; fallor : passif à valeur de vb. pronominal.  


�. → [Ph. 212].  Quid si : et qu’est-ce que tu fais si … ?    Dictio, ionis f : expression, style.       Aeque également, autant    Probatus a um : reconnu  (auteur).  


�. → [Ph. 213] Exceptio ionis f : exception   Nullus a um : aucun. 


�. → [Ph. 214] Dictiuncula ae f : diminutif de Dictio, ionis f : expression, style ; Chez Apulée / Augustin →  Voir  [Ph. 197]   Vel : ou ; même →  Vel unus : même un seul, serait-ce un seul.    Lūcŭbrātĭo, ōnis, f : veille consacrée au travail ; lettre écrite la nuit ; tout travail fait de nuit (d’où le fçs élucubration).  — NB. In cujus libris = <is >, in cujus libris ;  <is> est le sujet de erit ; reperiatur et possit → voir R.GR. sur les relatives au sbj.


�. → 214b]  Phrăsis, is, f. (acc. phrasin) : Quint. diction, élocution, style.  Judicare : juger  Reprobus a um : de mauvais aloi (Dig.)   Non aliter quam : pas autrement que,  comme     Numisma  = nomisma, ătis, n. : (pièce de) monnaie.   Adulterinus : adultérin ; faux, falsifié Rĕsīdo ĕre sēdi sessum (intr) : s'asseoir, se poser sur, rester ; s'abaisser (en parl. du style)  [...]    Character eris m : fer à marquer les bestiaux, marque, empreinte ; cachet ; style.   Nota ae f : la  marque   — Reprobam  est attribut de phrasin, COD de judicabo, et antécédent de qua. 


�. → [Ph. 214 c]  Monetam cudere : battre monnaie   Dare+Dat. + inf. : accorder à qn la faveur de  (relire [Ph. 102])   Superi : les dieux du ciel.  Velut, comme, pour ainsi dire   Princeps cipis m : premier ; prince     Sermo onis m : entretien, langage, langue, style.  Métaphore : « Romani sermonis monetam cudere » : litt. battre la monnaie du langage romain →  établir le modèle du bon style latin.  


�. → [Ph. 215]  Severus a um : sérieux, austère ; dur, sévère  (severior ; severissimus, Cic. De Oratore )   — Dracon fin VII° s avant JC. ; Solon Début VI° s ; Clisthène début V° s. —Legibus, abl. : voir R.GR. [Ph. 13-19]       Alias, adv. :  une autre fois, qqfois ;  ailleurs, d'un autre côté (pr.et fig.) ; d'ailleurs, du reste, de plus, autrement.   Quamvis + adj : aussi (+ adj) soit-il ; quoique + adj            Damnare : condamner.      Volumen inis  n : rouleau, livre, volume    Elegans  antis adj. : choisi, poli, châtié      Facundus a um  : qui parle facilement →  abondant coulant


�. → [Ph. 216]  Atqui : pourtant et pourtant     Justus a um : juste, normal […]


�. → [Ph. 217]  An non (annon) : est-ce que ne pas ? Voir l’encadré [Ph. 5].     Ob + acc. en face de ; à cause de  Nummulus dim de nummus : pièce de monaie ; reprend numisma  (cf. [Ph. 214])   Adulterinus : adultérin ; faux, falsifié           Ingens entis : immense    Vis, vim, vi, f : force ; quantité, vertu, signification   [...]     Vires virium f pl. : les forces   Confiscare : confisquer 


�. → [Ph. 217b]. naevus, i, m : tache sur le corps ; verrue ; défaut, déshonneur.  Quamlibet + adj : quoique + adj,  aussi (+ adj) soit-il.   Licet + adj. : quoique + adj.    Alias, adv. : une autre fois ; ailleurs, d'un autre côté (pr.et fig.) ; d'ailleurs    Devenustare Tr : ôter  le charme, défigurer ; déshonorer.    Forma ae f : forme ; beauté.  Egregius a um : hors du commun, remarquable. 


�. → [Ph. 218] Accedo ĕre  s’avancer, attaquer ; s’ajouter, se joindre à ; donner son assentiment. 


�. → [Ph. 219]  Jam ( /!\  sens   passé, pst, futur  /!\ ) : déjà, maintenant, désormais     Conjĭcĭo (conĭcĭo, cŏĭcĭo), ĕre jēci jectum (tr) : jeter au même endroit, ensemble, […] conjecturer   Index icis m : table, registre    Moles is f : masse, volume      Intuĕor, ēri  intuitus sum   (tr/intr) : regarder attentivement, jeter les yeux sur, observer ; considérer, étudier   — NB. Quanta sit mole : interr ind. dépendant de intuemini. (voir [R. GR. 28])    


�. → [Ph. 219b].   Cogitare : imaginer, penser      — Quanto major sit  ejus indicis <moles>… Interrogative indirecte dépendant de cogitate (voir [R. GR. 28]).  Major oris : cptif de magnus a um : grand.   Major s’accorde avec Moles, is f (masse).   Quanto : abl de différence, normal avec un comparatif, indique de combien, dans quelle mesure ce livre est plus gros que l’autre.   Formula loquendi (Cic.) = forme de  style   (voir supra [Ph. 142])       Tropos (tropus) i m : trope ; schéma atis n : Rhét. image (Quint.) ; Gnome es f : sentence, adage ; Epiphonema atis n : exclamation sentencieuse (Quint.)       Lepide : finement, spirituellement.   Deliciae, ārum, f.pl. : tout ce qui charme : délices, douceurs  [...]    recherche (de style), raffinement.     Complector, plecti  plexus sum : embrasser       — NB.   Le trope  remplace le terme propre par un autre terme  →  Voir Laurent Pernot  Rhétorique  dans l’Antiquité  (Le Livre de Poche n° 553) p. 297 ; 
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�. → [Ph. 220].  Rursus : à nouveau → puis.( voir [Ph. 407]    Numerus : nombre ; rythme     Pes pedis  m : pied    Oratio ionis f : discours.    Inchoare : commencer   Profero : prolonger ; Finio ire : finir        — Rursus < cogitate quanto major sit>  tertii < indicis moles>… 


�. → [Ph. 221] Redigo ĕre ramener à, réduire à   Certus a um : fixé déterminé   Locus i m : lieu,  passage d’un texte.    — quem redegerim : subj dans une relative de conséquence ; le pft marque une antériorité. 


�. → [Ph. 222] Desiderare : désirer ; exiger.  Bājŭlus (bāiŭlus), i, m : Baiulus i m portefaix.(voir supra [Ph. 138]    Vel : ou bien ; même , même encore ; en outre .    — Bajulum est attribut du COD elephantum.


�. → [Ph. 223]  Hamaxiaïos (adj grec) : qui suffirait à emplir un chariot ; adj n. accordé à onus.    Onus oneris n : fardeau     Prorsus   =  prorsum  adv. : en avant ; tout droit ; d'un bout à l'autre, entièrement, carrément, tout à fait ; en résumé, bref.    Narrare  même emploi en [Ph. 53 et 129]


�. → [Ph. 224 Atqui : mais pourtant  Mentĭor, īri, mentītus sum    (tr/intr) : mentir; dire mensongèrement    Nihil est soit le COD de mentiri ; soit  Acc adv →  « en aucune manière ».   


�. → [Ph. 225]  Nē (nae), adv. d'affirmation svt lié à un pr : oui, assurément, vraiment, certes.     Septennium : septennat    Collocare : placer ; établir ; faire valoir,  employer  [...]     Haud male : pas mal.   Haud (vraiment pas) porte sur un mot ; alors que non  porte sur une proposition entière. 


�. → [Ph. 226a] Quando : quand ; puisque   Index icis m !     Perpulchre : tout à fait joliment — ( NB.  Perpulcher chra chrum est dansTérence, Eun., 468.) —     Instructus + Abl : équipé de       Summustais ( D pl. grec ) : compagnons d’initiation (voir supra [Ph. 92 et  112-116 ]).    Superest ut + Sbj : il reste que / à    Indicare : indiquer  —  Indices  a pour COD  istud, auquel est apposée l’interrogative indirecte « quibus rationibus  accomodare soleas ». Voir R.GR. Interr.Ind. 


�. → [Ph. 226b]  Quibus rationibus →  voir  qua ratione [Ph. 207]        -ve (enclitique)  = ou bien  Supellex  -lectĭlis  f : vaisselle, ustensiles de ménage ; mobilier ; matériel, instruments ; bagages ; (Voir [Ph. 312])    Praeclarus a um : très clair, brillant, fameux      Accomodare (ad. + acc.) : ajuster, adapter    Soleo es ere + inf : avoir l’habitude de    Usus us m : utlisation, usage, pratique  — Scribendi, dicendi sont au  gérondif, gén,  cpt du nom usum.  Quibus … soleas : interrogative indirecte dépendant du vb. indices (voir [R. GR. 28])  . 


�. → [Ph. 227]  Committo, ĕre, mīsi, missum :  [...]  s’exposer à, risquer, hasarder.        Lătĕo, ēre, lătui  –  (intr) : être caché ; passer inaperçu, échapper à qn  (soit Acc. soit Dat. de la personne.)     Quidem  avec pr. pers. = du moins          Quicquam neutre de quisquam (quelqu’un, quelque chose). — Quisquam  ne s’emploie en gal que dans les phrases négatives ou interrogatives ; Ici la négation est dans la principale. (Voir RRG [Ph. 119]).


�. → [Ph. 228] Prius, adv : auparavant ; plutôt, de préférence.  Quando : quand, puisque  Vere : vraiment, avec vérité   Stilus i m : le stylet  → la plume     — De scribendo ; Dicendi magistrum ; Ad scribendum (infra [Ph.229 ] ) →  gérondif, voir R.GR. [36]. 


�. → [Ph. 229  Primum : tout d’abord (en corrélation avec denique [Ph. 229c])    Nunquam : ne jamais      Accingor ad : se ceindre pour (le combat) → se préparer pour ( cf [Ph. 130]) ( Ad scribendum dépend de accingor.    Intempesta nox, Cic. Virg. : le milieu de la nuit, nuit profonde. 


�. → [Ph. 229b]  Cum + ind : quand lorsque.   Quies quietis f : le repos, le calme    Omnia n. pl.  [Ph. 45]     Altus au um  : profond ; haut.    Malo, malle : préférer       Carmen inis n : chant, poème.   Maro Maronis = Virgile (70-19  av. J.C.)


�. → [Ph. 229c]  Sopor oris m : sommeil        Carpo ĕre : cueillir    Quierunt = quieverunt  < quiesco ere: se reposer  Aequor oris n : la mer, les flots.   Sidus eris n : étoile  Lapsus  us  m : glissement,  chute  → révolution des astres.         Pecus udis f : bétail            Volucris is f (/m) : oiseau       Denique : enfin, en corrélation avec  primum.   


� « Nox erat et placidum etc. » et Virgile En.IV, 520








C'était la nuit, et sur toute la terre, les corps épuisés cueillaient la paix du sommeil; les forêts et les mers cruelles étaient au repos, au moment où les astres se retournent, au milieu de leur chute.�4, 525  Partout les champs se taisent : les troupeaux et les oiseaux bigarrés, les habitants des lacs aux étendues limpides et des épaisses broussailles dans les campagnes, se reposant la nuit dans un sommeil silencieux.�[Ph. Ils allégeaient leurs soucis; leurs coeurs oubliaient leurs épreuves.]�Quant à l'infortunée Phénicienne, jamais le sommeil ne la libère;�4, 530  jamais la nuit ne vient visiter ni ses yeux ni son coeur : ses angoisses redoublent, et son amour, resurgissant, se déchaîne et l'entraîne sur les immenses vagues de la colère.�



Virgile Enéide IV, 523 -532 ( Itinera electronica)


522 Nox erat, et placidum carpebant fessa soporem �corpora per terras, siluaeque et saeua quierant �524 aequora: cum medio uoluuntur sidera lapsu, �cum tacet omnis ager, pecudes pictaeque uolucres, �526 quaeque lacus late liquidos, quaeque aspera dumis �rura tenent, somno positae sub nocte silenti �528 lenibant curas, et corda oblita laborum. �At non infelix animi Phoenissa, nec umquam �530 Soluitur in somnos, oculisue aut pectore noctem �accipit: ingeminant curae, rursusque resurgens �532 saeuit amor, magnoque irarum fluctuat aestu.


�
�
 


�. → [Ph. 229d]     Tranquillitas tatis f : tranquillité, paix.     Tantus … ut + sbj : si grand … que  (Sub.consécutive)      Pythagoras : nominatif grec       Lĭquĭdō, adv. : avec clarté, pureté, sérénité ; clairement, nettement.     Orbis is m : cercle sphère        Caelestis is e : céleste  (Caelum i n : le ciel)     Harmonia ae f !     —NB1.   Les deux cum (quand) développent l’ablatif de tps nocte intempesta.    —NB2.  Posset voir [Ph. 168]    — NB3.  Pythagore (580-493  av. J.C.) 


�. → [Ph. 230] Gaudeo ere gavisus sum (v. semi-déponent) :  (+ abl.) se réjouir de qc.  //  (+ inf) se réjouir que, de     Colloquium miscere : lier conversation   Mens mentis f : âme ; esprit intelligence ; raison.    — Tali tempore (abl de temps) : à cette heure de la nuit, par un tel calme.  


�. → [Ph. 231]   Lĕmŭres, um, m : les Lémures, ombres des morts, revenants, fantômes   Soleo es ere + inf : avoir l’habitude de    Occursus us  m : rencontre          Profanus a um : non initié, ignorant.  Formidare : redouter.  — Isto (noctis) tempore : ablatif de temps →  à ce mmt de la nuit


�. → [Ph. 232  Dare + Dat. + inf : donner à qn la faveur / le pouvoir de… [Ph. Voir102]   Inauspicātus, a, um : fait sans avoir pris les auspices ; de mauvais augure, funeste.  Sperno ĕre sprevi spretum : mépriser      Vulgus vulgi n  ( /!\  2° décl. et  neutre ; l’acc. est donc vulgus !  /!\ ) : la foule.    Malignus a um : d’un mauvais naturel  [...]   envieux.      


—  Allusion à  Horace Odes, II,XVI Vers  37-40 ( derniers vers du poème )  « La Parque véridique m'a donné un petit domaine, un peu du souffle de la Muse Grecque et le mépris du vulgaire envieux. »  «  [...]    mihi parva rura et // spiritum Graiae tenuem Camenae // Parca non mendax dedit et malignum // spernere volgus »


�. → [Ph. 233].  Nox noctis f : la nuit     Adeo … ut + sbj : à ce point … que ( sub. de conséquence)   Tranquillus a um : - - -     Naufrăgĭum, ĭi, n : naufrage ; orage, tempête ; débris d'un naufrage ; ruine, destruction ; désastre.   Ludo, ĕre : jouer  → faire en se jouant    Ruina ae f : ruine éboulement  Miserandus a um ( adj verbal de misereor): digne de pitié, déplorable. —  Auster : vent du Sud.  Borée vent du nord.  Bulléphore ironise.


�. → [Ph. 234] Eligo is ĕre : choisir   Novi novisse : savoir     Tranquillissimas <noctes> eligo.  


�. →[Ph. 235]. Arbitro ari : juger estimer. Vanus a um : vide, vain, inutile.  Călesco, ĕre : (intr)- s'échauffer, se réchauffer; brûler, s'enflammer.   Agitare  (tr) :  mettre en mouvement ; tourmenter      — Ovide, Fastes VI, 5 ; et Ars amatoria III, 548.   (agitante <nos> illo :  abl abs. Voir l’encadré [Ph.98]).  


�. → [Ph. 236]  Igitur : donc     Proferre : porter en avant ; paraître, exposer, montrer.  — Si quid : quid = aliquid voir [Ph. 9].  Quid divinum =  quid divini  Voir l’encadré [Ph.237] 


�. → [Ph. 237 Non me fugit  + infve : il ne m’éxhappe pas que    Captare : chercher à saisir, rechercher   Laudatus  a um : loué, estimé, considéré    Quoties : toutes les fois que  Molior iri : mettre en mouvement une lourde masse →  entreprendre qc de difficile.,  Dignus a um  + Abl : digne de. (→   immortalitate).  Voir l’encadré [Ph.237]





[Ph.237] Pronom indéfini + Adjectif au génitif partitif :   


Quid novi mais Quid utile


On trouve le pronom indéfini avec un adjectif au génitif partitif  (Voir Magnard § 156 et 299.)


– Avec un adjectif qualificatif de la première classe sans complément seulement : Quid novi : quoi de neuf   Nihil novi : rien de neuf.  (l’adjectif est employé comme nom) 


–  Mais s’il s’agit d’un adjectif qualificatif de la première classe avec complément, ou d’un adj q. de  la 2° classe, on l’emploie comme adjectif épithète, accordé au pr. indéfini : Nihil utile : rien d’utile ;  Aliquid recens : quelque chose de nouveau 


**************


[237]  […] quoties aliquid immortalitate dignum molirentur. → Il ne m’échappe pas que ce secret avait été toujours compris par les grands du plus grand mérite, à chaque fois qu’ils ont entrepris quelque chose dignede l’immortalité. ( Dignum est un adjectif de la première classe avec un complément.)     


[Ph. 100] Quid enim pulchrius, quid amplius, quid magnificentius, quam Cisalpinum hominem  Italorum suffragiis appellari Ciceronianum ?  Les comparatifs se rangent de fait dans la seconde classe d’adjectifs.  





 


�. → [Ph. 238] Museum i n : cabinet de travail.  —Intimus a um : (Voir l’encadré [Ph. 3] ).  Aedes ium f pl : demeure → in intimis aedimbus : au plus profond de ma maison —      Paries ietis m : paroi, mur intérieur    Geminus a um : double    Fores ium f : porte à deux battants.  Fenestra ae f : fénêtre   Rima ae f : fente crevasse fissure     Gypsum  i n : plâtre  Pix picis  f : poix.    Obturare : boucher fermer    Vix : à peine, avec peine.   —  Parietibus, foribus,  fenestris, rimis : ablatif de qualité (un cabinet aux murs épais,  …) Voir R.GR.. [163]. 


�. → [Ph. 238b. Ut + sbj  si bien que   Interdiu : de tps à autre   Lux lucis f : la lumière    Irrumpo, ere : faire irruption ; éclater.   Rixari  : se quereller   Sŏnĭtŭs, ūs, m : bruit, fracas ; éclat de voix   Vehemens entis (adj) : emporté,  impétueux, violent  Talis  qualis : tel que  Faber bri m : artisan ouvrier ;  Faber ferrārĭus, Plaute : forgeron   — NB <Sonitus talis>, qualis est <sonitus> feminarum / fabrorum   — NB.2  Vehementior : trois sens  du comparatif →   plus que ; assez, trop.


�. → [Ph. 239]  Vox vocis f : son voix    Tŏnĭtrŭum, i, n : tonnerre; Tonitrua, ōrum, n : coups de tonnerre.  Officina ae f : fabrication ; atelier   sŏnĭtŭs, ūs, m : cf ([Ph. 238])    Strĕpĭtŭs, ūs, m : son, bruit ; vacarme, brouhaha, tumulte   Crepitus us m : craquement ( cf ph [Ph. 280])  Sino is ere : permettre (+ inf ; infve)    Sibi praesens esse : avoir de la présence d’esprit  


�. → [Ph. [Ph. 240]  Proinde : de là vient que   Ne quidem : ne pas même  Conclave, is, n : toute pièce fermant à clé (clavis), chambre  proximus a um : superlatif de  propinquus a um  : proche     Cubile, is, n : lit. Patior pati ( + infve) : supporter que    –  Quisquam  parce que l’infinitive dépend d’une principale négative. Voir [Ph. R.GR. 119]


�. → [Ph. Vel : même        Rhonchus i  m : ronflement     -ve (enclitique) : ou bien     Interpello ere : interrompre          Cogitatio tionis f : réflexion   Secretum i n : lieu écarté retraite ; entretien particulier, secret ( = son « museum »)    


�. → [Ph. 241] somnus, i, m. : sommeil, somme  ≠  somnĭum, ĭi, n : songe, rêve. Loquor eris  loqui locutus sum : parler ; Sterto  ĕre : ronfler.  Procul : au loin (voir [Ph. 3]).   Etiam : même aussi encore    (Ut de conséquence en corrélation avec tam )   


�. → [Ph. 242] Sorex icis m : souris   Et : et ; et aussi,  et mê me    Scripturio ire : avoir envie d’écrire  (Sidoine Apollinaire V° S.)  —  Mihi scripturienti : à moi qui voulais écrire (participe pst en apposition ; voir l’encadré [Ph.257].)  —   Noctu : de nuit (abl. arch.)    Alicui negotium facessere, Cic.: causer de l'embarras à qqn.  


�. → [Ph. 243] Aedes ium, f pl : demeure   Musca ae f : mouche    Ne quidem : ne pas même  Locus, i m : lieu, place ; passage extrait. 


�. → [Ph. 244a] Quidem : certes, assurément    —Sapienter < Facias / vitam agas  /  … > (Vitam agere : mener sa vie.) —  Queas  Sbj potentiel ( facias !  Etiam : même, aussi, encore   Queo, quire (Poét) : pouvoir ; Nequeo, ire : ne pas pouvoir.    Cura ae f : soin ; souci ; chagrin d’amour, passion         Obstrĕpo, ĕre, strĕpŭi, strĕpĭtum : - (intr avec dat.et tr) : faire du bruit, retentir ; interrompre par des cris ; importuner, gêner ; faire obstacle à.     Excludo ere : ne pas laisser entrer ; faire sortir, exclure  


� →[Ph. 244b]  Comitari (tr) : accompagner      Abditus a um : caché, secret.   Proficio is ere  (intr/ tr) : s’avancer ; faire des progrès, être utile, gagner (tr).   Captare : chercher à saisir, rechercher.   — Quae  reprend curae ; in abditum illud : dans cette retraite.      —Profecerimus  (futur antérieur ; E&th p.226).   Captato silentio : ablatif de moyen cpt de profecerimus.


�. → [Ph. 245]  Moneo ere : avertir, conseiller   Recte : correctement, bien.


�. → [Ph. 246]  Intellego /igo, ere: comprendre     Follis is m : ballon ; soufflet de forge    Malleus i m : marteau      Molestus a um : à charge, pénible, fâcheux  (< Moles : lourde masse ; revoir l’encadré  [Ph.  13-19])  Tumultus us  m : fracas, agitation, trouble (pr et fig)   Vicinus a um : voisin, du voisinage.    — NB Aliis <hominibus> : datif  (pour les autres du moins).


�. → [Ph. 247]  Ergo : donc    Nunquam : ne jamais   Obstrĕpo ( avec Dat) : voir supra [Ph. 244]    Odium ii n : la haine     Livor oris m : envie  Spes spei f : espoir.   Metus us m : crainte   Zelotypia ae f : jalousie, envie  (voir Zelodulia [Ph. 24 ]) 


�. →[Ph. 248 Moror ari  (intr) : s’attarder  (à + Dat.) ; (tr) : retarder (qn)     Multis <verbis> : ablatif (par des paroles) ; Ne multis morer (Cic.) : = bref ! —      Semel : une fois, une fois pour toutes !   Scito (impér. futur) : sache !  Candidatus a um  (avec Gén.) candidat à, aspirant à   Ambio, ire : voir [Ph. 74]   Frustra : en vain, inutilement    Zelotypia →  voir [Ph. 247] ; Ambitio ionis f : action de briguer, ambition.    Studium ii n : goût pour qc. → recherche, étude.  Laus laudis f : louange, gloire.  Morbus i m : maladie   Teneo ( relire les phrases  [Ph. 9, 10  et 27 ]  


Schéma syntaxique  →   Ne morer : sub de but ; Scito : principale ; Eos frutra ambire : infinitive dépendant de scito ; Eos, sujet de ambire, est « l’antécédent » de qui ; la relative est placée avant son « antécédent ». 


�. → [Ph. 249].  Requiro is ere : réclamer  Pectus oris n : poitrine, cœur   Non modo … sed etiam : non slt … mais encore    Purus a um (ab + abl) : pur de      Vitium ii n : manque, défaut, vice   Vacuus a um (ab + Abl.): vide de, libre de     Cura ae f : soin, souci, tourments d’amour.      Non aliter quam : pas autrement que, pas moins que       Disciplina ae f : science, connaissance, discipline (<disco : s’instruire)    Secretus a um : à l’écart, caché, secret, rare, peu connu.      Et quam = et <eam disciplinam> quam                    Alcuministica ae f : alchimie 


�. → [Ph. 250]  Porro : Allons plus loin, en outre   Cedo ĕre + D : céder à,  reculer devant —(« Cedant arma togae ! », Cic. → que les armes cèdent  devant la toge ! ) —        Levis is e : léger, sans consistance     Intentio ionis f : tension ; intention, volonté.   ācĕr, cris, cre : aigu, perçant, dur ; subtil, fin, vif ; vaillant, énergique ; fougueux, sévère, cruel       Serius a um : sérieux 


�. → [Ph. 251]  Quamquam : 1)  conj de sub.: bien que quoique ; 2) conj de coord. (Cic) : et pourtant.   Dispello ĕre : disperser chasser     Sacrum i n : lieu sacré, temple, chapelle ( cf. Museum  [Ph. 238] ; secretum [Ph. 240] ; abditum [Ph. 244b.]) .    Priusquam + Sbj : avant que /de   Adeo, adis, adire  (tr/ intr) : entrer, dans aborder. 


�. → [Ph. 252]  Consuefacio is ere feci factum  (tr) : habituer  Studium ii n : goût, zèle, soin ; étude. — In hoc : à cette intention, dans ce but.   Multo studio : abl. de manière


�. → [Ph. 253a]  Potissimum de préférence, avant tout,  insiste sur  hac de causa : pour cette raison principalement.   — Hac de causa annonce quod—       Caelebs bis : célibataire     Decerno ĕre crevi cretum : distinguer ; décider.   Agere = Vitam agere : passer sa vie    Nequaquam : en aucune manière.  Ignarus a um : ignorant (ici suivi d’une interr indirecte : quam sacra res sit conjugium  (voir [R. GR. 28])     Conjugium ii n : mariage    


�. → [Ph. 253b]  Uxor oris f : épouse     Adfinis is e : voisin ; parent par alliance     Materia ae f  : matière ; source de,  cause de  etc.   Traho is ere : tirer, traîner    Vīto, āre, āvi, ātum : (tr). – éviter  [...]     Vitare + inf. : éviter de. Vitare ne + subj. : éviter de, éviter que.  Non vitare quin : ne pas éviter que 


�. → [Ph. 254]  Săpĭo, ĕre, săpĭi (qqf. săpŭi) : - (tr et intr). : (chose)  avoir de la saveur, du goût ; (Pers.)- percevoir les saveurs, avoir le goût fin ; être dans son bon sens, avoir du jugement, s'y connaître (en qqch.). Sapiens ntis : le sage 


�. → [Ph. 255a]  Conjux ugis m / f : époux / épouse   Noctu  (adv ) : de nuit     Parare (avec inf →  Cic et César) : se disposer à, se préparer à ;  Operam dare + D : donner tous ses soins à, s’occuper de    — Ad istum modum : à ta manière ; Istum a sans doute ici sa valeur de 2°pers.


�. → [Ph. 255b]  Perrumpo ere : briser    Ostium ii n : porte    Lacero, are : déchirer      Exuro : brûler  ( voir uro et aduro [Ph. 21] ; Scheda ae f  / scida (Pline) : feuillet, page      Mĕdĭtor, āri, ātus sum : réfléchir à ; préparer ; étudier, travailler (qqch); s'exercer, se préparer ; pratiquer, faire.     — NB. Meditantes s’accorde à  schedas ; en  latin cl. le sujet du v. meditari est une personne. 


�. → [Ph. 255c] Dum + ind pst : pendant que  Accerso ou arcesso, ere : faire venir,  mander   Vicarius a um : remplaçant   Pro + Abl : devant ; au lieu de, à la place de  Intolerabilior, us  cptif de intolerabilis is e : insupportable.   — Ipsi désigne l’épouse     — Quod ( relatif neutre en apposition) : chose qui, chose que )  His  etiam  est intolerabilius →   Voir cpt du comparatif  [Ph. 13-19]  et adj. n.pl. [Ph. 45]


�. → [Ph. 256]  Itaque : c’est pourquoi    Fit ut + sbj : il arrive que    Dum + ind pst : pendant que     Meditor + inf. : méditer de, songer à     Evado ere : sortir de ; aboutir à, devenir     Similis is e ; dissimilis is e se construisent  avec le datif !    Gigno is ere  (tr) : engendrer. 


�. → [Ph. 257]  Usuvenit (usu venit), ire : il arrive, il se produit.    Alienus a um : d’autrui           Monitus  (<moneo ) : averti     Cavere alicui : veiller sur qqn, prendre garde à qqn.        (in) tempore : à propos, au bon moment. 





Phrase  [Ph. 257]   Le participe en apposition  


Il équivaut à une relative ou une circonstancielle. La traduction littérale est souvent impossible en dehors du nominatif; surtout quand le nom ou le pronom auquel le participe  s’accorde implicitement est en ellipse !   


[Ph. 242] Hy. Mihi frequenter et sorices noctu scripturienti negotium facessunt → Bien souvent, la nuit, même les souris me causent du tracas, à moi voulant écrire ; à moi qui veux écrre, quand je veux écrire, alors que je voudrais écrire… 


[Ph. 257] Nos. Alieno monitus periculo  mihi in tempore cavi : Averti par les déboires des autres,  j’ai pris mes précautions en temps voulu ... 





�. → [Ph. 258]  Suscipio ĕre (tr) : se charger de     Consilium ii n : projet, plan, dessein    Nec ullus  =  nullus →  voir [Ph. 119]    Munus eris n : cadeau ; fonction, charge.   Sollĭcĭtūdo ĭnis f : grande inquiétude, tourment, souci, préoccupation  — Quid sollicitudinis  = quae sollicitudo ( sujet  de accederet)  voir [Ph 9] + [Ph. 80] 


�. → [Ph. 259] Ambio ire  (tr) : tourner autour, ambitionner,  briguer voir  [Ph. 75 et 248]  Studium ii n : goût pour ; zèle, soin, souci, étude  — Ista (n. pl. → [Ph.  45])  renvoie à  munus et dignitas de la phrase précédente.   Magnis studiiis : abl.de manière.


�. → [Ph. 260] invideo + D : envier,  jalouser.    Equidem : certes, certainement, vraiment, assurément, quant à. 


�. → [Ph. 261]  pŏtiŏr, ĭus, ōris (compar. de potis) : - a - meilleur, préférable. - b - de plus de prix, supérieur.  Habere : considérer ↔ être considéré (comme)    Consulatus sus m : consulat  Regnum i n : royaume ; règne.      Tum … tum : tantôt…  tantôt ; soit soit.   Summus pontifex  (icis m ) = le Pape     — Esse et haberi : les deux infinitfis sont tour à tour sujets de potius est.  Consulatu et regno st Abl.cpt du comparatif →   voir [Ph. 13-19 ]


�. → [Ph. 262] Praeter + acc : si ce n’est, excepté.    Vere : vraiment, véritablement    Unam <puellam>.   


�. → [Ph. 263a] Tum : alors   Parare (tr). : préparer qc (ou se préparer à qc) .   Sub noctem : à l’approche de la nuit.  Temperare ab : se modérer du point de vue de, s’abstenir de    Cena repas du  soir (plus consistant)   Leviter : légèrement    Prandĕo, ēre, prandi, pransum   (tr/intr) : déjeuner (Prandium  repas du midi, plus léger que la cena)       — Si quid hujus rei paro : = si  hanc rem  paro. ( Hujus rei  =  ad Tullianum  modum scribere )  (voir  [Ph. 255]  le parallélisme  « si parem » // « si paro »  )


�. → [Ph. [Ph. 263b.]  Crassus : épais  Materia ae f : matière.  Invado is ere  tr /intr  : entrer dans, envahir       ne … neve + Sbj. : de peur que …  ou de peur que    Sedes is f : siège séjour   Liquidus a um : liquide,  limpide, évident, serein, sincère.    — Ne quid crassae materiae  = ne quae crassa materia. Voir [Ph.  9+80] 


�. → [Ph. [Ph. 263c.]  Nebula ae f : brouillard, vapeur ; exhalaison    Stomachus i m : estomac.  Exhalare : Tr exhaler ; intr : s’évaporer, s’évanouir.    Gravāre : alourdir    Adfīgo (affīgo), ĕre, fixi, fixum : - (tr). – clouer, fixer, attacher (à → Dat.)       Aura ae f : brise souffle.  Particula ae f : diminutif  de pars partis f : partie   — Ne qua nebula  (qua nominatif  = quae ) voir [Ph.  9 ]


�.  Horace Sat. II, 2, 77-79  (« Un corps chargé des excès de la veille pèse aussi sur l'esprit et courbe vers la terre cette parcelle de l'intelligence divine »  Trad. de Lecomte de Lisle, Itinera electronica). 


�. → [Ph. 264] Arbitor ari : juger penser   Afficio ere : affecter   (sur fuisse au lieu de esse  voir [Ph 176])  Loquor loqui locutus sum (cum aliquo) : parler à qn            — Hésiode : Théogonie  (Vers 22-35). Les muses donnent  au pâtre-poète la mission de chanter les dieux immortels. Egalement dans les Travaux et les jours,  vers 658-659.


�. → [Ph. 265]    /!\  At : mais ≠ ac, atque : et  /!\       Prosilio ire : bondir →  Prosilire ad arma : sauter sur ses armes,  mais arma dicere / canere : chanter les combats     Potus a um : qui a bien bu, ivre.   Pater : père ; vénérable.  Voir l’encadré [Ph.128].  


�.   Ennius (~239 ~169) poète épique (« historien »), dramatique, et satirique  (Erasme a  lu prosiliit  pour prosiluit). Citation d’Horace   Epist. I, 19,7.  A Mécène. (1,19,1)« Si tu en crois le vieux Cratinus, docte Maecenas, aucuns vers ne peuvent plaire longtemps ni vivre s'ils ont été écrits par des buveurs d'eau. Dès que Liber eut inscrit des poètes insensés parmi les Satyres et les Faunes,   (1,19,5) les douces Muses sentirent le vin dès le matin (Vina fere dulces oluerunt mane Camenae ). Homérus est tenu pour ivrogne, ayant fait l'éloge du vin; le Père Ennius lui-même ne s'est jamais élancé pour chanter les armes qu'après avoir bu,  (Ennius ipse pater numquam nisi potus ad arma // prosiluit dicenda.). Je renvoie les gens à jeun au Forum et au Putéal de Libon; je défends aux sobres de chanter ».  (Itinera electronica). 


�. → [Ph. 266]  ideo : c’est pour cela que    Scribo is ere scripsi scriptum : écrire   Carmen inis n : chant, poème  Oleo ēre : tr / in(tr).  avoir une odeur de, sentir   Vinum i n : vin est Cod de  olentia    Olentia → encore une allusion à Horace ; Voir la note précédente) 


�. → [Ph. 267]  Satur tura turum : rassasié ( « et Horace a bien dîné quand il s’écrie « Evohé ! » écrit  Juvénal, parlant d’Horace, Satires VII, 62.


�. → [Ph. 268]. Nihil ad nos = Nihil ad nos pertinet : rien de cela ne nous concerne.  Ago ere : [...]   : produire, entraîner    — L’interrogative indirecte est sujet de pertinet   (voir [R. GR.28 ])  .


�. → [Ph. 269] Ciceronianum esse : l’ infinitive est sujet de est 


�. → [Ph. 270] destituo, ĕre stitŭi stitutum  (tr) : établir ; abandonner  [...]    Jejuno  ĕre : jeûner.  Cerebrum i n : cerveau     — Si quando  = si aliquando   si jamais. ( Règle [Ph. 80] )


�. → [Ph. 271] Jejunum i n : jeûne   Non plane : pas tout à fait. 


�. → [Ph. 272] Sumo  ĕre  prendre    Acinus i m : baie ; grain de raisin.  Uvae passae : « raisins étendus » (au soleil) → raisins secs.  Minutulus diminutif de  Minutus a um : petit, maigre. 


�. → [Ph. 273] Cibus i m : nourriture                Potus us  m : boisson.       Utrunque = utrumque ;  Uterque  utra utrum : chacun des deux.  


�. → [Ph. 274] Intellego / intelligo, is ere lexi lectum : comprendre


�. → [Ph. 275] Leniter : doucement ; avec modération      Humecto are (tr) : humecter, mouiller ;  (intr) : s’humecter (Pline)      Conferre ( avec ad+acc. ou  datif seul ) = prodesse : <apporter qqch d'utile > = être utile à, être profitable à. 


�. → [Ph. 276] Granum i n : grain.     Saccharum i n : (chez Pline : concrétion de bambou) ; Néo Lat.  → sucre.    Incrusto are : enduire d’une couche de.         Coriandrum, i, n. (/ coriandrus, i, f) : coriandre (plante) 


�. → [Ph. 277]  Optime : très bien !  Provolare : s’envoler ; s’élancer ; se propager     Sedes is f : siège séjour ( voir [Ph. 263]       — Quid vaporis  =  vapor aliquis  → voir  [Ph. 9+80]


�. → [Ph. 278]  Abutor + Abl : user de ; abuser de.  Quilibet : n’importe quel   Opera ae f : activité 


�. → [Ph. 280]  Excipio (tr) : tirer de ; [...]   ; faire une exception     Saevire : se montrer féroce ; sévir. — Quibus : ablatif de tps (au cours desquelles) 


�. → [Ph. 281]  Fortassis : peut-être (Plaute, Pline)  Auster : vent du Sud.  Borée vent du nord (voir [Ph. 233])    Hibernus  a um : d’hiver ; de tempête.   Ob + acc : à cause de   Rigor oris  m : raideur, dureté ; gelée ; rigueur    — Hibernas <noctes>.   


�. → [Ph. 282] Focus i m : foyer   Luculentus a um : clair brillant    Facile adv. facilement Incommodum i n : inconvénient, désavantage.    Depello is ere : chasser.   — Hoc incommodi  = hoc incommodum ([Ph. 80])


�. → [Ph. 283] Obstrĕpo, ĕre : faire du bruit ; importuner, gêner ;   Materia ae f : bois,  toute matière.   Fumus i m : fumée   Crepitus us m : craquement  Interim : entre tps ; de tps en tps 


�. → [Ph. 284] Utor, uti, usus sum  + Abl : se servir de, utiliser.  Acapna ligna : (Martial, 13,15) :  bois qui ne fume pas en brûlant.  (Néologisme tiré du grec : Kapnos : fumée). 


�. → [Ph. 285] Deligo is ere : choisir   Igitur : donc   Nox noctis f : nuit 


�. → [Ph. 286]  Pauci ae a : quelques uns, peu nombreux  Felix icis : heureux, fécond ; (avec Datif ) : propice ( à ) Negotium ii n : affaire, occupation, embarras   Sānē, adv : en bonne santé ; avec bon sens ; entièrement, tout à fait ; certes,  en vérité ;  j'y consens ;   —  Huic sane negotio : ce qui, c’est vrai, est une tâche considérable  (sane =  on ne peut pas dire le contraire) —         Proinde : de là    Prosperus a um : propice, favorable, prospère ; → properas <noctes>    


�. → [Ph. 287]  Quaeso  →  s’il te plaît   Unde : d’où ? →  par quel  méthode / moyen ? 


�. → [Ph. 288] Ex (de… ) répond  normalement à la question  Unde : d’où ? 


�. → [Ph. [Ph. 289] Cum + subj.  est ici  concessif : alors que, bien que     Qui adv. : comment, pourquoi ?  Possidere : posséder, occuper    Disco ere : apprendre  →  perdisco : apprendre à fond.  — Totum est apposé à te ; « te plus quam totum »  Cicéron te possède, plus que tout entier.   


— Otium astrologiae perdiscendae  = otium astrologiam perdiscendi  (Voir R.GR.  [Ph. 128])


�. → [Ph. 290] Mercor, āri, ātus sum  →   mercari aliquid ab / de  aliquo (Cic) . : acheter qqch à qqn. Index indicis  m : index, livre …  Peritus  a um : habile,  connaisseur en (+ gén) 


�. → [Ph. 291] Rem gerere : faire ce qu’il y a à faire; conduire l’affaire.  Consilium  ii n : projet, dessein, conseil, avis. 


�. → [Ph. 292]  Audio ire : entendre / entendre dire.   Ejusmodi / hujusmodi/ istiusmodi : de cette sorte,  de ce genre.   Deludo ere lusi lusum : tromper     Quoties : toutes les fois que   Errare : se tromper   — Numeri (pl.) : arithmétique, mathématiques, astronomie ; numero : l’horoscope.


�. → [Ph. 293]  <Indicem>  exploratum et spectatum : un manuel éprouvé et réputé.  Emo, ĕre empi emptum : acheter. 


�. → [Ph. 293]  Accusatif  exclamatif. 


�. → [Ph. 294]  Istuc = istud + la particule démonstrative  -ce 


�. → [Ph. 296]  Non miror si : je ne m’étonne pas si / que (complétive).  Non jam : ne plus    Inconditus : informe ; sans cadence    Rudis is e : non dégrossi, sans raffinement   Nostra  = Nostra scripta  (par ex). 


�. → [Ph. 297] Ad istum modum : selon cette / ta  manière   Iste est le pronom de la 2°  pers.!     Uter utra utrum :  laquelle des deux ;  <utrum> de rebus an de verbis ; an introduit le 2° membre de l’interrogation double Voir [ R. GR Ph.5].     Cōgĭtātĭo ōnis  f : action de penser, méditation, réflexion ; dessein, projet ; intelligence.    Prior cptif  au lieu du suptif dans un groupe de 2 éléments ; de même postérior [Ph 295] (cf. Gr.§ 187).     Opposition traditionnelle Res (la matière)  / verbum (l’expression)   Compono ere posui positum : placer ensemble   [...]   composer, rédiger  [...]     — Composito <scripto> Datif


�. → [Ph. 298]. Uterque   [...]   chacun des deux.  Posterior : qui vient après, deuxième.     Cōgĭtātĭo ōnis f : action de penser, pensée, méditation, réflexion […]


�. →  [Ph. 299] . Responsum i n : réponse   Aenigma atis n : énigme, obscurité


�. →  [Ph. 300] nodus : nœud,  lien ; difficulté, problème.   Explicare : déplier, dérouler, expliquer


�. →  [Ph. 301] Genus generis n : origine, genre  Species iei f : vue apparence   [...]    espèce.   Cōgĭtātĭo ōnis f : action de penser, pensée  réflexion […]


�. → [Ph. 302] Liquet : c’est clair, il est évident (avec  interr ind.)  Volo vis velle volui – : vouloir ; vouloir dire


�. →  [Ph. 303]  Perspicuus a um : transparent ; clair, évident.  Perspicuum, acc. n, est attribut du COD (<id>) de faciam     Exemplo → :ablatif 


�. → [Ph. 304] Statuo is ere statui statutum  ( inf / ut+sbj) : décider de / que.   Fingo is ere : imaginer (   Sic fingite = supposons, par exemple.  


— NB.   /!\   Scribere + infve : écrire, raconter  que ;  scribere ut (+sbj) : écrire de, donnner par écrit l’ordre de        Quam primum : le plus vite possible  Curare  (tr) :  veiller sur ; s’occuper de   Remitto ere : renvoyer, rendre     


�. Curare + adj verbal attribut du COD =  veiller à + inf.  voir [Ph. 303]





[Ph 303]  Adjectif verbal attribut du COD





Accordé au COD de certains verbes, l’adjectif verbal n’a pas de valeur d’obligation, mais exprime le but ou l’intention.  Il s’emploie avec les verbes suivants :  


Dare : donner ;  Tradere : remettre ; Mittere : envoyer ;   Ducere : conduire ; Relinquere : laisser ; Habere : avoir ; Suscipere : se charger de ;  Curare : s’occuper de. 


*************


Dedit mihi libros legendos : il m’a donné des livres à lire


Caesar pontem faciendum curavit (Caes. BG. 1, 13, 1): César s’occcupa d’un pont à faire →  il fit faire un pont  


Muros reficiendos curat, (Nepos) : il fait rétablir les murs. �Obsides inter eos dandos curaverat (Caes. BG. 1, 19, 1) : il leur avait fait échanger des otages.


[Ph. 304] Statui scribere Titio (sic fingite), ut quam primum curet ad me remittendos codices : j’ai décidé d’écrire à Titius (supposons) pour lui demander de veiller à me remettre les livres (que …) 





�. →  [Ph. 304b] Commodatum  i n : prêt.      Incolumis is e : sain et sauf.  NB. Aliquid alicui commodato  dare  (double datif  (voir [R. GR. 107])  : donner qc en prêt à qn.   — NB.2  Velit sbj par attraction modale. 


�.→ [Ph. 305] Les infinitives des ph [Ph.  305-307]  dépendent de scribere         Alicui  opus est + abl : qn  a besoin  de qc.    Incidere : arriver   Incidit ut : il arrive que   Hoc incidit ut : ceci arrive, à savoir que      /!\  Ut exprimerait ici  plutôt une conséquence → qc est arrivé,  si bien que …    Vehementer : violemment ; durement ; beaucoup.


�. → [Ph. 306] Ducere : conduire ; penser estimer    Possit voir (R.GR. [Ph. 67]   Res rei f : chose ; au pl richesses.      — NB. Fecerit : Sbj parfait par attraction modale, équivant sans doute à un futur antérieur Voir (R.GR. [Ph. 202])


�. → [Ph. 307]  Sin minus : mais si au contraire, sinon.  Remitto ere : renvoyer  voir [Ph. 304]   Tessera  ae f : jeton ; signe, gage.  Simultas  tatis f : rivalité ; haine.   Denuntiare : annoncer, notifier, signifier, déclarer.  Les infinitives dépendent tjs de scribere.  


�. → [Ph. 308]  Nimirum : 1 - certes, assurément.  2 - ironique : sans doute, apparemment. 


�. → [Ph. 309]  Intelligo / intellego is ere lexi lectum : comprendre  


�. → [Ph. 310]  Succedo ĕre : succéder à ; réussir.   Huic = huic < cogitationi>   Illico : sur place ; sur le champ, tout de suite. 


�. → [Ph. 311]  Evolvo ere : feuilleter  Quam plurimi : le plus possible    Epistula ae f  : lettre    Elenchus i  m : table d’un livre, index. (voir [Ph.  160 ; 209 ])   Consulo ĕre : délibérer ; consulter.    


�. → [Ph. 311b]  Seligo ĕre : trier choisir    Vox vocis f : voix ; mot, expression      Aliquot (indécl.) : quelques    Insigniter remarquablement    Formula dicendi : formule, style d’écriture.      Tropus  = figure de rhét.   Numerus : rythme, cadence.  Tropes : voir [Ph. 219]


�. → [Ph. 312]  Demum : enfin, finalement, seulement    Affatim : amplement, abondamment   Instructus a um : équipé   Supellex , -lectĭlis f : vaisselle, ustensiles de ménage. ; mobilier ; matériel, instruments ; bagages.  (Voir [Ph.  226])   Dispicio ĕre : examiner (cst avec interr. ind.) 


�. → [Ph. 312b] Flosculus i m (dim de flos floris m : fleur) : fleur, éclat,  paillettes (du style) ; extraits.  Même construction que [Ph. 147] deux interrogatives indirectes, dépendant de dispicio,  pour une seule question. (Voir R.GR.28])   


�.→  [Ph. 313] L’opposition verborum cura  ([Ph. 310] ) et sententiae cura ([Ph. 314]) recouvre la distinction de la forme et du fond.  (Voir par ex. « copia sententiarum atque verborum », Cic. Tusc. 2 : la richesse du fond et de la forme.)


�.→ [Ph. 314] Esse + gén. + inf. sujet : c’est le propre de, le devoir de, la tâche de, etc.   Ars artis f : art, tecnhnique   Jam : déjà (passé) ; maintenant (pst) ; désormais (futur)   Sensus  us m : sensibilité ; sens  physique, moral, intellectuel, sens    Ornamentum i n : ornement, parure   —  ad + acc. =  [...]      en conformité avec.


�. → [Ph. 315a]. Haud aliter : pas autrement.   Artifex ficis m : artisan, ouvrier  Apparare Tr : préparer ; Ad haec : en plus de cela, et après   Monile n : collier, Monilia ium : bijoux  Gemma ae f : pierre précieuse.    Vis vim vi f : force,  vertu, qualité principale ; quantité.     — Si quis : quis est ici adjectif voir [Ph. 9 et 11].


�. → [Ph. 315b]  Mox : bientôt ; juste après.   Cereus  a um : en cire.  Statua ae f : statue  Affingo ĕre : façonner, imaginer, ajouter   Accommodare : adapter ( acc. et dat.)      Vel potius : ou plutôt. — quam a comme antécédent statuam.    — /!\  Conflecto ere est présenté comme inusité par Gaffiot, s.v. Conflexus (Pline). Il est formé sur  Flectere  courber plier.


�. → [Ph. 316] quidni : pourquoi pas ? 


�. → [Ph. 317] Age : allons !  Num : est-ce que par hasard ? Voir l’encadré [Ph.5].  


�. → [Ph. 318] Unam est Cod de narras  (  Quid est plutôt adverbial : pourquoi ? [Ou encore unam <noctem>  est apposé à quid, COD].  


�. → [Ph. 319]  Mihi videor + inf : il me semble que je [Ph. Voir  ph.33]  Pulchre : en beauté ; bien, parfaitement     Egregie litare : obtenir d’heureux présages par un sacrifice (avec le datif du dieu à qui on fait le sacrifice).     Periodus i f : période oratoire         Absolvo, ĕre, solvi, sŏlūtum tr : délier ; acquitter ; délivrer ; parfaire ; expliquer.    — Absolverit subj. par attr. modale. 


�. → [Ph. 320]  Itane : est-ce bien vrai ? Non ? Eh quoi ?    /!\  Littera ae f : lettre de l’alphabet ; Litterae arum f pl : une lettre (message)  /!\       —Tam non magna → Voir Gaffiot  s.v.2)  lourde périphrase ! Non tam (non pas tellement, non précisément) est cicéronien—      Prōlixus, a, um : allongé, long, étendu ; diffus  […].    


�. → [Ph. 321 Immo : bien au contraire ; Perbrevis is e : très court  ( ellipse de <scribo>)    Ne + sbj : afin que ne pas   Insciens adj : ignorant, mal informé.     — Ut quae + sbj : étant donné qu’elles … Rel. au sbj exprimant la cause, renforcée par une particule (voir [R. GR. 67]).    


�. → [Ph. 322] quin : pourquoi ne pas ?   Sufficio + Datif : suffire à    — Au datif la transformation du groupe gérondif + COD [Ph. *has litteras absovendo*] en adj verbal  accordé est obligatoire.(voir [Ph. 128]). 


�. → [Ph.  323] Quasi : comme si !  Semel : une seule fois.  Satis est + inf : il suffit de   Scripsisse : l’inf. parfait avec verbes de possibilité, de volonté, d’effort est perfectum ou intemporel ou antériorité selon les contextes →  voir  E&Th. § 274. 


�. → [Ph. 324] Refingo  ĕre : remodeler / refondre —refingendum <est> ; exigendum <est>  [Voir Ph. 90]—    Decies : dix fois.  —Exigo, is ere : pousser dehors ; exiger ; achever mener à terme ; peser, examiner  [...]  ; Exigendum <est> ;  Exigere aliquid ad aliquam rem : juger une chose d’après une autre  (Cl.Gaffiot)  →  Ad indicem : en le confrontant à l’index—.     


Dictiuncula ae f  [Ph. voir 214]: diminutif de Dictio, ionis f : expression, style.   Fallo ĕre  fefelli falsum tr: tromper ; échapper à l’attention.  Adulterinus (voir [Ph. 214])     Forte : par hasard.. 


�. → [Ph. 325] Rursus (rursum, rusum, russum), adv. [re + versus] : en revenant sur ses pas, en arrière, en sens inverse ; au contraire ; inversement ; après, ensuite ; en retour, une seconde fois, de nouveau. Supersum, esse : subsister, rester    alter era  erum = autre de deux ; deuxième.      Examinatio ionis f : examen      Tropus et  formula voir supra [Ph. 219] Postremus, a um : voir [ R.GR.3]  Numerus i m : rythme cadence  Compositio tionis f :  arrangement  des mots  [...]    


�. → [Ph. 326] Absolvo, ĕre, solvi, sŏlūtum tr : délier ; acquitter ; délivrer ; parfaire ; expliquer Opus operis n : ouvrage.  ≠ opus indécl. : besoin   nimirum, adv. : certes, assurément ; ironique : sans doute, c'est sans doute que, apparemment. 


�. → [Ph. 327] Ne … quidem : ne…  pas …  même    Satis : assez, suffisamment. 


�. → [Ph. 328a] Dehinc : à partir de là, après cela      Sepono ĕre : placer à l’écart.    Elaboro are : faire avec soin         In aliquot dies : pendant qq jours, pour qq jours (durée tournée vers l’avenir)    —Curā <tantā>  quanta potest maxima : avec le plus grand soin possible. 


�. → [Ph. 328b]  Refrigerare : rafraîchir, refroidir        Ex intervallo : après un intervalle     Jam : déjà, maintenant, désormais      Velut (adv.) : comme       Alienus a um :  qui appartientà autrui    aliena,  tua : n. pl voir [Ph. 45] →  tes œuvres, tes écrits, tes productions 


�. → [Ph. 329] Hic demum : alors  seulement    Gravis is e : lourd, pénible, sérieux.  Censuram agere (gerere) : remplir les fonctions de censeur, exercer la censure 


�. → [Ph. 330] Severus : sévère, austère, rigoureux      Incorruptus a um : non corrompu, incorruptible, intègre, sincère.    Adekastos (adj. grec) : intègre. (Aristote, Eth. Nic. : 2,9,6)       Parens entis : père,  parent      Areopagites : juge à l’Aréopage.  — Ex <orationis> parente. 


�. → [Ph. 331] Saepenumero : souventes fois, souvent.  Hic : ici ; alors       Fit ut + sbj : il arrive que   Relinquo is ere : laisser    Verto ere verti versum : tourner retourner  — Verso stilo  cf : stilum in tabulis suis vertere, Cic. Verr. 2, 101 : retourner son style  sur ses tablettes (pour effacer). 


�. → [Ph. 332] Omnino : tout à fait   Accuratus a um : soigné, exact.  Fio fis fieri factus sum : être fait, devenir, se produire ; sert de passif à facio.  Interim : pendant ce temps  Fruor frueris frui fruitus sum (fructus susm) + Abl. : jouir de, profiter de  — Ille → le destinataire de la lettre 


�. → [Ph. 333]  Incommodum i n : désavantage, inconvénient  Istud incommodi  = istud incommodum (voir  gén. partitif, [Ph. 80]  —     Malim : je préfèrerais (< malo, mavis malle, malui - : préférer )    Perpetior  ( < patior) : supporter souffrir       Proficiscor sci : sortir de, s’en aller partir   — quod  non sit → relative au sbj, valeur de conséquence.   


�. → [Ph. 334]  Duco is ere : conduire ; penser            Judicium ii n : jugement.  Quisque  quaeque quidque : chacun     —Virgile, Bucoliques 2, 65 « Trahit sua quemque voluptas » (→ chacun est entraîné par son plaisir).  


�. → [Ph. 335]  Multum ( adv.) : beaucoup   Multa (adj n pl. ) : bcp de choses  


�. → [Ph. 336]  Ratio ionis f : [...]  méthode.   Ars scribendi : art d’écrire ; Ratio scribendi : méthode de rédaction  etc.   [Gérondif,  ph. 36]


�. → [Ph. 337]  Meditatio ionis f : Réflexion, méditation, exercice, étude, préparation [cf. Ph. 255-256 ]  — Ad + gérondif dépend ici de la cst habituelle de parare : Se parare ad : se préparer à 


�. → [Ph. 338]  Cautio ionis f : précaution    ne : développe cautio : « à savoir que ne pas »   Queo quire : pouvoir ;  Effugio is ere Tr : échapper à, éviter qc.     —Quod queam effugere : pour autant que je puisse l’éviter : relative au subjonctif exprimant restriction +condition.   (cf Quod sciam (en incise) : (pour) autant que je sache     —  Cui →  voir [Ph. 9] : quis est utilisé au lieu de aliquis surtout après si nisi ne num cum dum ou un relatif. 


�. → [Ph. 339] Latine adv. : en latin ; en bon  latin, correctement        Ne latine <loquaris> ? 


�. → [Ph. 340]   Atqui : mais pourtant  ( ≠  atque : et d’autre part, et en plus)  Praedicāre : dire hautement,  proclamer, prétendre.  — Dicunt = on dit ; le sujet est multi ou  homines —    Fieri ut + Sbj : arriver  que       Dicendo Gérondif  à l’ablatif →  my / cause Voir l’encadré [Ph.36].  


�. → [Ph. 341] Novus : nouveau ; étrange.   Genus generis n : origine ; genre, espèce, sorte.  Sileo ere : se taire. Le gérondif silendo est parallèle au gérondif  dicendo de la [Ph.  340]  


�. → [Ph. 342] Expedite : à l’aise, couramment      Nequaquam : en aucune façon.  <dicendo, nequaquam fit> ut ciceroniano more dicamus.


�. → [Ph. 343]  Qui = <ei> qui      Equester tris tre : équestre    Equus i m : cheval.    Prohibeo ēre : tenir loin de, empêcher de.  Cursus us m : cours, course     Quo + sbj : afin que par là.      Serius : sérieux.   Integrer gra grum : intact, non touché      Vires virium f pl. : forces 


�. → [Ph. 344]  Venator : chasseur   Demo is ere : ôter, enlever    Lorum i n : laisse, courroie.    Canis is m : le chien.  Generosus a um : de bonne race.    Prius… quam (ind / sbj) : avant que    Fera ae f : bête sauvage.


�. → [Ph. 345]  Garrire (tr) : bavarder   Quīlĭbĕt (quīlŭbĕt), quaelĭbĕt, quodlĭbĕt : n'importe lequel, n'importe qui, quelconque.    Nugae arum f : sornettes, bêtises    Sufficio ire ( ad+ acc) : suffire (pour).      Sermo onis m : conversation ; langue    Profanus a um : situé devant le temple ; profane.  Vulgaris is e : populaire     Fabula ae f : fable, histoire, comédie   Contaminare : souiller par un contact 


�. → [Ph. 346] Quodsi : et si      — Qua res : 1) qua = quae, nominatif  fém.; 2)  quis au lieu de aliquis après si (voir [Ph. 9]) —    Latine dicere / latine loqui : parler en latin.    Dicendum est =  <mihi> dicendum sit : adj verbal d’obligation (voir [Ph.  90&349])         Loquor  loqui (tr/intr) : parler / dire        Et …  nec,  balancement : et …  et  ne pas     Praemeditatio ionis f : préparation  


�. → [Ph. 347] In eum usum : à cet usage. In et ad expriment couramment le but   Habere + participe passé passif, attribut du COD →   je tiens qq formules toutes prêtes. 


�. → [Ph. 348] dicere : dire ; vouloir dire 


� . ( [Ph.  349]   La phrase comporte des adjectifs verbaux  (  revoir les  l’encadrés [Ph.  90, 128 et les précisions de l’encadré 349] 





[Ph 349]   Adjectif verbal d’un verbe intransitif.  


Quand un verbe n’est pas transitif, son adjectif verbal passif ne peut être attribut d’un sujet. Il se construit donc au neutre impersonnel et garde son cpt habituel (au datif, au gén. à l’ablatif).  


On dira Liber legendus est : le livre doit être lu  (Voir l’encadré [Ph. 90])    mais « libro utendum est » il faut utiliser un livre, il faut se servir d’un livre, puisque utor est intransitif et se construit avec l’ablatif. 


On dira Aegri homines curandi sunt : les malades doivent être soignés ; mais on dira Aegris hominibus medendum est : il faut traiter les hommes malades, puisque medeor est (généralement) intransitif)    





NB. Dans la transformation de l’actif au passif le Complément d’Objet Direct (↔ COD) du verbe actif devient le sujet du verbe passif. Par conséquent, si un verbe n’est pas transitif (n’accepte pas de COD) il ne peut s’utiliser au passif, sauf  en latin  au passif impersonnel.   


  /!\   Le cp de personne  –agent– est au datif d’intérêt (et non à l’ablatif précédé de ab,  forme  habitulelle du cpt d’agent du verbe passif)   →  historia mihi legenda est : litt : .pour ce qui me concerne, l’histoire doit être lue →  il  faut que je  lise l’ histoire, je dois lire l’ histoire, même dans le cas du neutre impersonnel →   Mihi legendum est : il faut que je lise.   Il en va de même pour les verbes non transitifs. Mihi veniendum est : il faut que je vienne.  Il en va de même dans le cas du neutre impersonnel d’un verbe intransitif : moriendum est nobis : il faut que nous mourions ; Militibus pugnandum est : pour  ce qui est des soldats, il leur faut combattre  → les soldats doivent combattre


[Ph.  101]  Gratulandum arbitor illius felicitati.   Ce qui donne, en dehors de l’infinitive : « Gratulandum <est>  illius felicitati » : on doit remercier (les dieux) du  bonheur de celui qui ; le cpt de personne (agent) est sans doute  : <nobis> illius felicitati gratulandum est  (  nous devons le féliciter de son bonheur ; 


Gratulandum est un adj verbal d’obligation. Comme  Gratulor (+ D) n’est pas transitif, l’adjectif verbal passif ne peut être attribut d’un sujet. Il se construit donc au neutre impersonnel et garde son cp au datif.  (litt. il faut remercier les dieux pour la félicité de celui-ci, qui… )





[Ph. 349c] aut si gratulandum <alicui> reduci    ou s’il faut féliciter celui qui rentre d’un long voyage  [Ph. 349e] aut bene precandum ei, qui nuper duxerit uxorem,   ou s’il faut souhaiter du bonheur à celui qui vient de prendre femme.  NB. Gratulari et precari  ne sont  pas transitifs. NB2.  Reduci est un adjectif !  








�. → [Ph. 349a]  Salutare : saluer  ↔  resalutare : répondre à un salut.         Eruditus a um : cultivé     Forte : par hasard   Obvius  a um ( + D) : qui est sur le chemin, qu’on rencontre., passant.  (Alicui obvius ire/ obvius esse / obvius fieri : venir au devant, à la rencontre de, se trouver sur le chemin de   ).   — Amicus est sujet de salutandus est ( Rappel : l’adj v. est tjs passif (  litt  →  si un ami doit être salué voir [Ph. 90]) 


�. → [Ph. 349b] Vicissim : à mon (ton, son, notre, etc.) tour   Laudare : louer.  Le sujet de laudandus<sit> est (<is>), l’antécédent non exprimé de qui   — NB.  Laudarit   forme syncopée de laudaverit ; le subj. est dû à l’attraction modale ; le parfait exprime l’antériorité par rapport à laudandus sit. 


�. → [Ph. 349c] Gratulor ari + D. féliciter ; remercier.   Gratulari n’est pas transitif  (  Voir l’encadré [Ph. 349]   Pereginatio ionis f : voyage à l’étranger  —  Redux ucis : revenu, de retour  Reduci =  <amico/ homini / cui > reduci—.    Aegrotatio ionis f : maladie   —Redivivus  rendu à la vie. Redivivo = <amico / homini/ cui>  redivivo—. 


�. → [Ph. 349d] Si agendae <sint> gratiae : adj v. attribut du sujet  fém. pl. « gratiae »;  Gratiam agere alicui : rendre grâces à qn, remercier qn.  L’antécédeant de qui est  <ei> au datif, cpt non exprimé de gratiam agere.      Officium praestare : offrir ses bons offices, rendre service.     —Praestitit (ind.) : le subjonctif (parfait) d’attraction modale aurait été justifié. Une relative qui échappe  dans ce contexte à l’attraction modale souligne la réalité du fait qu’elle énonce. 


�. → [Ph. 349e] Precor ari  prier ; souhaiter.    Bene precari  alicui  souhaiter du bien à qn ; Male precari alicui : maudire qn     Nuper : récemment        Uxorem ducere : prendre (pour) femme.  Le subj. duxerit est dû à l’attraction modale ; le parfait exprime l’antériorité par rapport à precandum<sit> ; Precari est intransitif  relire la [note de ph. 349c] 


�. → [Ph. 349f]      Deplorare (tr) : déplorer      Casus us m : chute ; hasard ; accident.  —Deplorare étant transitif,  l’adj. v. deplorandus est attribut du sujet casus—   Uxor oris f : épouse    perĕo, īre, ĭī (qqf. īvī), ĭtum  (intr) :  passer par, passer à travers ; périr; mourir         


—Periit (ind.) : le subjonctif (parfait) d’attraction modale aurait été justifié. Une relative qui échappe  dans ce contexte à l’attraction modale souligne la réalité du fait qu’elle énonce. 


�. → [Ph. 350] Instructus (+ abl.) : équipé de, muni de.     Decerptus a um : cueilli ; détaché, tiré de.  Concinnātus a um : arrangé, ajusté, remis en bon état.      Quo +Sbj. : afin que par là          Edisco ĕre  apprendre par cœur.   Velut : comme, comme si   Ex tempore : - a - sur-le-champ, aussitôt. - b - d'après les circonstances, eu égard aux circonstances.  —  Ad haec et hujusmodi : pour ces situations et pour les situations de ce genre..


�. → [Ph. 351]  Porro : mais ; de plus   Casus us m : chute, hasard, accident, malheur. — Si quis = si qui  [Ph. voir ph. 9, NB. ] —   Incido is ere : tomber sur, survenir, arriver par hasard       Non queo = nequeo : ne pas pouvoir.   Vitare ne + Sbj : éviter que/ de  ↔ Non vitare quin + Sbj : ne pas éviter que      Profero, ferre : étendre → au passif : s’étendre     In longum : en longueur     Sermo onis m : conversation, langage, langue 


�. → [Ph. 351b] Protinus : droit devant ; aussitôt.  Dīlŭo, ĕre, lŭi, lūtum  (tr).: détremper, laver ; délayer, dissoudre ; au fig. noyer, dissiper, effacer ; éclaircir, expliquer.     Contrahere : serrer ; commettre ; contracter.   Labes, is f : éboulement, effondrement ; tache, souillure    — Quod labis  =  relatif + génitif partitif ([R.GR. 80]) : *ce qui de souillure a été contracté *  →  lire :  diluo eam labem, quae contracta est


�. → [Ph. 352]  Non me fugit  (ici avec interrogative indirecte  (voir [R. GR.28 ])  : il ne m’échappe pas combien … )  Quantum + gén. : combien de      —Colloquium ii n : entretien.→ Colloquium habere cum aliquo : tenir une conversation avec  qn—           Flagitium ii n: honte, souillure  Admitto : faire avancer, laisser passer      Detrimentum capere : subir un dommage.    Ad+ acc : […] dans le domaine de, à l’égard de    Molior iri : entreprendre 


�. → [Ph. 353]   Sarcio ire : réparer, raccommoder    —Sufficio : suffire (avec ad + acc ou avec Dat) ; Suffecerit futur antérieur = futur simple voir E&Th. p. 226    Vix : avec peine ; à peine   Lectio ionis f : lecture ;   Menstruus a um : qui a lieu tous les mois ; qui dure un mois. 


�. → [Ph. 354 Quid si : et si ? que dirais-tu si ; que ferais tu si … ?   Spatium = spatium temporis → un peu de temps       Si  detur  spatium : litt. si du temps t’était donné  pour  →  si tu avais le temps de             Meditatio ionis f : réflexion ; exercice, préparation. 


�. → [Ph. 355]  Tum : alors  Edisco  ĕre : apprendre par cœur   Elucubrare : travailler avec soin, produire à force de veilles   Ratio ionis f : [...]   méthode       — NB Quoque = Quo + -que ; Quo : voir [Ph. 350] : afin que par ce moyen—      Certus a um : fixé, décidé, certain    Sŭbindĕ : plusieurs fois de suite, successivement ; bientôt après.        Recitare : lire (en public) ; réciter   Mecum : en moi-même.  


[Ph. Construire : Tum <id> edisco, quod  iis rationibus elucubratum est, quas dixi ; <id> est antécédent de quod ; iis rationibus est antécédent  de quas]. 


�. → [Ph. 355b]  Ita : ainsi   Fit ut + sbj : il se produit que         Pronuntiāre : dire en public   Velut : comme, comme si   Posco ēre  ( puis infra  exigo ĕre ) : réclamer exiger   — Velut de scripto : comme si je le tirais d’un texte écrit. 


�. → [Ph. 356] Quid si : et si ? que dirais-tu si ?  ; que ferais tu si … ?  Qua →  1) Quis  s’emploie au lieu de aliquis après si nisi  ne num cum dum ; ou après un relatif.  2) Qua, adj. indéfini, alterne au nom. fém. avec Quae [Ph. Voir Ph.9, NB.]     Extemporālis, is, e : improvisé ; qui improvise. [Ph. Voir 350]     Oratio ionis f : discours   — Extemporalis actio, Quint : improvisation ; Extemporalis rhetor, Mart. : orateur qui improvise. 


�. → [Ph. 357] Incido, ĕre : arriver par hasard, par malheur.     Qui  = <mihi> qui     Publicus a um : public    — NB.  Publicam <orationem> agere : prononcer un discours politique ; P. Mesnard imprime publicum, qui s’accorde à nihil : moi qui ne traite rien de public—. 


�. → [Ph.  358]  Functĭo, ōnis f : travail, exercice; fonction, charge.  [...]    — quam = aliquam  après si, nisi  [Ph. 9]—     ŏbĕo, īre, ĭī (qqf. īvī), ĭtum : (intr et tr). -  aller à la rencontre de  etc. // se charger de .       Melior comparatif de bonus ; voir [Ph.  13]     Nunquam : ne jamais   Volo vis velle volui – : vouloir    Assurgo ĕre : se lever  (pour parler)     Meditor ari meditatus sum : méditer ; se préparer   Quamlibet+ adj : quoique + adj.   Vox vocis f : voix, paroles, cri.  Efflagĭto, āre, āvi, ātum (tr) : prier, presser, demander avec insistance, solliciter vivement. 


�. → [Ph. 359a] Duco is ere : conduire ; estimer,  penser (+ Infve  →  <id> mihi pudendum <esse>).     Pudeo ere  (tr/intr) : faire honte  si te quicquam pudet : si qc te fait honte ;  — NB1.  La cst plus habituelle est  Impersonnelle : me pudet alicujus rei : j’ai honte de qc. (Acc. de la personne, gén de cause )     — NB.2    L’antécédent de quod est <id > sujet de pudendum esse  →  Et je n’estimerais pas que  cela doive me faire honte, cela qui—    Princeps cipis (adj/ nom) : premier ; prince  Princeps oratorum → Démosthène 


�. → [Ph. 359b] Me paenitet alicujus rei  (Acc de la personne, gén de cause ) : je me repens de qc.   (Paeniteat : Subj potentiel ; alterne avec ducerem irréel du pst.)     Convicium ii n : invectives, reproche, blâme.     Ton luchnon apozein  (Putarque Vie de Démosthène 8,2 (849d)) : cela sent l’huile → un texte  travaillé à la lumière de la lampe, tard le soir  cf  elucubratus cf. [Ph. 355]     


�. → [Ph. 360a]         Equidem : certes, vraiment   Propositum i n : dessein, projet, intention   Admiror ari  (tr) admirer, s’étonner de    Fortitudo dinis f : force, force d’âme.     Suspĭcĭo, ĕre, spexi, spectum   (tr/intr) : regarder de dessous ; vers le haut ; avec admiration ; suspecter.  Supra quam : au delà de ce que 


�. → [Ph. 360b]   Invideo ēre + Dat : être jaloux de   ↔   Invidia ae f : jalousie     Sodalis is m : compagnon, camarade, ami.   Vel… vel : ou … ou, soit …  soit   Tanta pestis  = invidia.     Incido ere : survenir  Conjunctus a um : étroitement uni     — Posset, sbj impft,  est un irréel du pst.


�. → [Ph. 361a] Ceterum : du reste, d’ailleurs ; mais en réalité (ici en corrélation avec equidem).   Quoniam : puisque   Arduus a um : escarpé, rude   —Quod = <id> quod—     Expeto ere : chercher à atteindre, rechercher    Via ae f : voie ; méthode   Non modo … verum etiam : non slt mais aussi.   Anceps  ancipitis (adj) : à deux têtes, double ; incertain, périlleux.  


�. → [Ph. 361b]  « Id est proprie tuum », Cic : cela n'appartient qu'à toi.  Si = même si, en corrélation avec tamen.     Tamen cependant      Arbitrari : estimer juger   —Esse + gén. + inf : c’est le propre de, le devoir de, etc.  ( Hoc est le sujet de  est et annonce l’infinitif prospicere. )    Necessitas tatis f : nécessité ; relation, amitié   Vulgaris is e : vulgaire  Recens entis : de fraîche date.   Liberis consiliis : par des avis dignes d’hommes libres.      —Prospicio + D. : songer à,  veiller sur   Prospicere ut / ne : veiller à ce que / à ce que ne pas.   (les deux constructions ( datif et ne) se conjuguent ici : amico, en prolepse, devient sujet dans la subordonnée suivante.)  


�. → [Ph. 361c]  Ne dépend de  prospicere.  Frustra en vain. Suscipio ĕre : entreprendre.  Le sujet de susciperet est <amicus> à tirer de amico       Tot (indécl.) : si nombreux, tellement de    Cura ae f : soin, souci   Vigila ae f : veille     Cum →  « accompagné de »   Dispendium ii n : dépense, frais, coût. Valetudo dinis f : santé ; mauvaise santé.   Res familiaris : patrimoine, fortune         Urgeo ēre : presser, accélérer ; s’opiniâtrer, s’obstiner à (le sujet est encore <amicus>).   


�. → [Ph. 361d]   Proscipere ne  … neve : veiller à ce que ne pas …  ni que      —Quod, proposition relative apposée : chose qui, chose que—    Nimium : trop    Accido ere : arriver, survenir    Pro + abl : au lieu de, à la place de   Thesaurus i m : trésor  Quaero is ere quaesivi quaesitum Tr : chercher      Reperio is ire : trouver.    Carbo onis m : charbon.  


�. → [Ph. 362a] Nunc vero : mais en fait, en réalité   Cum + sbj : puisque     Cupido dinis f : désir, amour     Par par par, gén paris : égal, semblable. Animus i m  : [...]   état d’esprit (Ejusdem animi : génitif de qualité  (voir R. GR.163)  .)  Duco : conduire ; Teneo : tenir posséder. 


�. → [Ph. 362b] Humanitas  tatis f : sentiment d’humanité, bonté     Esse + gén + inf sujet: c’est le propre de, la tâche de etc.   Boni consulere : trouver bon, agréer est sujet du verbe fuerit     Fuerit = futur simple  E&Th. p.  226     Admoneo : avertir conseiller    Si quid  = tout ce qui,  tout ce que  ( cod de habes puis de communicare)   Communicare  est le 2° sujet du verbe fuerit.   Libenter : volontiers    — NB.  Nunc vero … s’oppose à  « si proprie tuum esset » de la phrase précédente.   


�. → [Ph. 363]  Aequissimus  suptif de Aequus : égal, plat ; juste. Postulare : demander, réclamer   Proinde : par conséquent, ainsi donc ; de même.  Gravatim : lourdement ; à contre-coeur.  Consulo  ere : conseiller    In medium conferre aliquid : mettre sous les yeux, en commun   Queo quire : pouvoir  (composé de eo is ire) 


� . →[Ph. 364] Hoc mihi tecum convenit : là-dessus, nous sommes d’accord, toi et moi.   Affectare : rechercher ; affecter    Opinor/ ut opinor : à mon avis   Quispiam ± aliquis= qelqu’un     Ex + abl. complète  le suptif optimum → : le meilleur parmi les écrivains …   Seligo is ere  : trier, choisir     


— NB.1    Construction de la phrase   Ei est le cpt « d’agent » au datif de l’adj. v. seligendum esse (Voir [Ph. 90])    Quempiam est sujet de seligendum esse.  L’infinitive « ei … quempiam seligendum esse » dépend de hoc convenit. —       


 — NB2.   Ablatif absolu : Cognitis …  perceptis … praeceptionibus : Cognosco ere cognovi cognitum : chercher à connaître, savoir     Percipio ere cepi ceptum : comprendre   Praeceptio ionis f : préceptes, enseignement   Ars dicendi : l’éloquence   Voir [ R.Gr. 98].   


�  [Ph. 354b] Deux  rel. au subjonctif de conséquence (qq’auteur, qu’il puisse imiter ; ou de but : pour qu’il l’imite.      Exprimere : faire sortir en pressant  [...] imiter, reproduire   cf  « Vitam patris exprimere » : imiter son père.      — NB.  Deux cst semblent se superposer  ici - Componere se ad exemplum alicujus  (ou componere se ad aliquem) : se modeler sur qqn.;  Alicui se componere : s’affronter / se comparer avec qqn. →  choisir quelqu’un à imiter et à qui se confronter pour l’imiter. 


�. → [Ph. 365 ] Maxime : tout à fait !     


�. → [Ph. 366a]  Construction : L’infinitive « neminem esse » dépend encore de convenit ([Ph. 463])  Dumtaxat : du moins  [...]      Excellere alicui (inter omnes, super omnes) aliqua re : l'emporter sur qqn (sur tous) en qqch.    —Pluribus virtutibus … quam : corrélation—   Eloquentia ae f : éloquence 


�. → [Ph. 366b]  Construction : Praedicare : déclarer hautement.  Le sujet de praedictum est  est  <id>,  l’antécédent du relatif  quod. ( construire   praedictum est  <id> quod de Apelle <praedicebatur>    —Jus juris n : le droit.  Jure : à bon droit. Jure optimo : à très juste titre.—  


�. → [Ph. [Ph. 366c]  Construction : Quem  a pour antécédent Apelle ; unum (seul) est apposé à quem.   Le sujet de conflatum erat est  la relative introduite par le rel. composé quicquid (tout ce qui etc.)   Eximius a um : remarquable.  Singularis is e : personnel, singulier. Pictor oris  m : peintre.    Conflāre : (tr). souffler ; insuffler.  


�. → [Ph. 367]  Istuc = istud ; neget = sbj pst !   


�. → [Ph. 368]   Construction : voir [Ph. 202 R.GR.]            Veniam dare : accorder pardon, excuse, faveur.       Colligo, ĕre : recueillir, rassembler ; conclure, raisonner      Rudis ( + gén) : mal dégrossi, inexpérimenté (+ gén. : en qc)   —  Dialectice ces f : (gén grec) la dialectique ; Dialectices est le génitif cpt de rudis, apposé au sujet  —     Crassius et rusticius sont des adverbes au cptif : Crasse, adv, de Crassus a um : épais       Rustice, adv, de  Rusticus a um : rustique, de paysan 


�. → [Ph. 369]  Decet : il convient      Boni consulere (+ acc. ) : trouver bon qc,  bien prendre qc.  


�. → [Ph. 370]  Quamqam : conj de coordination : pourtant, d’ailleurs    Alioqui (alioquin), adv : d'ailleurs, du reste ; autrement, sans quoi, sinon.  Colligo ere : recueillir collecter ; passer en revue   Argute : subtilement  Vere : en vérité, vraiment, sans tricher.


�. → [Ph. 371] Age : allons !  Quid sentis de : que penses–tu de … ? voir  [Ph. 389 ]                   


 — Zeuxis d’Héraclée : Peintre 464- 398 avant JC.   Il est piquant que Cicéron raconte cette histoire !  [Ph.  Cicéron, De Inventione II (1- 3) ]  « Les gens de Crotone, comptés parmi les peuples les plus opulents de l’Italie, voulurent jadis décorer de peintures sans pareilles leur temple d’Héra. Ils songèrent à Zeuxis d’Hérakléia, estimé de beaucoup supérieur à tous les peintres de son siècle, et le firent venir à grands frais. Zeuxis pour représenter en une muette image l’idéal de la beauté féminine, voulut peindre une Hélène. Cette intention charma les Crotoniates, car, pensaient-ils, si Zeuxis, dans le genre où il excelle, s’applique de son mieux, il enrichira notre temple d’un chef-d’œuvre incomparable.  [...]   Leur attente ne fut point trompée. Zeuxis leur demanda aussitôt quelles belles jeunes filles se trouvaient à Crotone : on le conduisit d’abord au gymnase et on lui montra de nombreux jeunes gens de la plus pure beauté … Comme il admirait vivement en eux la grâce et les proportions : « Nous avons ici, lui dit-on, leurs sœurs encore vierges : tu peux, en voyant leurs frères, te faire une idée de leur beauté. – « Présentez-moi donc, s’il vous plaît, dit Zeuxis, les plus belles de ces jeunes filles à titre de modèles pour le tableau promis : c’est ainsi que je pourrai faire passer dans une peinture inanimée la vivante vérité de la nature. »  [...]   Par décision officielle, ils réunirent les jeunes filles en un seul lieu, et autorisèrent le peintre à choisir librement parmi elles. Il n’en retint que cinq, dont maint poète nous a transmis les noms pour avoir obtenu les suffrages du maître le plus capable d’apprécier la beauté.   [...]    Il ne crut pas pouvoir découvrir en un modèle unique tout son idéal de la beauté parfaite, parce qu’en aucun individu la nature n’a réalisé la perfection absolue. La nature, comme si elle craignait de ne pouvoir doter tous ses enfants en prodiguant tout au même, vend toujours ses faveurs au prix de quelque disgrâce. »  [Ph. Cicéron, De Inventione II (1- 3) [Ph. Voir  aussi  Pline l'Ancien «XXXV (IV)]


�. → [Ph. 372]   Le verbe Sentio  est à reprendre de la phrase précédente               Quid aliud quam quod : quoi d’autre que le fait que    Dignus a um + Abl : digne de        Artifex icis m : artiste, artisan.    Graphices gén. grec de Graphice es f : dessin 


�. → [Ph. 373]  Num : est-ce que par hasard           et : et ; et aussi.    Valeo es ere  valui – : être fort, vigoureux,  en bonne santé ; valoir   Ingenium ii n : qualités naturelles, intellectuelles, morales …   Judicium ii n : jugement 


�. → [Ph. 374]  Qui : comment ?  pourquoi ?  (Abl arch).  Careo ēre : manquer de, être dépourvu de   Potuit : sens conditionnel voir [Ph.  168 R.GR.]  Ars artis f : art ; technique   Tantus a um : si grand  


�. → [Ph. 375]  Commode : de façon adaptée, bien.  Respondeo ere.


�. → [Ph. 375a]  	Construction d’ensemble         Quid in mentem veniebat ? : Prop. Principale.     Quod  introduit  trois propositions :  (non adhibuit  │sed│  elegerit ; Absolverit).  (1 ind   puis 2 sbj qui marquent  la conséquence ). 


Vocabulaire de [Ph. 375a]  Alicui in mentem venire : venir à l’esprit de qn     Quod = relativement à quoi, à cause de quoi, pour quoi (Gaffiot  s.v. quod-1  relatif  adv. avec ind ou sbj) 


�. →[Ph. 376b]  Cum picturus   = Cum picturus <esset> →  Comme il allait  se mettre à peindre Voir l’encadré [Ph. 467].     Pingo is ere pinxi pictum peindre   Crotoniati : les habitants de Crotone.    Simulacrum i n : image, représentation.


�. → [Ph. 376c]   Relative →  in quo décreverat ( une statue dans laquelle il avait décidé de) entraîne deux infinitifs   explicare  ( déployer) et edere (produire).    Explicare reçoit pour Cod : la relative « quicquid … posset <explicare> : tout l’art qu’il pouvait (<déployer>]—explicare est à reprendre. ) » et le verbe edere reçoit comme cod le groupe nominal  « absolutum … exemplar »  (produire un exemplaire parfait de beauté  féminine) 


Vocabulaire de [Ph. 376c]  Decerno ere decrevi decretum + inf : décider de.      Explicare : déployer   —Artis suae dépend de viribus ↔  par les forces de son art —    Edo is ere : mettre au monde, produire       Absolutus : achevé.    Forma ae f : forme, beauté    Muliebris is e : de femme (<mulier ieris f : femme)        Exemplar, aris, n.: modèle ; copie ; image, reproduction.      Similis is e (+ Gén ou D) : semblable à  →   Similis vivae <mulieris> 


�. → [Ph. 376d Seulement  la parenthèse]        Legitur a comme sujet  Zeuxis voir l’encadré [Ph.376d].  Antecello  ĕre + datif : surpasser    Argūmentum, i, m : preuve, raisonnement ; sujet  [...]  Ceteri ae a : tous les autres (peintres). 





 [Ph. 376 d]   Homerus dicitur caecus fuisse   — Le passif impersonnel —  


Quand le passif impersonnel des verbes de déclaration, pensée etc. est complété par une proposition infinitive, généralement le sujet (à l’accusatif) de l’infinitive devient le sujet, au nominatif,  du verbe introducteur ; l’attribut se met alors aussi au nominatif. 


Cas du passif impersonnel + infinitive : « Dicitur  Homerum caecum fuisse » : on dit qu’Homère était aveugle 


Cas du passif personnel : « Dicitur Homerus caecus fuisse »  → Littéralement : Homère est dit avoir été aveugle =  On dit qu’Homère était aveugle 


***************


Cas du passif impersonnel + infinitive : «  Legitur Zeuxim in hoc argumento ceteris antecelluisse » →  on lit que Z. surpassait tous les autres.  Zeuxim est sujet de l’infinitf antecelluisse.  


Cas du passif personnel : [376d] nam in hoc argumento ceteris antecelluisse <Zeuxis>  legitur →   en effet sur ce sujet on lit que Zeuxis surpassait tous les autres.  Legitur a comme sujet Zeuxis.  Le sujet de l’infinitive est devenu le sujet du verbe introducteur   →  littéralement  * Zeuxis est dit avoir surpassé * →   on dit qu’il surpassait.


****************


  


�. → [Ph. 376e]  Portio ionis f : portion ; proportion.   Valēre + inf. : pouvoir.  Venustas tatis f : charme      Desiderare : regretter l’absence de ; au passif   [...] laisser à désirer.  


�. → [Ph. 376f] Adhibeo ēre : appliquer ; employer   Unus a um : un,  un seul   Quispiam = aliquis (un peu plus vague)   Omnium <virginum>   Virgo ginis f : jeune fille (voir infra [Ph. 379] 


�. → [Ph. 376g] Oblatus ( <obfero): présenter, offrir.    Omnibus <virginibus>         ēlĭgo, ĕre, lēgi, lectum : (tr). cueillir ; choisir, trier, élire.   Praestans : qui l’emporte   Ceteris <virginibus> cpt du comparatif  praestatiores ( virgines)   Aliquot (indécl.) : quelques uns/ unes  


�. →[Ph. 376h]  Decerpo  ĕre : cueillir    Singuli  ae  a : tous un par un, séparement  (ex singulis <virginibus>)       Decens, entis : décent, convenable, harmonieux ; régulier, bien proportionné, beau, noble.    Quisque  quaeque quodque adj  (et quidque pr.) : chacun, chacune   


�. →[Ph. 376 i]  Itaque : et ainsi ; cette prop. dépend aussi de quod ;  Absolvo ĕre lui lutum : délier ; achever, réaliser   Monumentum i n ( voir Horace !) : monument, mémorial   Admirandus a um : adj v atténué : admirable. 


�. → [Ph. 377]  Fungor, fungi, functus sum : remplir (une fonction) s’acquitter de   [...]   ; functus est a pour sujet Zeuxis.    Officium  ii n : fonction charge service devoir.   Diligentissimus sup-tif  de Diligens, entis : soigneux, consciencieux 


�. → [Ph. 378]  Construction d’ensemble : Vide →  prop. principale ; Num …ducamur →  interrogative indirecte ; Qui … arbitramur →   relative ; l’antécédent de qui est <nos>, à tirer de ducamur ;   Simulacrum … petendum <esse> →   infinitive qui dépend de arbitramur.  Vocabulaire  Consilium : dessein avis. Quamvis + adj : aussi + adj... soit-il ; quoique + adj    Arbitror ari : estimer      Petere : rechercher     Praestans antis  : qui l’emporte, excellent    Simulacrum i n : image, représentation ; fantôme 


�. → [Ph. 379] Nanciscor  sci nactus sum Tr : rencontrer obtenir.   Virgo ginis f : jeune fille   Tali forma : abl de qualité  (une jf d’une telle beauté)   Talis qualis (corrélation) : tel quel ; tel que            Fortassis : peut-être   Contentus a um  esse + abl : se contenter de     Exemplum : modèle ; copie


�. → [Ph. 380] Atqui : mais pourtant.  Quo pacto : de quelle façon ?   Potuisset a pour sujet Zeuxis.  Mutis  corporibus inspectis : l’ablatif absolu précisé par nisi prend une valeur conditionnelle/ restrictive.  


�. →[Ph. 381   Fingo is  ere finxi  fictum : façonner ; imaginer  [...]         Persuasum est mihi : « cela m'a été persuadé », je suis persuadé , ma conviction est faite ; persuasum est mihi + prop. inf. : je suis convaincu que...   →  « Mets toi en tête  que je suis définitivement convaincu »   


�. →[Ph. 382]  In hac sententia sum (+ Infive)  : je suis de cet avis (que).    —Virtus tutis f—     Dignus a um  + Ablatif : digne de, suivi ici d’un supin en u (ou du nom  ĭmĭtātŭs, ūs, m.  (Ausone) : imitation).     Eximius a um : remarquable  


�. →[Ph. 383] Censeo  ere : être d’avis. 


�. →[Ph. 384] Ne ullum = nullum  voir [Ph.  ph.119]   Naevus, i, m. : tache  de naissance ; tache, défaut, déshonneur.   In hoc  = in Cicerone   Rappel Major comp-tif de magnus : grand  


�. →[Ph. 385]  Ita (ainsi) est utilisé pour dire « oui » déjà chez Plaute et Térence ( E&Th. p. 159)     Prorsus : tout droit ; tout à fait,  absolument   


�. →[Ph. 386]  Profero : avancer (pour exemple / ou preuve).    Improbare : désapprouver ; condamner ; tourner en ridicule.  Dicendi genus : sorte de style utilisé : Style élevé ; Style moyen ; Style simple, Voir L.Pernod p. 295 ; les noms varient d’un auteur à l’autre)     Videre : voir Videri : être vu ; paraître (+ D : à qn) 


	NB. . Status causae : l’état de la cause. Voir Laurent Pernod, La rhétorique dans l’antiquité, in Le livre de poche 553.  Voir Quintilien, Inst. III, 6, 96. Position que prend l’avocat (défenseur ou accusateur) face au chef d’accusation : « je n’ai pas fait ce dont on m’accuse » ; « je l’ai fait mais c’était en état de légitime défense » ; « si je ne l’avais pas fait il aurait nui à la cité » ; « si Clodius a monté un guet-apens  pour attaquer Milon, Milon avait le «droit » de le tuer ». 


�. →[Ph. 386b]  Cum + sbj  = alors que   Causae status : l’ état de la cause  (voir note infra)      —Divisio ; propositio ; partitio =  annonce des points à traiter, placée soit avant soit après la narration (L.Pernod).  Totius causae columnae  est apposé à divisionis propositiones par l’intermédiare de velut. (→ Propositions, qui sont les piliers de )  Columna ae f : colonne, pilier   Praeciupuus a um  : principal    


�.→ [Ph. 386c]  Probare : approuver ; prouver         Suspicio ĕre : regarder d’en bas,  admirer ; soupçonner    Adeo : tellement     Adhibeo ēre : appliquer ; employer      Tractare : traiter.   Adhibeo ere bui bitum : appliquer, utiliser  —Tractavit Quintilien, Inst. III, 6, 96 et XII, 1 ; 22


�. → [Ph. 387]  Objicio : jeter devant,  objecter.    —Metuo is ere : craindre, redouter ; Se  sujet de metuere,  réfléchi indirect représente Cicéron sujet de la principale et de l’infinitive—.      Unguicŭlus, i, m. : ongle ; coup d’ongle.       Miniatus ( Cic) : enduit de rouge , rouge  (voir [Ph. 269]) 


Cĕrŭla, ae, f. [Ph. cera] : petit morceau de cire → crayon à la cire (Cic.)   Notare : noter, faire une marque ;     Soleo ere solitus sum (+ inf.) : avoir l’habitude de    Offendo ere : choquer  NB.  Cic. Lettres à Atticus XVI, 11 « cerulas enim tuas miniatulas illas extimescebam », Cic. Att. 16, 11 : je redoutais tes fameux coups de crayon rouge (= ta critique). 


�. 387b]   Le verbe principal est  encore   Non obiciam             Festīvus, a, um : de fête ; joyeux, gai, amusant ; élégant, charmant , gracieux ; enjoué, fin, spirituel ; bon (de caractère).    Sibi = Ciceron    Maxime : au plus haut point 


�. →[Ph. 388]  Hactenus : jusqu’ici.    Recenseo ere : recenser     Et… et : corrélation aussi  bien  …  que            Gravis is e : sérieux, pondéré .  


�.→ [Ph. 389] Structure : Si adjiciam, + Si <adjiciam>  … respondebis →   si j’ajoute … tu me rétorqueras  (Voir nbx ex. de conditionnelles [Ph.  202 R.GR.] Adicio / adjicio ĕre  : ajouter   Si  complures alios< adjiciam>…  


�→ [Ph. 389b]  Cum … tum : d’une part … d’autre part    Sentĭo, īre, sensi, sensum, (tr). : sentir physiquement  [...]   ; sentir moralement, ressentir ; sentir intellectuellement  [...]    comprendre, savoir ; avoir un sentiment, une opinion, juger, penser ; exprimer un avis.     Magnifice : magnifiquement,  noblement, glorieusement, etc. ; beaucoup.      Ingenium ii n : toutes qualités naturelles, intellectuelles et morales : talent génie     Damnare : condamner     Genus orationis → voir notes supra. 


�→ [Ph. 389c] et [Ph. 389d]  prennent la forme d’ablatifs absolus. La syntaxe laissait attendre des appositions au  nominatif qui.  


Vocabulaire   Apellare : appeler,  nommer.  Aridus : aride ;   Jejunus : à jeun ; (style) décharné !    Exsucus a um : sans suc, sans nerf     Exsanguis is e : exsangue   Elumbis is e  : éreinté ; sans énergie   Tumidusa um : enflé boursouflé   Dissolutus  a um :  mou, relâché    Mollis is e : mou efféminé


�→ [Ph. 389d]  Rursus : de nouveau ; à leur tour     Aliis <appellantibus>    Tumidus a um  : enflé   Asiaticus a um : asiatique    Redundare : déborder regorger de   sŭperflŭus, a, um : débordé ; superflu, inutile ; restant, excédant. (Asianisme voir L. Pernot p.  112)


�→ [Ph. 389e]  Respondeo ere : répondre      Judicium ii n : jugement   Inimicus a um : ennemi   Invidus a um : envieux    Triumviralis proscriptio : les proscriptions des  triumvirs     — Dejectus : renversé,  abattu ;  Dejecti <viri> (= Ciceron) est  cpt du nom  famam—     Molior iri : mettre en mouvement ébranler une lourde masse →  entreprendre qc de difficile,  Molior + inf  entreprendre de.   Si minus … certe : sinon …  du moins   Extinguo ere  éteindre.    Obscurare : obscurcir, cacher, voiler.  


�. Les Triumvirs  sont  Antoine (lieutenant de César) ; Lepide (maître de la cavalerie de César)  ; Auguste (neveu et fils adoptif – posthume-  de César). De 43 à  32  ces héritiers politiques de César, agissent de concert contre les assassins de Jules César et  le parti sénatorial républicain. Proscriptions : une liste de leurs ennemis fut affichée ; ils furent  recherchés  et mis à mort. Cicéron fut assassiné en décembre  43 par les hommes de main d’Antoine qui ne lui pardonnait pas ses Philippiques.    


�. →[Ph. 390]  « Divinas » : revoir « divinabam », [Ph. 91].   


�. →[Ph. 391] Optimo jure  forme superlative  de Jure  = à bon droit.    Responsurum eram : futur proche, dans le passé ; voir l’encadré [Ph. 467].     <Mihi>respondendum <esse> adj v. d’obligation dans une infve.  


�.→ [Ph. 392]  Tribuantur : subjonctif de concession (admettons que).  Tribuo ĕre : attribuer.  Sānē, adv. : [...]   5 - sans doute,  j'y consens    Certe : assurément        Odium ii n : haine       Livor oris  m : envie    Fateor  eri : avouer, reconnnaître       Eruditus a um : cultivé    Opinor, ut opinor : à mon avis, je crois bien.   Seu = sive : ou bien      Făcētiae, ārum, f. (qqf. au sing.) : plaisanterie(s), bons mots ; finesse ; gentillesse ; raillerie, sarcasme.  Risus us m : rire ; raillerie  — NB.  Voir Laurent Pernod,  La Rhétorique dans l’Antiquité, p. 262-266, « excursus sur le rire ». 


�.→ [Ph. 393]  Alioqui : sinon, sans cela.    Quorsum (quorsus) [ quo + versum] : dans quelle direction ? dans quel but ?  à quoi bon ?  Revoir [Ph.  88]     Opus est  + inf : être nécessaire.   Praecipio  ĕre : recommander      Multa n. pl. est sujet de praecipi (inf pst passif)    De hoc : facetiae et risus  —opus erat  voir [Ph 168]


�. → [Ph. 394]  Negare : dire que ne pas, nier, refuser.   —Multus a um adj : abondant, nombreux, important, importun, prolixe  [...]      « Multus est in ea re », Cic. : il s'applique beaucoup à cette affaire. ↔ in jocando  —          Jocor ari : plaisanter    Praedicare (+ infve)  : dire, affirmer que [ Rétablir : alii praedicant <eum nimium in jocando fuisse>]     Nimium : trop      Nimius a um : excessif, qui passe la mesure.      Intenpestivus a um : hors de propos.   Scurrilitas tatis f :  bouffonnerie             Proximus + Datif.


�.→ [Ph. 395]  Construire :  Certe < jocandi>modum illi defuisse quemadmodum Demostheni <jocandi>facultatem <defuisse>   Les  deux infinitives dépendent de consensus ( comme elles dépendraient du verbe consentio)    Certe : certes, assurément, c’est vrai   Quemadmodum (quem ad modum), adv. inter. et conj. : de quelle manière? comment? ; comme, de même que ; adv. rel. de liaison (postclassique) : <de cette manière> = ainsi, par exemple.  Modus i m : [...]   mesure    Fere : presque,  à peu près, en gal.    Consensus us m : accord.    


�.→ [Ph. 396]  Admodum : tout à fait ↔  Nec admodum : pas du tout    —Repugnare : combattre,  contredire. Construire Non <illorum consensum> repugnat →  cf Quintilien Inst. VI, 3,5—     Confero : [...]   reporter    Tiro onis m  était le secrétaire de Cicéron.   [Ph. NB. .—Qui indulserit ; qui adhibuerit : deux relatives au sbj exprimant la cause.—]  Indulgeo ere + D.  : avoir de l’indulgence pour, favoriser   Numerus : i m : nombre ; cadence.   Adhibeo ere : appliquer, employer   [Ph. Rapprocher  Plus …studii // plus … judicii]      Congero ere : rassembler ; eligo ere : choisir     (Construire  in congerendis <dictis> // in eligendis <dictis> ( = *in congerendo dicta* ; *in eligendo dicta* ; NB.  la transformation du gérondif en adj v.est obligatoire dans les groupes prépositionnels voir [Ph. 128 R.GR.]. )   


�.→ [Ph. 397]  « Tironis accusatio » : l’accusation de Tiron  →  1) l’accusation portée contre Tiron ( Gén.objectif ; L’accusation portée par Tiron  (gén subjectif).       Rĕcĭdo-1 ĕre, cĭdi, cāsum [ re + cado] : (intr) : a - retomber, retomber sur (qqn), rejaillir sur  [...]   Rĕcīdo-2, ĕre, cīdi, cīsum [re + caedo] : (tr). trancher, retrancher ; abréger, diminuer  [...]      Patronus  a um : Cicéron avait affranchi Tiron.   


�.→ [Ph. 398]  Utcumque : de quelque manière que   Habere / se habere  se trouver être ; Sic res habet,  sic res se habet : telle est la situation  Utcumque res sese habet, Liv. 37, 54, 7 : quoi qu'il en soit.   Unquam : un jour, jamais    Construire  « primas <partes> tribuit »   Laus laudis f : louange, mérite.  Tribuo is ere bui bitum : attribuer.  Primas partes alicui tribuere : accorder le premier rang  à qn.   


�.→ [Ph. 399]  Peculiaris ( + Datif) : acquis avec son pécule ; propre à   Erasme construit-il  peculiaris comme communis avec un génitif ou  les deux génitifs ( lacedaemoniorum et Atticorum  sont-ils cpt de Laus ?    Laus laudis f : louange, mérite, gloire.  Secundum + acc : selon, suivant, après.   


�.→ [Ph. 400]  Adeo  ut : à tel point que     Cum + sbj : comme, alors, puisque, bien que      Poema atis n : poème        Commendāre (tr) : confier; recommander, vanter, louer ; faire valoir.  Lĕpŏr (lĕpōs), ōris, m : grâce, beauté, charme, attrait ; grâce (dans l'esprit), amabilité, délicatesse, élégance.          Făcētiae, ārum, f.: voir  [Ph. 392 ]      Venus  eris  f : beauté grâce attrait  [...]  .     Aspirare ad : souffler vers  [...]    aspirer à    Ne quidem : ne pas même


— NB.1 Poema bucolicum et comoedia sont tour à tour sujet de commendetur, d’où le sg.—   


— NB.2 Lepore  et facetia →  ablatifs de cause       


�.→ [Ph. 401] Orator oris m : orateur ;  Oratio ionis f : discours    Virtus utis f : qualité ; force ; vertu ; courage   Peto is ere ab + abl.  : demander à qn, rechercher  auprès de qn    Rectius cptif de l’adverbe Recte : correctement  [...] avec raison.   


�.→ [Ph. 402]  Agere de + Abl : traiter de, discuter de.    


�.→ [Ph. 403]  Age : allez ! allons !  Audĕo, ēre ausus sum : oser   Jocus i m : plaisanterie    Confero, ferre : [...] comparer.     


�.→ [Ph. 404]  Vix : à peine      Audĕo, ēre, ausus sum (qqf. ausi)  (tr/intr) : oser      Adhuc : jusque maintenant    Doctorum (les érudits) : gén. partitif  cpt de nemo.    NB. Ausim = ausus sim : sbj parfait, potentiel atténué →  j’oserais.  


�.→ [Ph. 405]   festivĭtās, ātis, f. : (Voir supra : festīvus  [Ph. 387])  : joie (que l'on a un jour de fête), gaieté, allégresse ; aménité ; tour de style ingénieux ;    Desiderare : [...]    réclamer        Fas est : il est permis par les dieux     Effingo, ĕre: - (tr). : représenter, faire le portrait ; reproduire, imiter   [...]      


�.→ [Ph. 406] Haberi : être considéré comme      Velis : subj pst, potentiel, de Volo vis velle volui – : vouloir 


�.→ [Ph. 407] Rursus : en arrière ; à nouveau ; s’entend ici par rapport à la première critique contre Cicéron [Ph 392]    Quaero, ere  ( demander) se construit avec ab + abl.           Dictĭo, ōnis, f : action de dire ; discours (parlé) ; expression  [...]     « Subitae dictiones », Cic. de Or. 1, 152 : les improvisations. ///  « Dictio causae » : la plaidoirie.  « Dictioni operam dare », Cic. Tusc. 2, 3, 9 : se consacrer à la déclamation, se consacrer à l'art oratoire.                Num ponas →  interrogative indirecte.   Ornamentum i n : ornement          /!\  Sententia ae f : avis, opinion ; pensée idée ; sens, signification ; phrase, période ; sentence, maxime. 


�.→ [Ph. 408]  Gemma voir  [Ph.  88] ! Tantum abest ut  + sbj : tant s’en faut que, il s’en faut de bcp que           Submoveo ere : écarter, soustraire       Arte  =  Arte dicendi  ou encore  arte dictionis ou  arte rhetorica.  


�.→ [Ph. 409]   Hic : ici    Apello  are :  au sens de invoquer    Judicium ii n : jugement. — de judicium dépend l’interrogation indirecte.—       An : est-ce que vraiment ?     Laus laudis f : louange ; mérite         Genus  laudis : voir supra [Ph. 398 ]    


�.→ [Ph. 410]  Clam : en cachette   Clam esse : demeurer secret.    Praefero + Dat : placer en tête, préférer à     Antecello Tr//  intr.+ Dat : surpasser, dépasser, être supérieur  à   


— NB.1    La proposition introduite par Quod, le fait que, est sujet de est.  


— NB.2   Sénèque (Lettres I, 8, 8-10 ; XV,2,43 ; De Tranquillitate. XI ; Consol. ad Marciam  IX.). Il s’agit de  Publius  Syrus, le Mimographe, apprécié de Jules César, dénigré par Cicéron.


�.→ [Ph. 411]  Verum : mais    Non protinus : il ne s’ensuit pas que.      Videor  eri : sembler paraître ; paraître bon (à qn → Dat.)        Immodicus a um : sans mesure    Frivolus a um : sans valeur ; vain léger ; étourdi ; n.pl. : bagatelles       Indulgĕo, ēre, indulsi, indultum + D : être bienveillant pour ; être indulgent ; être complaisant pour, se s'adonner à  […]       Immodicus : voir   [Ph. 395]      — NB.  La proposition introduite par Quod ( le fait que) est sujet de  est ; oraculum est attribut. 


� . ( [Ph. 412a] Judicium ii n : jugement    Possum : Voir l’encadré [Ph. 168]      Quintiliani : Quint. Inst. VIII, 5,18  Aulu Gelle, Noct. Att  XII, 11, 13 ;    Rejieci : être rejeté  (par les cicéroniens).


�. ( [Ph. 412b]  Uterque : chacun des deux   Invideo ere ( + dat. qqfs acc. ) : envier détester   Invisus a um : odieux, haï, ennemi     Alter alter:  l’un… l’autre    Aemulatio ionis f : émulation; rivalité, jalouise. Similitudo dinis f : ressemblance     Ingenium ii n : talent, naturel   Dictio ionis f : action de dire, expression, style oratoire.     — NB.1   Habere avec attribut  du COD : tenir pour, considérer comme   //     Invisum habere : (±) avoir jalousé, avoir détesté ( voir [Ph.  220] persuasum habere : tenir pour certain )   cf. E&Th. p.223


�. ( [Ph. 413]  Quamvis + adj : quoique + adj.      Parum : peu     Aequus a um : juste (→ impartial)  Fateor eris fateri fassus sum : avouer, reconnaître.    Poterat : voir l’encadré [Ph.  168].


— NB.1   Quibus :  abl de différence dans une comparaison →  « sentences »  en comparaison desquelles    — NB.2  Aulu Gelle, Nuits attiques : XII, 11,14


�. ( [Ph. 414]  Fit ut + sbj : il arrive que  [Fio fis fieri factus est]    Aeque (adv) : également. Felix, felicis : heureux, chanceux.   Ubi : là où, quand ; puisque.  Sermo onis m : entretien, conversation, langue    Contextus a um  ( PPP de contexo) : tissé, entrelacé, cousu. — NB.  Omnes ; his ; aliis : désignent les auteurs


�. ( [Ph. 415]  Invenio ire : trouver    Quod imiteris = <aliquid>, quod imiteris ; relative au sbj. exprimant la conséquence.   Omnes ; his ; aliis : désignent les auteurs  Le sujet de sunt est <sententiae>.  Insignis is e : remarquable 


�. ( [ Ph. 416]  Agedum : allons, eh bien allons ! 


�. ( [ Ph. 417]  Nonne : est-ce que ne pas ?  (Voir l’encadré [Ph.5]).   Brevitas tatis f : brièveté.  Interdum : quelquefois     Exigo is ere : pousser dehors ; exiger.  


�. ( [ Ph. 418]  Fortassis : peut-être


�. ( [ Ph. 419]  Exemplum i n : modèle, exemple.  Peto is ere petivi petitum : chercher, rechercher, demander (à → ab. +abl)       Utrum … an : interrogation double, voir l’encadré [Ph. 5].    Rectius : cptif de l’adv recte : correctement, à bon droit, bien.  -ve : ou bien.   NB.  Hujus  = brevitatis    Dans la [Ph. 424] hujus reprend severitatem  


�. ( [ Ph.420]  Affecto are : rechercher ; affecter.   Petere : rechercher  


�. ( [ Ph.421]  Laudare : louer, approuver    Vis (vim vi ) : force ; vertu ; sens…   Quiddam : quelque chose   Nervosus a um : nerveux   Naturalis is e : naturel    Uter utra utrum : lequel des deux ?  Recte ;   petere ab : voir supra !


�. ( [ Ph.422]  De Latinis <oratoribus >    Agere de + abl : traiter de, discuter de  


�. ( [ Ph.423]  Verum : mais     Haec : Voir l’encadré [Ph. 45].    Communis is e : commun à  (+ gén.) ( Rappel : « Omnia amicorum communia »  [Relire la Ph. 110] ). 


�. ( [ Ph. 424]  Rursus : en arrière ; de nouveau ; encore une fois.     Postulare : réclamer.     Interdum : de temps en temps   Severitas tatis f : gravité, sérieux.  -ne… an  voirl’encadré [Ph.5].  


�. ( [ Ph. 425]  Nota  ae f : marque, note, signe, caractéristique.    Insignis is e : remarquable, distingués     NB1. Pro hoc : Hypologus répond à la place de Nosopon.  — NB.2  Ab his = ab his <oratoribus petemus> 


�. ( [ Ph. 426] Ubi : où, là où, quand, puisque   Negotium ii n : affaire, embarras.   Involutus a  um : compliqué, inextricable           Partitio ionis f : division, distinction (du pb, de la question de droit)     Explico are : déplier, déployer ; expliquer               Utrum… an : voir l’encadré [Ph.5].      Similis is e + D ou +Gén : semblable à         — NB.  Si quis Hortensio similis = aut ab aliquo oratore, Hortensio simili.  ( si quis = εἰ  τίς = tout homme qui )  


�. ( [ Ph. 427]  Exstare : subsister     Praeter + acc : si ce n’est, excepté, sauf.


�. ( [ Ph. 428]  Verum : mais     Disputāre : débattre, disputer de      Gratiā précédé du Gén. = en vue de, pour.    Fingo ere : façonner ; imaginer, feindre     Exsto āre : subsister 


�. ( [ Ph. 429] Opus nom n indécl.: besoin, nécessité    Nihil opus + inf : (il n’est) pas besoin de  Nihil → acc. adv. : en rien, en aucune manière.  Agere de + abl :  traiter de   — NB.  Veris ac notis agamus  = <de> veris ac notis  agamus  ( subj. d’exhortation ; voir supra Ph. 402)   Ou faut-il comprendre <Rem> agamus : traitons l’affaire,  veris ac notis avec des exemples vrais et connus ?  


�. ( [ Ph. 430]  Nemo non : il n’est personne qui ne (= tout le monde …)  Fateor eri : avouer, reconnaître.   Fides ei f : bonne foi, loyauté ; confiance ; parole donnée.  Praecipuus a um : principal, important.   


�. ( [ Ph. 431]  Probitas tatis f : probité, honnêteté    Gravitas tatis f : sérieux   Conciliāre :  […] procurer     Elevāre: ôter ; affaiblir    Intemprerentia ae f : […] démesure ; indiscrétion   —NB. Eam  = fidem.    Suspicio ionis f : soupçon


�. ( [ Ph. 432a]   Habere : avoir ;  tenir ; considérer  Sane : […]  je veux bien   Licet + adj ou part.  = quoique   Vix : à peine.   Impendio adv. beaucoup      Favĕo, ēre, favi, fautum + Dat. : être favorable à […]     Audeo ere : oser      Tribuo ere +Acc. et  D. attribuer qc à qc.         — NB.  Habeatur, ostentat, commemorat, invehitur  ont pour sujet Cicéron.  Habeatur est un  subjonctif de concession, renforcé par sane  (admettons que)        — NB.2   Quod = <id> quod : chose que (apposé)   — NB3.  Licet <ei / Ciceroni> favens.     — NB4.  Fabius : Quint  Inst : XII, 1,14 -16   Quintilien consacre un chapitre entier pour établir qu’on ne peut être orateur sans être un homme de bien. Il défend  sur ce point  Démosthène et Cicéron  en ces termes : « Nec Marco Tullio defuisse video in ulla parte civis optimi voluntatem ». (Notes de P. Mesnard). 


�. ( [ Ph. 432b]   Dissimulare  (tr) !        Ostento are (tr) : faire montre de, étaler   Gloriose : avec vantardise, avec jactance          Licentius cptif de licenter : avec plus de liberté, hardiesse          Inveho ĕre : transporter ; s’emporter contre, invectiver (in + acc)    —NB1. Quod = <id> quod  (apposé)  — NB2.  Magis, et les comparatifs  plura et licentius sont en corrélations avec quam.


�. ( [ Ph. 432c]  Sanctitas  f : pureté (mœurs ; style), probité, chasteté, etc.   Tribuo, ere  aliquid alicui : attribuer ac à qn.   


— NB.  Cato, Brutus, Caelius sont au nominatif parce qu’ils sont (tout à tour) sujets des verbes  ostentat  commemorat, invehitur  qu’il faut reprendre dans la prop de comparaison.  


�. ( [ Ph. 433]  Itaque : c’est pourquoi   Nonne  Voir l’encadré [Ph.5].   Rectius est en corrélation avec quam.  


�. ( [ Ph. 434]  Videris <mihi> : tu me parais, il me semble que tu    Mĕdĭtor, āri, ātus sum (tr) : méditer, réfléchir à, penser à ; préparer, machiner ; étudier, travailler (qqch); s'exercer à […]  Vituperatio ionis f : blâme, reproche, censure, critique.  


�. ( [ Ph. 435]  Gens gentis f : nation →   pas le moins du monde 


�. ( [ Ph. 436]  Sermo onis m : entretien, dialogue.     Exitus  us m : la fin     Exspecto are : attendre ; Exspectaris  = exspectaveris (futur antérieur  (voir R.GR. 202)    Intellego / ligo : comprendre    Causam agere : plaider une cause   — NB.  Agi →  inf pst passif !  


� . ( [ Ph. 437a]  NB. Ciceronis  = Ciceronis <causam agemus>—    


Ne+ Sbj : afin que ne pas ( but négatif)  Obscuro are  (tr) : obscurcir   Perperam, adv : de travers, mal ; par mégarde    Exprimo, ĕre, pressi, pressum  (tr) : faire sortir en pressant ; […]  reproduire, représenter, imiter ; exprimer, exposer.   Quemadmodum : de la même manière que, comme.  Soleo ere + inf. : avoir l’habitude de     Imperitus a um : malhabile, inexpérimenté.          Effigies iei f : représentation, copie, portrait    Traducere : faire traverser ; produire en public, manifester au grand jour, exposer au mépris du public […]  Secus : autrement   Oportet : il convient. 


�. ( [ Ph. 437b]  Collocare : placer   Usuvenire (/ usu venire) : arriver   Obtingo, ĕre, obtigi –  (intr) : toucher, atteindre ;  arriver, avoir lieu, échoir en partage (à qn + D.)    Adamare : se mettre à aimer  (voir [Ph. 67 et 200] )  Nubes is f : nuage   Complector plecti plexus sum : embrasser, étreindre   Juno junonis f →  Pro Junone : au lieu de Junon    Simulacrum i n : image. Inanis is e : vain, vide, sans consistance.  


NB1. Nostram = nostram <causam agemus>, parallèle à  Ciceronis = Ciceronis <causam agemus>   — NB.2  De ne dépendent collocemus et usuveniat, coordonnés par ac.  — NB.3  Nec relie les deux épithètes de quiddam : ridiculum et infelix    — NB.3  Quiddam est comparé à quod (le sort d’Ixion) par la corrélation : non minus infelix quam quod  (quelque chose de ridicule et de non moins malheureux  que ce qui) ;  NB4. Quod (ce qui / ce que)  est sujet de dicitur (Règle Homerus caecus fuisse dicitur, voir l’encadré [Ph.376d]).   — NB5. Ixion n’engendra pas moins les Centaures de ce simulacre d’Héra (Ovide Met XII, 504) fait remarquer  P. Mesnard. 


�. ( [ Ph. 437c] Paris idis m   Helena ae f    —NB.1  Paridi a même cas et même fonction que Ixioni par rapport à obtigisse dicitur.   Rapio is ere rapui raptum : enlever   — NB.2   Règle Amissa Sicilia Voir l’encadré [Ph.437c]   — NB.3  Decem annis Ablatif de durée au lieu d’accusatif de durée (cf. Gr. §103)        Interim : entretemps,  pdt ce tps.  Mendax acis : mensonger   Amplector plecti : embrasser    Nimirum : par ailleurs         Procul : au loin.  Artificium ii n : artifice, ruse   Tollo is ere sustuli sublatum : enlever.   — NB.  Ipsa…  sublata : ablatif absolu (Voir Hélène d’Euripide).  





[ Ph. 437c] Amissa Sicilia


Le participe parfait passif en fonction d’épithète se traduit souvent par un nom abstrait.  


Angebat Hamilcarem  Amissa Sicilia : La Sicile perdue serrait le cœur d’Hamilcar = la perte de la Sicile tourmentait Hamilcar.   


Ab Urbe condita : depuis la ville fondée = depuis la fondation de Rome.     


[437] Pro rapta Helena : à cause d’Hélène enlevée →  pour le rapt d’Hélène.


  


�. ( [ Ph. 438]  Contingo is ere : arriver   Assequor sequi : atteindre obtenir.  Labor oris m : peine, effort.  Fallax acis : trompeur    — NB.1  Bcp de Vocabulaire commun aux phrases précédentes.  — NB.2  Quid est sujet de contingeret.   — NB.3 Contingeret, Subj impft, exprime l’irréel du pst.   — NB4.  « Ciceronis umbram »  P. Mesnard, p. 619 « Les images mythologiques utilisées comme autant de précédents, n’ont pour but que de valoriser cette formule. Toute la dialectique d’Erasme consistera désormais à définir le véritable Cicéron et à éliminer ses mauvaises imitations ». 


�. ( [ Ph. 439]   Omen, inis n : présage, menace.   Averto ere  (tr) : détourner   Avertant : subj. de souhait (Utinam n’est pas obligatoire).  Superi orum : les dieux d’en haut. 


�. ( [ Ph. 440]   Inquam : dis-je    Ne + quid Voir l’encadré [Ph. 9].  Id agimus ut + subj. : nous travaillons à ceci que, notre but (notre objectif) est de. ( ne + sbj : que ne pas)  


�. ( [ Ph. 441]  Nonnihil : quelque chose, (ou adv.) en quelque chose.  Quam + superlatif : le plus/ le mieux (***) possible.  Conduco ere (ad + acc) : conduire à ; être utile à, servir à, contribuer à     Sentio ire (de + abl.) : avoir une connaissance ou une opinion de.  — NB. Ut … sentiamus est apposé à illud (ceci, à savoir que), sujet de conducit.  


� . ( [ Ph. 442] Novus : nouveau ; étrange.  Candor oris m : candeur → illusion !   — NB.  Ellipse de <sit> dans la prindipale.  


� . ( [ Ph. 443a]  Verum : mais   Tribuo ere : attribuer qc (à qn → dat.)  Parcius : cptif de l’adv. parce : avec parcimonie ; avec retenue. — NB.1 Tribuatur : subj de concession : on pourrait certes attribuer…   — NB.2  Le sjt de praedicavit est Cicéron. Si + ind. →  s’il est vrai que Cicéron  


� . ( [ Ph. 443b]  Quis + gén part., voir l’encadré [Ph. 80].   Vetus eris (adj imparisyllabique) : vieux, ancien.   Unquam : un jour, jamais.   Sic … ut + sbj : au point que (conséquence)   Putarit forme syncopée de putaverit (sbj pft)  Dictio  ionis f : expression, style    Peto ere (ab + abl) : rechercher auprès de qn, demander à qn.   Ornamentum i n : ornement stylistique.  — NB.  construire  … ut omnia orationis ornamenta ab uno <Cicerone> petenda <esse> putaverit.   


� . ( [ Ph. 444]  Quam plurimi : un très grand nombre.  Habere : tenir posséder. 


� . ( [ Ph. 445]   Moror ari (tr) : s’attarder ; Nihil moror (tr) : je ne me soucie pas de. — NB. construire avec une infinitive : nihil moror <eos> quam plurimos <esse>—  Cordatus a um : sensé, avisé    Doctus : savant   Vere : véritablement   Reor reris reri ratus sum : estimer, penser.  


� . ( [ Ph. 446a] ]�  — NB. Construction  La 1° corrélation Sic … ut  entraîne trois sub. de conséquence : ut excelleret ; ut non reliquerit ; (aut <ut>) dederit. La 2° corrélation ita …ut entraîne une sub de ( dépendant de dederit, qui lui dépend déjà de sic ut.   


Vocab.   Mortalis is e : mortel (Voir l’encadré [Ph. 80])       Hactenus : jusque maintenant, jusqu’à aujourd’hui.  Indulgeo ere dulsi dulsum (+dat.) : être bienveillant, complaisant pour qn.    Quispĭam, quaepĭam, quodpĭam (pr. Quispĭam quidpĭam, quippĭam), pr/adj. indéf  : quelque, quelqu'un, quelque chose.  Vel = même, serait-ce    Disciplina, ae f : étude, discipline. 


�. ( [ Ph. 446b]— NB.1  Ejus reprend disciplina.  Pars partis f : partie.  Excello, ere  (tr) : exceller, surpasser. Le sjt de  excelleret est  le « mortel » de la principale   Omnes = omnes <oratores>.  — NB.2   Le sjt de reliquerit est natura.   Relinquo, ere reliqui relictum (tr) : laisser  Aliquid desirandum : qc à désirer ; voir l’encadré [Ph.303].  — NB.3  Le sjt de dederit est  natura ; le Cod est cet Aliquid desiderandum.     Le sjt de superaretur est  « le mortel »    Ab aliis <oratoribus>. Voir l’encadré [Ph.26].  


� . ( [ Ph. 447a]  Voc.  Quanto : combien, comme ! Adv. exclamatif, Ablatif, cpt de mesure, s’emploie avec un cptif.  Dicendi faculatas Voir l’encadré [Ph.36].   Incredibilis is e : incroyable 


— NB.  Construction : Prop. principale exclamative. →  Quanto id incredibilius <sit>in dicendi facultate. « In dicendi facultate » se comprend par opposition à « vel in una disciplina ».


� . ( [ Ph. 447b]  — NB. Construction : trois relatives. Les deux quae ont pour antécédent « dicendi faculatas » (l’éloquence). Quas a pour antécédent res —              Voc.  Propemodum : presque, quasiment.  Constare + abl. : être fait de, consister en     Tot : adj indéf.indécl : tant de.  Desiderare : […] requérir,  avoir besoin de  Tradere : faire passer, transmettre    Praeceptum i n : précepte.   Quas ... possit  (conséquence ; voir l’encadré [Ph.67]. 


� . ( [ Ph. 448]   Fingo ere : façonner, imaginer, supposer   Similis is e (+ gén ou dat) : semblable à  Utrum… an Voir l’encadré [Ph.5].  Malo mavis malle : préférer. 


�


Quint. Inst. X, I, 119    


CXIX. Nam et Trachalus plerumque sublimis et satis apertus fuit et quem uelle optima crederes, auditus tamen maior: nam et uocis quantam in nullo cognoui felicitas, et pronuntiatio uel scaenis suffectura, et decor, omnia denique ei quae sunt extra superfuerunt: et Vibius Crispus compositus et iucundus et delectationi natus, priuatis tamen causis quam publicis melior.


�
L'élévation, sans obscurité, caractérisait Trachalus, et l'idée de la perfection semblait dominer sa nature; mais il gagnait surtout à être entendu. Je n'ai jamais connu dans personne un accent aussi heureux; sa prononciation et sa grâce eussent été applaudies sur un théâtre; enfin il y avait en lui surabondance de tous les avantages extérieurs.�
�
P. Mesnard ajoute  « Ces dons exceptionnels de Valérius Trachalus consul pour l’an  68  qui ont donné naissance au proverbe « Trachalo vocalior »  ne suffisent pas à lui valoir la palme de l’éloquence il reste encore à posséder les qualités « quae  sunt intra  ».  comme la philosophie et la force du raisonnement ».  �
�



�. ( [ Ph. 449]   Opinor ari : avoir une opinion, « penser ». Praefero, ferre : mettre en avant, préférer à →  dat. (→ omnibus <oratoribus)   Ab eo découle de petere, de la question précédente.  Hac parte : abl de point de vue (sur ce point).  


�. ( [ Ph. 450]  Pudor oris m : retenue, respect de soi.  Modestia ae f : modération   Specimen inis n : exemple, modèle    — NB.  Viveret, Malles : subj impft ( irréel du pst.  


�. ( [ Ph. 451]  Ne + Sbj : pour ne pas    Commemorare : rappeler, mentionner   Singuli ae a : tous pris un par un (de singulis <oratoribus>)   Nonne  Voir l’encadré [Ph.5].  Sumeres : sbj impft ( irréel du pst.   Antestare : avoir la prééminece, l’emporter sur qn (+ dat) en qc (in+ abl)   — NB.  Sumeres <hoc> in quo antestarent → <hoc> Cod de sumeres, antécédent de quo


�. ( [ Ph. 452]  Eligo ere : choisir  Pŏtiŏr, ĭus, ōris (cptif de potis) : meilleur, préférable ; de plus de prix, supérieur.  Vel … vel : soit soit    Dijudico are : juger, estimer   Invideo ere + dat : jalouser,  haïr. 


�. ( [ Ph. 453]   Probare : approuver    Zeuxis idis m       Sequor sequi secutus sum  (tr) : suivre  Praecipio ere : recommander,  donner des préceptes ( Tr. ou infve)      Imitator oris m.  


— NB1.  Mihi probatur au lieu de a me probatur : voir [R. GR. 26, NB2]   — NB2. Quod secutus : apposition au sujet à l’intérieur de la relative.  (voir [R. GR. 257])  Quod a pour antécédent exemplum.   — NB.3  Quintillien Inst . XII, 10, 4-5


�. ( [ Ph. 453b] Construction : quatre infinitives dépendent de praecipit ; puis vient une relative. →     Praecipit 1) nec unum<oratorem> esse legendum 2) nec omnes <oratores esse legendos> 3) nec quoslibet <oratores esse legendos>, 4) sed ex praecipuis deligendos aliquot eximios, inter quos Ciceroni primas tribuit, non solitudinem.


Vocabulaire :  Quīlĭbĕt (quīlŭbĕt), quaelĭbĕt, quodlĭbĕt : n'importe lequel, n'importe qui, quelconque.  Praecipuus a um : principal, éminent   Eximĭus, a, um : distingué, supérieur, excellent, remarquable, rare   Aliquot (adj. indécl.) : quelques uns   Solitudo dinis f : solitude → ici exclusivité.  Primas = primas partes : premier rang, premier rôle.  Tribuo ere bui bitum + D. 


� . ( [ Ph. 454]  Cst : <Quintilianus> est sjt de vult, qui entraîne une infinitive.    <Ciceronem> est sjt de esse.    Summus a um → suptif de altus : haut.  Prŏcĕrēs, um, m : les premiers citoyens, les grands, les maîtres (dans un art)   Sōlĭtārĭus, a, um : solitaire, isolé ; unique   Exclūdo ĕre clūsi clūsum   (tr) : ne pas laisser entrer, exclure ; faire sortir.


�. ( [ Ph. 455]  Auscultāre (tr. et intr avec dat.) : écouter avec attention, écouter en cachette, épier; obéir, ajouter foi à.  Usu venire ou usuvenire : arriver     Idem quod : la  même chose qui / que    —NB. Quintillien, Inst . X,  2 ,  24-25


�. ( [ Ph. 456]  Quidnam : quoi donc ? 


�. ( [ Ph. 457]  Ut dépend de <usu veniet> : il arrivera que.   Parum : peu, trop peu  Evado is ere : sortir de ; aboutir, devenir. 


�. ( [ Ph. 458]  Scopus i m : cible, but.   Propono ere : mettre devant les yeux.  Nobis : (voir [R.GR. 26 NB2 ] →  nous nous sommes proposés un autre but) 


�. ( [ Ph. 459]  An : est-ce que vraiment ?  Voir l’encadré [Ph.5]    Parum : peu ,  trop peu     Cui = <id> cui : cet (écrit, langage, dicours) ;  Ciceronianum est attribut de <id>          Quicquam = quidquam : quelque chose (antécédent de quod)   Accesserit : futur antérieur de Accedo ere cessi cessum : venir en plus, s’ajouter à     Petitum non fuerit : marque une antériorité par rapport au futur antérieur – accesserit– lui-même ! 


�. ( [ Ph. 460]  Autumare : affirmer, prétendre.  Sic, adv. =  un cod neutre  (=c’est ce qu’ils prétendent) 


�. ( [ Ph. 461]   Quod = <id>quod ; id étant sujet de fuerit.      Fuerit : futur antérieur =  erit  cf. E&Th. p. 226     Alio = alio <oratore>    Aut : ou bien   Ne quidem : ne pas même   Sit dépend tjs de etiam si.  


�. ( [ Ph. 462]  Quidni : pourquoi pas ?  


�. ( [ Ph. 463]   Construction : Cogites entraîne deux interrogatives indirectes coordonnées par et « Quanta pars …interciderit » et « quae cujusmodi fuerint », la 2° étant composée de deux questions comme  la [Ph. 147c]. 


� . ( [ Ph. 463a]   Intĕrim, adv : pendant ce tps-là ; de tps en tps, qqfois ; pour l'instant, pour cette fois. Cogitāre (tr) : réfléchir (à)  Volumen inis n : volume, livre  Intercido ere cidi – : tompber dans l’entre deux, disparaître.      —NB1. Mihi est un datif éthique, (de sentiment) montre le degré d’implication du locuteur.      —NB2. Cogites velim,  parataxe, voir l’encadré [Ph. 138].   — NB.3  Illud, Cod de cogites,  est développé par l’interr. ind. en apposition (quanta pars interciderit ;  voir [R.GR.28] ).     


�. ( [ Ph. 463b]  « Et in his divinum illud opus De Republica, […] quae cujusmodi fuerint » : 2° interrogative indirecte dépendant de cogites.  In his  = in Ciceronianiis voluminibus In = parmi   Opus eris n : ouvrage    Quae cujusmodi : quelles choses et de quelle sorte   Voir [Ph. 147c  et  R.Gr. 28]   


� . ( [ Ph. 463c]  NB. Les parenthèses veulent rendre plus lisible l’interrogative indirecte qu’interrompt cette relative.  Cujus a pour antécédent opus.    Servare : sauver, conserver     Fatum i n : destin.  Nescio quo fato : par je ne sais quel destin.  Nihil aliud quam =  Nihil aliud <facit> quam discruciat : il ne produit pas d’autre effet que de tourmenter   Discrucio are : crucifier, torturer. Desiderium ii n : regret, manque.  NB. Ce Frgt est le songe de Scipion, qui conclut le De Republica ; il fut  conservé et commenté par Macrobe, sans doute au V° sciècle.  


� . ( [ Ph. 463d]   Hinc : par La République   Licet + inf : il est permis  Leo leonis m : lion. Unguis is m : ongle     Ut aiunt : comme on dit. (Aio : dire.  Vb. défectif : ind. prés. aio, ais, ait, aiunt; subj. aias, aiat, aiant; indic. impf. aiebam, aiebas; impér. prés. ai; part. prés. Aiens).


� . ( [ Ph. 463e]  Ne : pour ne pas (prétérition)   Quid = aliquid : voir [Ph. 9]    Interim : [Ph. 463a]  Commemoro are (tr/intr) : rappeler, faire mention de     Epistula ae f : lettre    Liber libri m : livre   Oratio ionis f : discours    Intercipio ere ceptum : intercepter, enlever ; emporter avant le tps.  Tres tres tria : trois     Volumen inis n : volume, livre     Naufragium ii n.   Scriptum i n : écrit .  Ceteri ae a : tout les autres, tout le reste, restant. 


� . ( [ Ph. 463f = relative seule] Tiro onis m : Tiron, secrétaire, affranchi, de Cicéron   Libertus i m : affranchi   Jocus i m : plaisanterie   Scite : habilement, finement, avec esprit   Complector  -cti  plexus sum : embrasser (pr./fig)     — NB1.  Legitur : passif personnel → voir [R. GR. 376])   —NB2. Legitur cf. Quint Inst VI, 3,5 


�. ( [ Ph. 464]  Qui : comment   Potes  (voir R.GR. 168).    Igitur : donc   Absolutus a um : achevé, parfait   Tam multi ae a : si nombreux.  Legeris : rel.au Sbj. (voir R.GR. 67)   


�. ( [ Ph. 465]  Addo is ere : ajouter  Adde quod : ajoute à cela le fait que   Tractare (tr/intr) : traiter, traiter de    Materia ae f : matériau ; matière, sujet. 


�. ( [ Ph. 466]  Ergo : Donc     Si forte : si par hasard, s’il se trouve que    Dicendum : voir l’encadré [Ph.90 & 349].   Fuerit = erit        De his =  de his <rebus>       Attingo is ere tigi tactum : touher, atteindre   Tandem : enfin      Peto  ere : rechercher    Supellex -lectilis f : vaisselle ; bagages ; ustensile ; outils.  


�. ( [ Ph. 467]  An ironique →  [Ph. 5]   Proficiscor sceris sci fectus sum : s’en aller, partir  Ipso = ab ipso Cicerone   Percontor ari atus sum (tr/intr) : s’informer, se renseigner, interroger.  Percontaturi →  participe futur 


[Ph. 467]  Participe futur (actif et déponent)


Son sens est toujours actif ; il se forme à partir du radical du supin. Il a le sens de « sur le point de, prêt à, disposé à, destiné à ». On le trouve galt en fonction d’attribut du sujet dans des périphrases équivalant au futur proche ou certains subjonctifs, il permet de créer l’infinitif futur actif ; son emploi en apposition, pour exprimer la postériorié ou le but [Ph. 467]  est postclassique. 


************


[Ph. 467 ]  An proficiscemur in campos Elysios ab ipso percontaturi, quibus verbis ille talia fuerit dicturus →   « Est-ce que, par hasard, nous allons descendre dans les Champs Elyséens pour nous informer auprès de lui, et lui demander par quelles expressions il aurait exprimé telles idées ? Percontaturi : but ; Dicturus fuerit : périphrase (au sbj parfait) dans une interrogative indirecte.  


�. ( [ Ph. 468]  Dumtaxat : […] du moins ;  seulement     Tractare (tr/intr) : traiter   Explicare :  débrouiller ; (rhét.) développer.    — NB.  Relative au sbj. Voir Voir l’encadré [Ph.67]. 


�. ( [ Ph. 470]  Quid : eh quoi ? (étonnement, parfois feint)  An : voir l’encadré [Ph.5].   Judicare : estimer, juger ;  se construit avec un infinitive.  Orator oris m.     Praestans, antis : supérieur, éminent.    Pictor oris m : peintre. 


�. ( [ Ph. 474]  Aio : dire. Vb. défectif : ind. prés. aio, ais, ait, aiunt ; voir [ph.463d]. Credo ere : croire. 


� . ( [ Ph. 475]    Apellare : nommer       Quīlĭbĕt (quīlŭbĕt), quaelĭbĕt, quodlĭbĕt : n'importe lequel, n'importe qui, quelconque.     Imago ginis f : image, représentation.      Effingo ere : représenter, faire le portrait, copier.  Tantum : seulement   Ante (adv.) : avant.  Pingo ere pinxi pictum : peindre      — NB.  Apelleum est un adj.   


� . ( [ Ph. 476]   Adeo : à ce point […]  à plus forte raison  Conspicio ere spexi spectum : porter ses regards sur, vers ; observer. Tabula ae f : planche ; tableau  Depictas < depingo : peindre   Manus us f : main    — NB. Qui = <eum> qui ; reprendre la principale de la phrase précédente. 


� . ( [ Ph. 477a]    Diceret : sbj impft → irréel du pst         Nisi : si ne pas ; si ce n’est   


—Cui = <is> cui ; Cui est cpt de placet—     Placeo  ere + Dat : plaire à    Jocor ari : plaisanter (in + acc : de qn, sur le compte de qn)    Pretium ii n : prix, salaire   Conducere  (tr) : […] employer, louer les services de   Ad pingendum : voir [R.GR.36].   Cupressus i f : le cyprès  


— NB. Horace  Art Poétique  Vers  19- 21    « Sed nunc non erat his locus. Et fortasse cupressum //  Scis simulare; quid hoc, si fractis enatat exspes  //    Navibus, aere dato qui pingitur ? » →   « C'est bien : mais tout cela n'est pas à sa place. Peut-être es-tu habile à dessiner les cyprès: [20] qu'importe à celui qui te paie pour le peindre au moment  où son navire est brisé par le flot et où il va perdre l'espoir d'échapper au naufrage? » 


� . ( [ Ph. 477b]  Rogare : interroger, demander à (cst : double acc. →  acc. de la chose et acc. de la personne)    Conductor oris m : le commanditaire (répond à conductus)   Ecquis (qqf. ecqui), ecquid, pr. inter. : est-ce que quelqu'un? est-ce que quelque chose? introduit ici l’interr. indirecte.  Promineo ere : être en saillie, dépasser de     Appingo ere : peindre,  ajouter        — NB. Voir encore Horace : « Qui variare cupit rem prodigialiter unam, delphinum silvis adpingit, fluctibus aprum » (Hor. A. P. 30) : celui qui désire varier un sujet d'une manière prodigieuse et originale peint un dauphin dans les bois et un sanglier dans l'eau.


� . ( [ Ph. 478]  Esse Ciceronianum est sujet de est.  Simillis is e (semblable à) se cst avec Gén. ou Dat.  


� . ( [ Ph. 479]  Nihil aliud  (voir [R.GR. 237])  A la question Quid aliud répond Nihil. 


� . ( [ Ph. 480] An : est-ce que vraiment ?  Certus a um : fixé, déterminé  Materia ae f : matière ; sujet. — NB. [Valable pour Ph.483, etc.]  Les préposisions ab, de, ex, in, etc.  se placent souvent entre l’adj et le nom →   « de certis materiis » mais « quāuis de re ». 


� . ( [ Ph. 481]  Pergo ere : aller tout droit, continuer.  


�. ( [ Ph. 482]  Mihi : datif de pt de vue (à mes yeux).   Ne …quidem : ne pas même   Dignus a um : digne de, se cst  avec un abl.   Habere + acc. Cod et acc. attribut : considérer qc comme , tenir qn pour.  


�. ( [ Ph. 483a]     Mihi : Dat. de point de vue   Valeo  ere : être en bonne santé ; valoir ; avec inf : pouvoir.      Praeclare : très brillamment    Dissero  ere : développer, traiter une question    Quīvis, quaevis, quodvis (/pr.quidvis), pr.-adj. indéfini : n'importe qui, n'importe quel, qui que ce soit, etc.  Quīcumque (quīcunque), quaecumque, quodcumque : quel ... que, n'importe quel, quiconque, etc. .


� . ( [ Ph. 483b]  Quemadmodum : de la même manière   Animantes tium : les vivants  Denique : enfin, finalement   Penicillus i m : pinceau    Adumbrare : esquisser.


�. ( [ Ph. 484]  Equidem : certes, pour ma part   Duco ere : conduire ; penser  Phrasi : Abl.de Phrasis is  f : (Quint.) diction, élocution, style ; voir [Ph. 94b]   Stilus i m : stylet ; style.   Quamlibet +adj = quoique + adj.   Expolitus a um : poli à fond, soigné, etc.   Discrepans antis : discordant, dissonant (ab + abl. → par rapport à)   — NB. Phrasi ciceroniana et Stilo expolito …  discrepante sont à l’ ablatif de qualité ; voir l’encadré [Ph.163].   


� . ( [ Ph. 485]   NB : cst.  Si + futur antérieur dans la sub,  et futur simple dans la principale, mais dans l’apodose le futur simple est subordonné à vereor sous la forme d’une infinitive Futurum <esse>.       


Istaec = ista    Sententia a f : opinion   Sedeo ere sedi sessum : être assis ; être arrêté (opinion)  Vereor eri : craindre  ici cst avec prop. infinitive.   Evado ere : sortir de ; aboutir à devenir.   Anoi, adj grec au nominatif pl.: insensés ; fous  Videor eri : sembler,  paraître (à qn →  D.) 


�. ( [ Ph. 486]   Quaeso : je vous prie (galt en incise).  Fides ei f : foi, bonne foi, loyauté, confiance      Exprimere : […] imiter, rendre (phrase 486) ; exprimer (phrase 487 !)     Mutilus a um : tronqué   


— NB1. Respondeas : soit sbj d’exhortation ; soit dépendant par parataxe de quaeso (classique) ; voir l’encadré [Ph.139].       NB2. Illud  acc. de relation ( répond moi sur ce point) annonce l’inter.directe  censes.  — NB.3 Censes entraîne une inter. indirecte double voir [Ph. 28].      


�. ( [ Ph. 487]  <Tantum > … quantum : aussi grand qu’il est.   


�. ( [ Ph. 488]  Qui (abl. arch.) = comment ?    Exprimere voir Ph..487


�. ( [ Ph. 489]  Rursus : à nouveau ; en arrière, une seconde fois.  Conspicuus a um : visible ; Vix : à peine   Dimidiatus : partagé, réduit à la moitié  


�. ( [ Ph. 490]  Adde quod : ajoute le fait que    Exstare : subsister 


Aliquando : parfois, qqfois.   Satis fecit ( ou satisfacere) + Dat.: donner satisfaction à   


�. ( [ Ph. 491]   Siquidem : certes ; je dis cela parce que    Substituo ere : substituer Velut/ veluti : comme,  pour ainsi dire    Damnare : condamner.   — NB.  « Cicéron a corrigé les vues exprimées dans le De inventione, I,14 ; cf Quintilien, Inst. III, 6,60. « Sed Cicero quidem his pulcherrimos illos De Oratore  substituit, ideoque culpari, tanquam falsa praecipiat, non potest. » (P. Mesnard p. 621, ad loc.)


�. ( [ Ph. 492]  « Levidense munusculum » Cicéron, Ad fam , IX, 12,2 (« un mince présent » traduit Gaffiot)


�. ( [ Ph. 493]  Ad haec : en plus de cela   Tantum : seulement    Etiam : encore    Recognosco ere : réviser, relire     Cujusmodi (Rel de liaison) : et de cette sorte     Praeter + acc : outre, indépendamment de […]  (= entre autres œuvres) 


�. ( [ Ph. 494]   Qui fit ut + sbj : comment peut-il se faire que ?  Igitur : donc    Aemulor ari  (tr/ intr avec datif ) : rivaliser avec; imiter   Nonnullis = nonnullis <scriptis>     Indolatus : non raboté   Dissimilis is e + Dat. ou + Gén.      — NB.  Décl. du pr. réfléchi :  Se sui sibi se  


�. ( [ Ph. 495]  Nisi forte : à moins que par hasard    Probaturus : part futur de Probare  (tr) : approuver, louer ; voir  R.GR. 467.    Inchoare : commencer   Tabella ae f : planchette ; tableau   Rudis is e : rude, non dégrossi.   Imitans : part pst de imitari v.déponent, tr.      Evado ere vasi vasum : sortir de, aboutir à, devenir.      Spero are :  espérer;  se cst habituellement avec une infinitive au futur → evasurum<esse>.  — NB. Qui speret: relative au sbj; voir l’encadré [Ph.67].


�. ( [ Ph. 496]   Conspicio ere : porter ses regards sur, vers ; observer.    Ferunt + infve = on rapporte que   Candidus : blanc ; […] franc sincère     Liber era erum : libre, d’homme libre.  


— NB.1  Quem introduit ferunt, le verbe de la relative, mais est en réalité sujet de l’infinitive qui en dépend (classique).    — NB.2  Ingenio candido liberoque: abl de qualité  (voir R.GR. 163)  


Kakozele : vocatif grec : litt. mauvais imitateur.    — NB.3  P. Mesnard note à  propos de « kakozeles » : « Zèle intempestif et malheureux qui aboutit à l’affectation et au mauvais goût. Cf Lucien, Salt. 82 et Quintilien (Inst.,VIII,3,56), qui en fait un défaut rhétorique caractérisé dans tous les domaines par la « mala affectatio ».


�. ( [ Ph. 497]  Istic : là adv. ; ou  istic (nominatif masc) = istud (neutre) : cette chose / cette œuvre. L’attraction du démonstratif neutre par le genre de l’attribut (ici Apelle,  masc.) est normale.  


�. ( [ Ph. 498a]    Sibi aliquem proponere : se proposer qn comme modèle ; Proponere sibi aliquem ad imitandum, Cic. de Or. 2, 22, 93 : se proposer qqn comme modèle à imiter ; Erasme semble utiliser la cst attribut du COD : Statuam  effingendam → voir R. GR. 103.     Insignis is e : remarquable, distingué     Robigo inis m : la rouille      Vitiasset : forme syncopée de vitiavisset ; Vitiare : vicier dégrader.   Mentum i n : menton  Os oris n : bouche   Artifex icis m : artisan  Sumam manum imponere + D : mettre la dernière main à un ouvrage.  


�  ( [ Ph. 498b]  Gravor ari + inf : répugner à, refuser de    Quipiam : n’importe quel     Sumo is ere : prendre  — NB. An, est-ce que vraiment, exprime une réserve après la 1°question (Gaffiot s.v.I.4).        — NB.2   Habere avec Cod (aemulari)  et attribut du cod (potius ; en corrélation avec quam ) : considérer   Potior, ior, ius : préférable ( juger préférable     — NB.3  Illud est cod de aemulari et désigne la statue endommagée.  — NB4.  Ut + ind. → comparaison.


�  ( [ Ph. 498c]  Ne + sbj : but négatif      Recedo ere : reculer, régresser    Addico ere : […]  se consacrer   Semet : lui-même     /!\  Alterius : gén de alter   /!\     Signum i n : statue   Desum desse : manquer     Suppleo ere : remplir, compléter, réparer          — NB.  Quam est en corrélation avec Potius. →  Est-ce qu’il tiendrait pour préférable d’imiter … plutôt que de compléter ?  


�. ( [ Ph. 499]  Ut +ind : comme  (comparaison).   Quando : quand, puisque.  Licet : il est permis.     (C’est un dicton → verbum dans la ph. suivante)  


�. ( [ Ph. 500]  Usurpare (tr) : utiliser    Aliis →  Datif.     Rectius →  cptif de recte : correctement, bien.    Deminutus a um : diminué, amoindri      Sarcio ire : raccommoder, rapiécer


�. ( [ Ph. 500b]  Malo malle : préférer   Ex uno= ex uno <Cicerone>     Quia : parce que  Promptus a um : à disposition, pratique    Illo = Cicerone Voir l’encadré [Ph.13].     


Felicius → cptif de Feliciter : avec bonheur, succès, talent    Mutuor ari : emprunter.


�. ( [ Ph. ]  Quid quod ? que dire du fait que ? Quod, le fait que, est repris par Quod malum, cod de imputat.   Depravatus : altéré, corrompu, vicié   Ita …ut + Sbj : tellement que   Revivisco ere : ressusciter    Agnosco ere : reconnaître     Restituo ere : rétablir, restaurer  — NB.  Quae = <ea> quae ; ea = Cod de restituere —            Librarius ii m : bibliothécaire     Semidoctor n’est pas dans Gaffiot mais Semidoctus est attesté chez Cicéron De Or. 2,178 : à demi savant     Incuria ae f : manque de soin       Inscitia ae f : ignorance. 


�. ( [ Ph. ]    Teuto onis m : allemand    Potissimum : de préférence, avant tout    Imputare : imputer    Hic : ici   Patrocinor ari + Dat : prendre la défense de   Nolim, nolle : ne pas vouloir   Inveho ere vexi vectum : transporter, importer  Nihilo : en aucune façon, porte sur le cptif minus       Minus+gén. partitif : moins de    Menda ae f : faute de copiste   Sciolus (Arnobe) : demi savant, dim de scius,.   Italus a um.     —NB1 Quid quod ? que dire du fait que ?     Quod  malum reprend toute la prop. précédente → lequel mal, et ce mal.    — NB.2  Invectum = invectum <esse> : infinitive dépendant de puto ; son sujet est minus mendarum       — NB.3  Ita…  ut +ind :  de même que … de même ;  Ut +ind.… ita  (la comparaison aboutit à une opposition) de même que …  inversement ; si … en revanche.  


— NB4.   Politianus, cf. Epistula ad Bartoloaeum Scalam (VIII, Cal.Ian.anno MCCCCXCIII). Le développement qui s’étend des phrases [ 501] à [511] se rattache à la tradition de purisme philologique issue de Laurent Valla : le premier but de la Renaissance littéraire est l’emendatio, qui débarrasse le latin de touts ses alluvions « gothiques ». (P. Mesnard)


�. ( [ Ph. 502]  Ut ne  ± ne + sbj  (prétérition ) : sans mentionner (voir Gaffiot s.v. II,B,4,e)  Commemoro are : rappeler, mentionner  Interim : de tps en tps    Suppositicia et mentientia <scripta>   Suppositicius a um : mis à la place de, remplaçant (Martial) ; substitué, supposé (Varron)    Mentior iri :  (intr), mentir ; (tr), dire mensongèrement ; imiter    Titulus i m : inscription, étiquette ; titre.


�. ( [ Ph.503]  Quo : relatif de liaison ( Et eo genere)    Haudquaquam : en aucune façon, nullement        « Ad Ciceronem : en comparaison de     Balbus a um : bègue.  


— NB.  «La Rhétorique à Herennius, très souvent alléguée par Quintilien, est restée chargée, au XVI° siècle, même pour Erasme, d’une autorité cicéronienne. La critque moderne l’attribue volontiers à Q. Cornificus, orateur intègre, qui fut tribun de la plèbe en 69 av. » J.C. (P. Mesnard) 


�. ( [ Ph. 504]    Reprendre un 2° <orationes> devant quae.    Scriptae = scriptae<sunt>   Confingo, ĕre, finxi, fictum : façonner; inventer, imaginer.  Dictionem  exercere : pratiquer l’art oratoire pour s’entraîner    — NB.  Exercendae dictionis gratia : gratiā précédé du Gén. = en vue de, pour.  (voir R.GR. 128)  


�. ( [ Ph. 505]   Adjicio ere jeci jectum : ajouter    Nuper : récemment   Scateo  ere : abonder en, regorger de    Tantum abest ut : loin s’en faut que 


�. ( [ Ph. 506]   Nec desunt qui : litt.  et ils ne manquent pas ceux qui.  — NB.  Qui legant : relative au sbj ; (voir R.GR. 67).     —NB  Selon P. Mesnard, le rhéteur Marcus Portius Latro, ami de Sénèque l’ancien, cité par Quintilien, Inst. X,15,18, n’est pas l’auteur de la médiocre Declamatio in Catilinam.


� . ( [ Ph.507a ]  Se dedere : se livrer, se consacrer à      Devotis animis : abl de manière   Exprimo ere : […] imiter     Citra delectum = sine delectu (Cic.) : sans choix, pêle mêle, au hasard   Comperio is ere peri pertum : découvrir   Conjicio ere : jeter dans   Discrimen inis n : […] danger      Exprimo ere pressi pressum : […] imiter    — NB.  Expressuri : (voir [R.GR. 467]) 


�. ( [ Ph.507 b]   Ne + sbj → but négatif    Cum : alors que   Diu : pdt lgtps ; depuis lgtps   Torquĕo, ēre, torsi, tortum : faire tourner ; tordre […] torturer, tourmenter.   Tandem : enfin, finalement  Goticus a um.    Vox vocis f : voix, mot, expression,   Teuto, onis m.    Soloecismus i m.      Flosculus i m : fleur de réthorique   Amplecto ari : embrasser    Aemulor ari : rivaliser avec, imiter.


�. ( [ Ph.508  ]  Averto ere  (tr) : détourner  Avertant : Sbj de souhait sans utinam.


�. ( [ Ph. 509 ]  Vereor ne + sbj: je crains que ; Vereor ne non +sbj : je crains que ne pas  — NB.  Musis dormitantibus : abl. abs. (voir R.GR. 98)   Frequenter : fréquemment   Evenio ire arriver 


� . ( [ Ph. 510]  Nec semel : pas qu’une fois, plus d’une fois. Lusus us m : jeu, dérision  Vidimus: pft de video 


� . ( [ Ph. 511]  Quam : comme !  Quam deridebant : proposition principale.  Quoties : chaque fois que, introduit une sub. temporelle.     Fragmentum i n : fragment (Cod  de inclamabant : proclamer)      Decerpo is ere decerpi decerptum : arracher, cueillir    Addo ere addidi additum : ajouter    Quipiam : importe quel    Derideo ere  (tr) : rire de; railler     Valde : fortement    Mihi videor esse : il me semble que je suis, Tibi videris esse : il te semble que tu es, etc.   — NB1.  Addito titulo : (voir R. GR. 98)   — NB2. Le sujet de inclamabant est <ei> antécédent de qui.  Le sujet, non exprimé, de deridebant est les philologues allemands.  Le cod de inclamabant est  Fragmentum  … decerptum.   Barbarum est attribut du cod.     


� . ( [ Ph. 512] Rursus : inversement   Pridie : la veille   Confingo cf  [Ph. 504]  Proferre in medium : exposer au public, faire paraître    Addo voir [Ph. 511]  Fingo ere : façonner, feindre, imaginer   Exemplar aris n.      Repertus de reperio : retrouver   Pervetustus : très vieux   Exosculor ari : couvrir de baisers ; applaudir, louer     Phrasim : acc de Phrasis is ( ou eos) f. (Quint.) : expression, style.   — NB.  Fingebatur exemplar repertum<esse> in bibliotheca →  passif personnel (voir R.GR. 376).    — NB. Le sjt de  exosculabantur et adorabant est comme dans la phase précédente, ceux qui se prennent pour de véritables  cicéroniens.   


� . ( [ Ph. 513a]   Quid quod ? que dire du fait que ?  Negare : dire que ne pas.  Invenio ire : trouver  Olim : autrefois    Hodie : aujourd’hui   Excido ere  (intr) : tomber de […] échapper à   Viris eruditis : datif    — NB.  Quales = <tales soloecismos> … quales <soloecismi>.  


� . ( [ Ph. 513b]  Dum + ind. pst : pendant que, en.  Distraho ere traxi tractum : tirer en tous sens   — NB.   Distracta cogitatione  Voir l’encadré [Ph.98].       Sententia ae f : pensée  Verbum :  mot     Memini isse ( (intr avec Gén. ) : se souvenir de    Eoque :   et pour cette raison.  Fit ut + sbj: il arrive que     Periodi clausula : la fin de la période    Prioribus = Prioribus <verbis>.  Respondere : répondre → correspondre. 


� . ( [ Ph. 514]   — NB.1  Quod genus sit : Quod : relatif de liaison ( = et hoc genus)  Sit : subj de supposition. Quod genus : acc. de relation (= de cette sorte)    Diutius : cptif  de diu, au sens de : assez lgtps ou trop lgtps   Commoror ari : s’attarder à, séjourner à    Quoniam : puisque Solvendi  facultas : la possibilité de lever l’ancre (Gér. Cf. [Ph. 36] )     Animus i m : âme,  esprit intelligence, courage ; intention […]. 


� . ( [ Ph. ]  Versor ari : se trouver être       Statuo ere statui statutum : établir, décider de   Post (ici adv) : après  Arrideo ere risi risum : sourire ; → plaire à    In animo esse + inf = avoirl’intention de   Vox vocis f : voix, mot     Efficio ere : produire   Parum : peu   Congruo ere : coïncider, s’accorder (à: → D)    Praecedo ere cessi cessum : venir avant, marcher en tête, précéder.  


�. ( [ Ph. ]    Quin : […] et bien plus !   Profero : mettre au jour, exposer […] . Locus i m : lieu, passage  Manifesto (adv.)   Labor eris labi lapsus sum : glisser, tomber, se tromper.  Versus, us, m : vers, ligne  Aliquot (adj indécl.) : quelques   Iliados : génitif grec   H = le livre Hêta, le livre sept de l’Iliade, combat d’Hector et Ajax  —Tribuens est apposé au sjt Cicéron—   Cum+ sbj : alors que   Ibi : là, dans ce livre    Ajax Ajacis m  → Ajax !     — NB.1  Erasme a inversé : il s’agit en fait du livre quinze, chapitre six  des Nuits attiques d’Aulu Gelle (voir Itinera Electronica ad loc.).  


�. ( [ Ph. 547]  An : est-ce que vraiment ?    Quoque : aussi  Conor ari + Inf : s’efforcer de  Aemulor ari  (tr) : rivaliser aver, imiter.   


�. ( [ Ph. 518 ]   Profecto : assurément   Faciendum = Faciendum <esse>   Exprimo ere : […] imiter.  


�. ( [ Ph. 519 ]   Ad haec : là-dessus, en plus    Observatum<est>     Prodo ere prodidi proditum : livrer    Imitanda <esse>   Veluti : comme, pour ainis dire     Pro+ abl : […] au lieu de.


�. ( [ Ph. 520]   Sane : […] certes, je l’admets   Calami fluxus : le cours de la plume   Quispiam (adj) : quelque, n’importe quel   Casus us m : chute, hasard, accident   Oscitare : bâiller → être négligent     Induco ere duxi ductum : introduire 


�. ( [ Ph. 521]  Rursus = encore un exemple !  Edictum i n : ordonnance, décret    Inauditus a um : inouï, jamais entendu (par qn→ datif)  Proscindo, ĕre, scĭdi, scissum (tr) : déchirer, ouvrir, fendre ;  déchirer en paroles, insulter, attaquer.   Vocem introduit piissimus ; Pius a um : pieux   Probatus a um : approuvé, reconnu   Reperio ire : trouver    — NB. Cic. Phil. XIII, 19,43  


�. ( [ Ph. 522 a]  Idem = Cicéron    Eo = Marc Antoine   Ut (comme) : introduit soloecon (Adj n. grec), attribut du COD (quod : le fait que …)    Soloecus a um : qui est contre les règles de la grammaire       Reprehendo ere : reprocher, blâmer   Contumelia ae f : propos blessant, insulte  Qemadmodum : comme    Latine : en bon latin     Facere injuriam : voir  supra [Ph. 95]      Ni fallor : si je ne me trompe   Ita annonce ce qui suit   — NB.  Scripsisset : sbj n’est pas nécessaire avec ce sens de quod ; il indique qu’Erasme ne prend pas à son compte le jgt de Cicéron..  


�. ( [ Ph. 522b]  Opinor ari : je pense, c’est mon opinion    Tacite : sans le dire   Repeti : inf pst passif de repetere ( répéter).            — NB.  Térence Eunuque,   864-866.  Thais à son amant : « Missa haec faciamus. Non te dignum, Chaerea, fecisti : nam, si ego digna hac contumelia Sum maxime, at tu indignus qui faceres tamen »   →   « Laissons cette querelle Chéréa. Ce n’est pas digne de toi. En effet si moi je mérite cette réprimande, toi tu ne devrais pourtant pas  t’abaisser à la faire ».


�. ( [ Ph. 523]   Idem = Cicéron    Ceu : comme en tant que   Abstineo ere (avec ou sans se) : se tenir éloigné de, s’abstenir de    Vereor  eri veritus sum  + inf : ne pas oser, hésiter à ; Vereor avec ne+ sbj.  (//  ne non + sbj) :  craindre que  (// que ne pas)    Eis = eis vocibus, cpt de uti + Abl : se servir de.


�. ( [ Ph. 524]    Religio ionis f : scrupule respect (religieux)   Testor ari + infve: être témoin de ce que.  Usum = usum <esse> (de  Utor uti usus sum+ Abl :  utiliser →  faire preuve de)   Dictio,ionis f : expression ; mot ; style.  Aulu Gelle, Nuits attiques, X,21, 1-2


Bene Latinus : parlant un bon latin.    Quibus : abl, cpt de usi sunt.   


�. ( [ Ph. 525]  Fertur : on raconte que  Quoties : chaque fois que   Antecedo ere : venir avant    Vocalis (se. littera) : voyelle  Velut : comme.    — NB.  Remisi : Quintilien, Inst. I,7,20 


�. ( [ Ph. 526 ]    Abstineo ere →  voir [Ph. 523 ]    Num : est-ce que par hasard ?  Num … aut : est-ce que … ou est-ce que plutôt ? Voir l’encadré [Ph.5] &[Ph.18].   Igitur : donc  Totum Ciceronem cf. [Ph. 486 sqq.]   Contra sententiam :  contre l’opinion de  Sequor sequi  (tr) :  suivre   Nulli docti = nullus doctus ( frqt au pl.) — NB. Imitantes → voir R.GR. *257.      


�. ( [ Ph. 527]  Esse + gén  être le propre de   Istuc ( = istud) : pr. neutre sjt de est, annonce l’infinitif exosculari ( litt. ceci, à savoir )  Quidem : certes.   Naevus i : imperfection, tache (voir supra ph.217b)   Exosculor ari : couvrir de baisers (voir supra ph. 512).  


�. ( [ Ph. 528]  Age : allons ! allez !  Exprimere : […]  imiter (pour les futurs voir ph 202)   Musis et Apolline nullo : sans l’aide des Muses ni d’Apollon (voir abl. sans verbe ph. 98).  


— NB.  Martial, Epigr. II,89,3  


�. ( [ Ph. 529]   Carmen inis n : chant, poème.   Excipio ere : tirer, retirer de ; […] faire exception ;  relire ph.[213].        — NB.  Cicéron a composé un  De consulatu suo en vers, jugés médiocres et de toute façon perdus.  


�. ( [ Ph. 530]   Ne (Nae): adv. d’affirmation.  Eruditio ionis  f : action d’instruire ; science, savoir.   Dum+ind pst : pdt que ; en. 


�. ( [ Ph. 531]  Ceterum : du reste, par ailleurs, mais.   Veto āre (tr) : interdire  (  Vetare quin, quominus (si la principale est niée ou interrogative) : défendre que / de    Utor uti +abl. : utiliser, se servir, de user de, pratiquer ; fréquenter.   Et in his virtutibus : et = aussi   Ab aliis= Ab aliis<oratoribus>    Supero are est  (tr).  Quemadmodum : comme, de même que  Ne dicam : pour ne pas dire   — NB. Virtutibus désigne les « vertus oratoires »→   qualités, techniques.


�. ( [ Ph. 532]  Quam multi ae a : excl: combien de !  Versus us m    Admisceo ere + D : mêler à   Verto ere verti versum : tourner […] traduire     Praeter + acc : […] contrairement à     /!\  Exemplum i n : l’original   /!\     Usurpare  (tr) : utiliser; usurper.   Permitto ere misi missum : permettre.  — NB.  B.  reproche à Cicéron de traduire les hexamètres grecs en iambes latins.  


�. ( [ Ph. 533]   Si quid simile : revoir [Ph. 9 + 237]   Vereor ne + sbj. : craindre que ; Vereor  ne non+ sbj : craindre que ne pas ; Vereor + inf : craindre de,  ne pas oser, hésiter à      Vertere : traduire    Licentia ae f : liberté, licence.     — NB.  Num vereberis … ne sis : est-ce que  tu hésiterais… de peur de / que   ( ne + sbj : pour que ne pas → de peur de )   


�. ( [ Ph. 534]  Dehonestat (déshonore) a pour sjt <is>, antécédent de qui    Oratio soluta = la prose    Versiculus : dim de versus    Vertendo (vertere : traduire) : gér. abl. voir [Ph. 36]     Suos est attribut du cod versiculos.   Admisceo ere (+ D) : mêler (à).   Parum : peu   Reliquus a um : restant   Dictio ionis f : expression, style.  Congruo ere : convenir à s’adapter à  (voir R.GR. 257)  


�. ( [ Ph. 535a =  subordonnée de cause]  Tum : à ce moment, alors   Quoniam : puisque  Identidem : de tps à autre       Aspergo ere  (+ acc. et dat.) : répandre qc dans,  parsemer de       Resipio ere (tr) : avoir le goût de       Horridus a um : qui fait frémir    Inconditus a um : non raffiné 


�. ( [ Ph. 535b = la principale + une relative]  Religio ionis f : respect religieux, scrupule.  — NB.  Tibi religio erit : principale attendue, suivie d’un inifinitif (proferre)        


Immo →  « semblables, que dis-je ! très dissemblables au contraire »   Proferre : faire paraître    Lucubratio ionis f : travail fait de nuit, fruit des veilles     Ut  ita:  de même que … de même inversement  (comparasion renversée en opposition ; trad. habituelle : si … en revanche ) 


Minus + son cpt au Gén.partitif est cod de habent   Horror oris m : grossièreté à faire frémir (cf. horresco)  Tum … tum : tantôt…  tantôt


�. ( [ Ph. 536]   Hic = ici (→ dans ce cas)  Videri : sembler, paraître  


�. ( [ Ph. 537]  Nonnihil : quelque peu  Recedo ere cessi cessum (intr) : reculer; régresser   Exprimere : imiter   Conor ari +inf : s’efforcer de     Modus i m : mesure ; façon, manière. 


�. ( [ Ph. 538]  Quid (acc adv.) : en quoi ?    Semper : toujours  Saepe : souvent  Potius est : il vaut mieux    Par, paris : égal  Interdum : parfois  Superare (tr) : surpasser       Aequare  (tr) : égaler      Hoc est : c'est-à-dire 


�. ( [ Ph. 539]  Ciceronianis = Ciceronianis <orationibus> Voir l’encadré [Ph.13].       Ne  quidem : ne pas même    Dicturas <esse> : potentiel ;  Dicturas <fuisse> : irréel du pst.   Opinor : je pense que  (Voir Participe futur [Ph. 467]  


�. ( [ Ph. 540]  Fortasse : peut-être   Nervos intendere : bander ses muscles   Noctu : abl arch adv : de nuit.   Incenatus a um : sans avoir dîné Voir [Ph. 236 sqq]   Lucernula ae f : dim de lucerna ae f : lampe 


�. ( [ Ph. 541]   Quaeso : je t’en prie  Commoveo ere : mettre en mouvemnt […] ;  ici au passif réfléchi : s’émouvoir, se  troubler.  Ne commoveare  = Ne commoveris ou Noli commovere. A la 2° pers. on attend le sbj pft ; le sbj pst exprime un conseil plus qu’un ordre  cf. E&Th. p. 232-235.


�. ( [ Ph. 542]   Semel : une fois → une fois pour toutes   Stipulor ari : passer un contrat réciproque ; faire promettre, exiger par contrat    Impune adv : impunément  Dicendi potestas : le droit de parler, gérondif cf  [Ph. 36]     Videor  eri :   paraître, paraître bon (+ D → à qn).    — NB. Quae = ea quae ;   ea est COD de dicendi ;  quae est sujet de videntur. 


�. ( [ Ph. 543]   Usque adeo : à ce point ; en corrélation avec quemadmodum = tout autant que    Deditus : adonné  Addictus : consacré   Hactenus : jusqu’à aujourd’hui  Caecus a um : aveugle   Vitium ii n : défaut, manque, vice   Vel … vel : ou bien … ou bien même    Scio scire : savoir ; voir [Ph. 257]    Quoque : aussi    Effingo ere : imiter, reproduire    — NB.  Periculum est ne : il est à craindre que (se construit comme un verbe de crainte avec ne + sbj) 


�. ( [ Ph. 544]  Hehrakleis (grec) : Par Hercule !  


�. ( [ Ph. 545]   Nullus a um : aucun ; Nulla = nulla <vitia>       Nisi forte : à moins que  


�. ( [ Ph. 546]  At : mais      Commonstro are : montrer, indiquer.


�. ( [ Ph. 547]   Labor labi lapsus sum : tomber, glisser, faillir    Memoriā labi : avoir la mémoire défaillante    Et, intensif = aussi, même.  


�. ( [ Ph. 548a]  Aggravo are : alourdir ; incommoder ;  aggraver, envenimer   Mentio ionis f : rappel, mention   Laus laudis f : louange ; mérite   Etiam : même, aussi, encore      Patrocinor ari + D : prendre la défense de qn.      Testor ari +infve : attester             — NB.  Quod, chose qui /que, relatif en apposition à la propostion précédente, est sjt de l’infinitif factum <esse>.    — NB2.  Pedianus 9-76  ap J.C. orateur, maître de Tite Live et Quintilien.  Voir [http://books.google.fr/books?id=yQMjAtMRLVkC&dq=pedianus+pro+milone&source=gbs_navlinks_s ]  


� . ( [ Ph. 548b]  Vix : à peine, avec peine   Usquam : en qq lieu, qq part ; en qq chose.   Nusquam : nulle part    Submolestus a um : un peu fâcheux, un peu désagréable.  Affectus us m : recherche, affectation, passion    Glorior ari : se glorifier, se vanter de   Sine + abl : sans. 


— NB.   Sénèque, De Brevitate vitae, V, 5.


�. ( [ Ph. 549]  Haud : négation (pas vraiment) ; porte en gal sur un seul mot. Intemperans ntis : sans retenue, sans modération.  Insector ari  (tr) : s’acharner contre ; invectiver.  Uter utra utrum : lequel des deux.  Utrum an : (interr. ind.) : si ou si. Le premier utrum est svt omis ; voir encadrés [Ph.5&28].  Les deux gérondifs sont apposés à l’ablatif de point de vue, re.  Glorior se cst avec de + Abl.  


�. ( [ Ph. 550]  Quocunque colore : de quelque couleur (prétexte) que   Defendo ere fendi fensum : défendre    Infitiari : dire le contraire, nier   Dumtaxat : au moins   Petere ab+ abl : demander à, chercher auprès de  


�. ( [ Ph. 551]   Mitto ere misi missum (tr) : envoyer ; laisser partir, congédier →  Missum facere aliquid : laisser tomber, abandonner     Sermo onis m : entretien ; langage    Instituo ere tui tutum : établir.   Nobis, datif : voir l’encadré [Ph.26, NB.].    Virtutes eloquendi : qualités rhétoriques    Diputatio, ionis f : discussion 


�. ( [ Ph. 552]   Libens (part. en apposition) : volontiers  Contendo ere : s’efforcer de (avec infve : s’efforcer de prouver que)  Fecero : futur ant. = futur simple (sur le modèle : j’aurai tôt fait de)  qui= <eum> qui ; eum est sujet de esse non posse    Idem : le même ; et en même temps 


�. ( [ Ph. 553]  Age : allons   Vitiosus a um : défectueux, défaillant   Compositio ionis f : arrangement, disposition (des mots)      Dictio ionis f : mot, expression, style  Sequor sequi : suivre.  Incipio ere : commencer       Desino ere sii situm : finir   Praecedens= <Dictio> praecedens,  Velut : comme,  comme si     Echo Echus f : Echo       Imago ginis f : image […]      Ludicer cra crum (Cic. Sén.) : divertissant,  récréatif     Refero ferre : rapporter ( en ts sens)   


�. ( [ Ph. 554]   Quod genus (genus est acc.de relation) = par exemple   Donato : est impératif  futur.   Ferus a um : sauvage, barbare    Scriba, ae m : scribe    Basso : dat.de Bassus (surnom   


�. ( [ Ph. 555]   Fateor eri : reconnaître, avouer (ellipse de <esse>)    Ineptus, a, um [in + aptus] : déplacé, hors de propos, maladroit; déraisonnable, sot, niais, impertinent, inepte, absurde ; ennuyeux, insipide.   Absurdus, a, um : qui a un son faux, discordant ;  dépourvu de sens ; hors de propos, déplacé ; incapable  


�. ( [ Ph. 556]  Atqui : mais pourtant  Profero ferre : mettre au jour, révéler, divulguer ( Rappel : dicunt = on dit !)   Talem = talem <compositionem>   Amasius ii m (Plaute) : amoureux, amant   — NB.1  Me consule : abl abs sans participe ; voir R.GR.98.  — NB.2  Fortunam Romam : accusatif exclamatif  — NB.3  "O fortunatam natam me consule Romam". Quintilien, Institution oratoire, IX, 4, 41 


�. ( [ Ph. 557]   Jam : déjà; désormais   Semel: une fois pour toutes.  Carmen inis n: chant, poème.  Excipio ere   (tr) :  tirer de ; faire exception.  


�. ( [ Ph. 558]   Licet : il est permis.  Modo: […] pourvu que  Simul : en même temps.  Excipio ere : retirer « totum Ciceronem », voir ph. 487.


�. ( [ Ph. 559]  Nondum : ne pas encore   Elabor labi lapsus sum : glisser hors de, s’échapper à, →  « s’en tirer ».   


�. ( [ Ph. 560]    En : voilà que !  Tibi : datif cpt de refert ou datif éthique  Nihilo : en aucune manière, porte sur le cptif meliorem    Oratio soluta : prose  


Invisus a um (+d.) : odieux,  hostile à   Malo mavis malle : préférer  Sŏno, āre (intr) : résonner ;  (tr) : faire résonner, émettre (des sons) ;  parler d'une voix sonore, déclamer  — NB.  Quintilien, Inst. I,7,20


�. ( [ Ph. 561]  Ne +Sbj : prétérition  Calumnior ari : calomnier, décrier   Interim : pdt ce  tps ; pour l’instant.   Molossus : pied de trois longues (Quint. IX,4,82 ) 


�. ( [ Ph. 562]   Excido ere cidi : tomber de, échapper à (doigts ; bouche) 


�. ( [ Ph. 563]   Rĕpugno, āre (intr) :  résister à, lutter contre ;  être en opposition avec ; répugner.    Nihil, acc.adv : en rien    Tantum : seulement   Quaero ere : demander, interroger Num : voir l’encadré [Ph.5&28].   Existimes : sbj d’inter. ind.  Imitandum=  <hoc> imitandum <esse>. 


�. ( [ Ph. 564]  Certe : assurément  Fateor fateri : reconnaître   Dicere : dire ; dici : être dit 


�. ( [ Ph. 565]  Scio sis scire scivi (scii) scitum : savoir  Nescio ire : ne pas savoir 


�. ( [ Ph. 566]  Quid : pourquoi ?   Hic : ici    Memorare : rappeler, mentionner 


Vocalis littera : voyelle  Creber bra brum : fréquent, nombreux  Reddo ere : rendre, produire  Hiulcus a um : dut heurté, qui contient des hiatus   Inamoenus a um : désagréable.  


�. ( [ Ph. 567]  Quoque : aussi            Notare : noter ; remarquer ;  souligner.   


�. ( [ Ph. 568]   Inquies : diras-tu  (en incise)    Neglĕgo (neglĭgo), ĕre, lexi, lectum (tr) : ne pas faire attention à, ne pas s'occuper de ; ne pas s’inquiéter de     Reclamare : réclamer, protester   Modo+ sbj : pourvu que   — NB.  quiddam <in Cicerone> esse ; Quiddam est antécédent de quod.   


�. ( [ Ph. 569]  Rursus : encore une fois  Quaero ere : (demander à qn ) se  cst avec ex ou ab + abl.    Ecqui, ecquae ou ecqua, ecquod, adj. inter. : - a - inter. dir. : est-ce que quelque? - b - inter. indir. : si quelque, si quelqu'un   Nosco ere novi notum :  apprendre à connaître ; au pft : connaître  Tam = tellement  Vigilare : être éveillé, être vigilant ;  Ut non + sbj : conséquence négative   Alicubi : en qq endroit  Dormio ire : dormir  


�. ( [ Ph. 570]  Quidni ? →  Pourquoi ne pas ?  


�. ( [ Ph. 571]   Inter + acc : entre, parmi   Igitur : donc  Numero are : compter, compter au nombre de 


�. ( [ Ph. 572]  Interdum : quelquefois


�. ( [ Ph. 573]   Utrum …an : est-ce que ou est-ce que // si ou si  Puto are : penser Consultus a um : avisé, prudent   Imitor ari (vb. déponent, tr) : imiter  


�. ( [ Ph. 574]   Mallet sbj impft de Malo malle : préférer   Vigilantem = vigilantem <aliquem>     Exprimo, ere : imiter 


�. ( [ Ph. 575]   An non : est-ce que ne pas (est-ce vrai ou pas ?)    Sic  ut : conséquence ;   Corrigo ere rexi rectum : corriger     Relinquo ere liqui lictum : laisser   Nonulli ae a : quelques   — NB.  Correxit, reliquerit : la concordance au parfait (au lieu de l’impft attendu) montre que la conséquence est présentée comme ayant eu lieu (voir Gr. § 533) 


�. ( [ Ph. 576]  Nonne : est-ce que ne pas ?    Sic Hesiodum <imitatus est Virgilius>, Nusquam : nulle part, en aucun endroit.  Vinco is ere vici victum : vaincre, surpasser   — NB.   Nusquam non  = partout.   Gr § 317-318


�. ( [ Ph. 577]   Aemulor ari  est transitif    Sic ut : voir [Ph. 704,NB]     Unusquusque : chacun    Decerpo, ere : arracher, cueillir   Bellus a um  : joli, élégant  — NB.  Quod esset bellissimum relative au sbj : nuance de cause ? ou attaction modale  — NB2.  Omnes <lyricos poetas> 


�. ( [ Ph. 578]    Inquit : dit-il    Apis, is f : abeille   Matinus a um : du Matinus   More : à la manière   Modo : sur le mode de   Gratus a um : agréable ; reconnaissant   Carpo is ere : arracher cueillir → butiner (NB. Carpentis s’accorde à apis)      Thymum i n : thym   Labor oris m : labeur peine  Circa + acc : autour de, aux environs de   Nemus oris n :  bois sacré   Uvidus a um : humide mouillé ; frais    Tibur uris n = Tivoli    Ripa ae f : rive     ŏpĕrōsus, a um : qui se donne de la peine ; qui donne de la peine   Carmen inis n : chant, poème  Fingo ere : façonner, inventer.          — NB.  Horace, Odes IV, 2,27-32 ; Le Matinus est un promontoire de l’Apulie célèbre par son miel.  Traduction Itinera : « Pour moi, comme l'abeille du Matinus, Contente de cueillir le suc du thym avec beaucoup de fatigue, [4,02,30] je compose humblement mes vers laborieux dans les bois et sur les bords du frais Tibur. »


�. ( [ Ph. 579]   Imitatus est : le sjt est Horatius     Sic ut : voir supra   Sciens  supra [Ph. 543]        Praetermitto ere misi missum : omettre               Sumo is ere sumpsi sumptum : prendre (—NB.  Sumpturus : part futur ; voir l’encadré 467).    Quod = <id> quod    Dignus a um(+ abl) : digne (de qc/qn)    /!\  Dignius :  cptif neutre. 


�. ( [ Ph. 580]  Alios <poetas>  Commemoro are : rappeler, mentionner  Quid :  pourquoi ; en quoi ? →  à quoi bon ?  


�. ( [ Ph. 581]   Quispiam : quelqu’un, n’importe qui   Contraho ere traxi tractum : rassembler, réunir ; contracter ; produire


�. ( [ Ph. 582]  An potius : ou est-ce que plutôt.  Excutio is ere cussi cussum secouer ; fouiller, scruter.    Pariter ac : autant que   Demum : precisément ; finalement    Colligere : rassembler   Contexo ere : tisser  Absolvo ere : réaliser parfaire   Phrasis is  f : (Quint.) diction, élocution,  style.


�. ( [ Ph. 583]  Libet : il plaît    Et = et aussi    Imitemur : sbj d’exhortation 


�. ( [ Ph. 584]  Loquor loqui locutus sum : parler.   Videor eri : sembler, paraître 


�. ( [ Ph. 585]  Doceo ere docui doctum : enseigner  Caput itis n : la tête ; l’essentiel  Dissimulare : cacher, feindre, dissimuler 


�. ( [ Ph. 586]   Frigeo ere : être froid ; être languissant, sans énergie    Fides ei f : bonne foi, confiance   Careo ere (+abl) : manquer de    Velut : comme, pour ainsi dire    Insidiosus a um : trompeur, plein d’embûches    Timeo ere : craindre   Significatio ionis f : action d’indiquer, indication, signe, indice […]   désignation signification.    


�. ( [ Ph. 587]  Metuo ere (tr) : craindre qc (de qn : ab+ abl.)  Paro are : préparer  Fucus i m : teinture rouge ; fard ; poudre aux yeux.  Vim au sens de faire violence ? (Hendiadyn)  


�. ( [ Ph. 588]  Itaque : c’est pourquoi    Feliciter : avec succès   Cum primis : en premier lieu, avant tte chose 


�. ( [ Ph. 589a]   Qui = <is>qui       Discedo : s’écarter de    Nusquam : en aucun endroit  Lineamentum i n : ligne ; trait ; contours.    Concinno are : arranger, ajuster, mettre en ordre   — NB.  non imitanda : adj v d’obligation  = quae non imitanda sunt).      


�. ( [ Ph. 589b —seulement les deux comparaisons,  que j’ai mises entre tirets  —] 


[589b] Velut / veluti : comme.  Quidam : adj    Humeros adducere : contracter les épaules  Praeceptor oris m : professeur      Referre : reproduire, imiter  Auditor oris m : disciple   Subbalbus a um : qui bégaie légèrement (Subbalbum quiddam : litt. qc de bégayant → qq léger bégaiement)     Reddo ere : rendre,  reproduire      — NB. Quod in eo fuisse legitur : passif personnel ; voir R.GR 376


�. ( [ Ph. 589c]  Quoniam : puisque, du moment que   Manifesto, adv : manifestement,  clairement    Imitandi studium : une traduction de Zelodulea (voir ph.28)  Prae se ferre : porter devant soi, étaler, afficher, montrer, manifester, déclarer.  Quid laudis : voir l’encadré [Ph.80]   Adsequor sequi : atteindre, obtenir  Denique : enfin   Ex animo loqui : parler du fond du coeur — NB. Le sujet de fert, videbitur, assequetur est <is> l’antécédent de qui.   


�. ( [ Ph.590 ]  — NB.  Réponse ironique à la question précédente.  Nimirum : sans aucun doute (ironique)  Cento ōnis m : - a - morceau d’étoffe, étoffe composée de plusieurs morceaux cousus ensemble, patchwork  - b - discours sans suite, conte, sornette. - c - centon (poème composé de vers ou d'hémistiches pris chez divers auteurs).


�. ( [ Ph. 591]  Delectare (tr) : charmer, pliare à   Fortassis : peut-être     Paulisper : un petit moment  Otiosus a um : qui a du loisir  Dumtaxat : seulement ; Ceterum : mais d’un autre côté, d’ailleurs   Doceo ere : instruire   Moveo ere : émouvoir   Persuadeo ere : persuader  Laus laudis f : louange, gloire ; mérite   Probe : honnêtement, correctement     Teneo ere : tenir → savoir, connaître  Sudor oris m : sueur  Concinno are : ajuster adapter   Emblēma, ătis, n :  marqueterie, mosaïque ; ornement en saillie, plaqué  


— NB.  Summa laus = summa laus <ejus > ;  (ejus = cet auteur de centon) ; le sujet de tenet et concinnavit est de même le faiseur de centons  — NB2.  Emblema vermiculatum : mosaïque. « nullum (verbum) nisi loco positum et tamquam in vermiculato emblemate », Cic. Br. 274 : « aucun mot qui ne soit à sa place et comme dans une mosaïque ».


�. ( [ Ph. 592]  Quo magis … hoc (/eo) magis : plus … plus    Eluceo ere : briller  Haberi : être tenu pour, être considéré comme.


�. ( [ Ph. 593] — NB1.  Haec est votorum<meorum> summa.   — NB.2   Haec (ceci) est au fém. par attraction du genre de l’attribut summa    Summa :  au sens de sommet.  Votum i n : vœu,  souhait  


�. ( [ Ph. 594]  Facundia ae f : éloquence      Ostentatio ionis f : la montre l’étalage 


Paro are (tr) : préparer      Usus us m : utilisation ;  usage ; pratique ; efficacité. 


�. ( [ Ph. 595]  Plurimum : suptif de multum ;   Interest : il y a une différence […]   Histrio onis m : acteur  


�. ( [ Ph. 596]  Illi= Histrioni  Hic = orator voir [Ph. 5, notes]   Satis est + D+ inf : il suffit à qn de ; qn se contente de    Delectasse = delectare   Etiam : même, aussi, encore, en plus  Prodesse + D: être utile à   Studeo ere + inf : s’appliquer à     Si modo : à condition que, si du moins, pourvu que     Quod si = et si, mais si   Tueor eri  (tr) : surveiller ; protéger ; conserver.  


�. ( [ Ph. 597]  Jam : déjà     Desiderari : laisser à désirer   Adesse : être présent    Sic…  ut : dans des conditions telles que   In his : sur ces points   Hac parte : dans ce domaine de l’art oratoire   Felicioribus s’accorde à ab aliis<oratoribus>.   Le sujet de superetur est Cicero 


�. ( [ Ph. 598a]  Dono are : donner ; faire don  →   reconnaître généreusement    Par, paris : égal   Vel … vel : soit …  soit. 


� . ( [ Ph. 598b]  Certe : restriction    In aliis alia : chez les uns, certains ornements ,  chez d’autres, d’autres ornements    Emineo ere : se dresser, saillir, se distinguer    Ob+acc : à cause de    Raritatas tatis f.   Quae  a pour antécédent alia <ornamenta>    Densitas tatis f.  Velut comme pour ainis dire   Obscurare : obscurcir 


�. ( [ Ph. 598c]  — NB.  Perinde quasi : exactement comme si,  introduit facies ; alors que si introduit velis   (Voir Cic. Pro Caecina, 61)     Certus a um : déterminé, fixé, certain     Stella ae f : étoile    Notare : remarquer  Velis sbj pst de Volo velle : vouloir    Luceo ere : briller     Facilius quam si : plus facilement que si   Insignis is e : remarquable, distingué (par un signe) .  Pariter (également) porte sur insignibus<stellis>     Obsitus (< obsero) : couvert de, rempli de, planté de 


�. ( [ Ph. 599]   Itidem : de la même manière que    Vestis is f : vêtement (revoir la Ph. 315)    Conspicio ere : apercevoir, contempler, observer     Gemma ae f : pierre précieuse   Obtectus a um (< tego) : recouvert de    Capio ere : prendre → captiver ton attention   — NB. Singuli ae a = tous, pris un par un ;   Singulae = singulae <gemmae>.  


�. ( [ Ph. 600]   Qui= is <qui>  Imbibo ere (tr) : s’imbiber de s’imprégner de  Exprimere : imiter  — NB.  Non potest aliud <facere>quam Ciceronem  exprimere. 


�. ( [ Ph. 601]  Eodem : au même lieu, au même point,  répond à la question de lieu quo.  Revolvo ere  (tr) : rouler en arrière ; au passif : retourner en arrière. 


�. ( [ Ph. 602]  Fateor eri : reconnaître, avouer   (— NB.  Qui = <eum> qui ; eum est cod de fatebor ; eloquentem est attribut du cod eum—)   Expimo ere pressi pressum (tr) : imiter […]   Excipio ere cepi ceptum (tr) : tirer de, retirer ; faire exception de    (—NB. Exceptis vitiis : abl abs ; voir l’encadré [Ph.98] —)      Et = et même  Iniquus : injuste  Unā cum : avec    Modo : mais au moins  [Rappel : But : Ut+ Sbj : pour que  Ne + sbj : ne pour que ne pas ;  ici prétérition.  


�. ( [ Ph. 603]  — NB.  anaphore de feremus : nous tolèrerons (avec groupe Cod ou infve)—       Subinanis is e : un peu vain.  Illud subinane  (voir R.GR. 80&237) : ce caractère un peu vain, cette vanité.    Mentum i n : le menton     Demulceo ere : caresser     Laeva (manus) :  la main gauche  Collum i n : le cou.   Oblongus a um : trop long ;  Exilis is e : trop fin (revoir la ph. 33d)   Contentio ionis f : effort, tension    Indecorus a um : inconvenant, déplacé ; laid, désagréable (à voir)   Parum : peu    Virilis is e    Initio dicendi : au début de la plaidoirie ; voir l’encadré [Ph.36].   Jocus i m : plaisanterie         Intemperantia ae f : manque de mesure, de modération   


�. ( [ Ph. 604]   Si qua sunt alia : si il y a d’autres choses = toutes les autres choses qui     Displiceo ere cui : déplaire  Modo + Sbj : pourvu que   Simul : en même tps  Exprimo ere : imiter ; exprimer  Tĕgo, ĕre, texi, tectum   (tr) : couvrir, recouvrir ; voiler, cacher ; protéger contre,  Penso, āre (tr) : peser ;  prendre en considération, examiner ; compenser ; racheter.    


�. ( [ Ph. 605]  Utinam + Sbj : puisse, ah si seulement, etc.  Contingo ere + d : arriver, échoir à   


�. Si quando  = si aliquando   si jamais. ( Règle [Ph. 80] ) 


�. Horum media : le milieu des périodes oratoires.   Quibus numeris temperat est une relative ( temperat est à l’indicatif).  Quibus est adj. relatif l’antécédent <numeros> COD de congessi,  est attiré dans la relative et passe au cas du relatif.  


�.  


�. → [Ph. 394]  Negare : dire que ne pas, nier, refuser.   —Multus a um adj :  abondant, nombreux, important, importun, prolixe  [...]      « multus est in ea re », Cic. : il s'applique beaucoup à cette affaire. ↔ in jocando  —          Jocor ari : plaisanter   Praedicare (+ infve )  : dire, affirmer que [Ph. Rétablir : alii praedicant <eum nimium in jocando fuisse>]     Nimium : trop      Nimius a um : excessif, qui passe la mesure.      Intenpestivus a um : hors de propos.   Scurrilitas tatis f :  bouffonnerie             Proximus + Datif.


�. → [Ph. 368]   Veniam dare : accorder pardon, excuse, faveur.     Colligo, ĕre : recueillir, rassembler, « colliger »      —Rudis ( + gén) : mal dégrossi, inexpérimenté (en qc)↔ Dialectice ces f : (gén grec) la dialectique.—    ;    —Crassius et rusticius sont des adverbes au comparatif : Crassus a um :  épais (  crasse → adv. ; Rusticus a um : de paysan (  Rustice →  adv.  


�. Tali tempore (abl de temps) : à cette heure de la nuit, par un tel calme. 





